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À animaux qu'il ne faut pas confondre, 
* quoïqu'on lesait appelés tous deux Rats 
: * Ondatra chez les Sauvages de l'Amérique fepten: 
trionale. :Rar mufqué de Cariada, 
+ Rat mufqué, Mémoïres de l'Académie royale des 
Sciences, année 172.0, page 323; 
* * Definan en Suède, Rat mufqué de Mofcoie, 
Mus agtiaricus Clufi exoric, auf, pag. 373. 
 Mus aguarils Clufi, Aldrov. de quadr, digit, p.448 
Mus aquaticus exoticus Clufii, Ray. Synopf quadr, 
pag. 217. Fi 
… Mas aquaticus Clufii, Mufeum Wormianum, p. 3 3 43 


Animal ex  Mofcoria, Ruper, Béfler, Gazophyl, 
n Tab, XV. ui He 
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à amujqués, & qu'ils aient quelques carac- 
tères communs; il faut aufli les diftin- 
guer du pilori ou rat mufqué des Antilles; 
ces trois animaux font d’efpèces & de 
climats différens. L’ondatra fe trouve.en 
Canada, de défman en Tapponie, en 
Môféoie , & le pilort à a Martinique 
.& dans les autres îles Antilles. "+ ? 
L’ondatra ou-rat mufqué de. Canada 
diffère du definan en ce qu'il a les doigts 
des pieds tous féparés | les uns des autres, 
Fe yeux très-apparens & Je mufeau fort 
couit, au lieu que le definan ou rat 
iiulqué de Mofcovie à les RE de der- 
rière réunis par une membrane *, les yeux 
extémement petits, Je mufeau prolongé 
comme la mufaraigne. Tous deux ont la 
queue plate, & fs diffèrent du pilori 
ou rat irrféfués des Antilles, par cette 
conforter & par plufeurs autres 


Caffor Aude 7e) ticalirer plan , digitis be PENT- 


branis inter Je connexis, ., , + + ÂMus-mofchiferus. Le rat 
nufqué, Briffon, Regn, animal, pag. 135. 


 * Ocul exigui & vix con picu rss. Digiti majores 
membrants commest ad comnodius naramdum , roftri pars 
fperior fr IA , prominula 7 pœne unciam lorga , ni- 
gricans eûque fe mit pradita , ut inflar fuis aut tale 
rain vertere polfir, Clufii exotic, aud, fe 3762 
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‘Caractères ; le pilori a la queue aflez 
-courte, cylindrique ? comme celle des 
autres rats, au lieu que l’ondutra & Île 
-dcfman Font tous deux fort Îongue. 


* Lesrats mufghés des Antilles que nos François 
-appdllent Piloris nt le plus fouvent leurs retraites 
dans les trous de la terre comme les lapins ,-auffi ïls 
font prelque de la même groffeur , mais pour Ja 
figure fs n’ont rien de celle des gros rats qu'on voit 
ailleurs, finon que la plupart ont le-poil du. ventre 
“blanc comme les glirons , & celui du refte du corps 
noir où tanné :-ils exhalent une odeur mufquée qui 
abat le cœur & qui parfume fi fort l'endroit de leur 
rétraite qu'il.eft fort aifé de le difcerner. Æiffuire 
naturelle des Antilles, Rotterdam , » 6 5 8, page 1 244 


_b Les piloris font ame efpèce de rats de bois deux 
où trois fois plus gros que les rats ordinaires ; ils {ont 
prefque blancs, eur queue cft fort courte, ils {entent 
le mufc extraordinairement. Mourcau royage aux fles 
de l'Amérique, : Paris, 1722, tome 1, pagc 438, 
— Les piloris fe trouvent à la Martinique & dans 
quelques autres ïles des Antiles : ce font des rats 
“mufqués de même forme que les rats d'Europe, 
mais d’une ft prodigieufe grandeur aue quatre de nos 
rats ne pèfent pas un pilori. . . .. Ils nichent juque 
dans les cafes, mais ne-‘peuplent pas tant que les 
autres rats communs, ,... Ces piloris font naturels 
dans file dela Martinique, & ron pas les autres rats 
‘communs: qui n'ont paru que depuis quelques années 
“qu'elle eft fréquentée des navires , &c, Hifloire géne- 
wale des Antilles, par le Pêre du Térrre, Paris, 1 667, 
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"2 Hifloire Naturelle 
L'ondatra reflemble par la tête au rat 
d'eau, & le defman à la mufaraigne. 
On trouve dans les Mémoires de l’A= 
cadémie, année 1 725$, une defcription 
très-ample & très-bien faite de londatra 
fous le nom de Rat mufqr . Sarrafm , 
Médecin du Roi à Quebée & Corref- 
pondant de l'Académie, s'eft occupé à 
PRES un grand om LE de ces ani- 
maux dans lefquels il a obfervé des chofes 
fingulières. Nous ne pouvons pas douter, 
en comparant fa defcription avec la nôtre, 
que ce rat mufqué de Canada, dont il 
a donné la defcription, ne (oit notre 
ondatra, c'eft-à-dire l'animal dont nous 
donnons ici la figure / planche 1) 
L'ondatra eft de a grofleur d’un petit 
kpin & de la forme” d'un rat; il a la 
tête courte & fembhble à celle du rat 
d’eau , le poil luifant & doux avec-un. 
düvet fort épais au-deffous du premier 
poil, à peu près comme le caftor; il a 
la queue longue & couverte de petites : 
écailles comme celles des autres rats, 
mais elle eft d’une forme différente : 
k queue des rats communs eft à peu 
près cylindrique, & diminue de groffeux 


Na 
"de l'Ondatra & du Défnian. 
depuis Porigine jufqu'à lextrémié; telle 
du rat mufqué eft fort aplatie vers la 
partie du milieu jufquw'à l'extrémité, & 
un peu plus arrondie au commencement, 
c’elt-à-dire, à l'origine ;-les faces aplaties 
ne {ont pas horizontales,-mais verticales, 
en {orte qu'il femble que la queue ait 
été ferrée & comprimée des deux côtés 
dans toute fa longueur: les doigis des 
pieds me font pas réunis par des mem- 
branes, mais ils font garnis de longs 
poils affez ferrés qui füppléent en partie 
l'effet de la membrane & donnent à lani- 
mal: plus de facilité pour nager. If a [es 
oreilles gès-courtes & nou pas nues 
comme le rat domeflique, mais bien 
_eouvertes de poil en dehors & en dedans ; 
les yeux grands & de trois lignes d'ou 
Verture ; deux dents incifives d'environ 
un pouce de long dans la mâchoire 
inférieure ; & deux auires plus courtes 
dans la inâchoire fupérieure : ces quatre 
dents font très-fortes & lui fervent à 
ronger & à couper le bois. 
Les chofes fingulières que M. Sarrafin 
a obfervées dans: cet animal, font, 1.° 
la force & la grande expanfion du mulcle 
À iij 
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peaucier qui fair que l'animal, en con: 
wactant fa peau, peut reflerrer fon corps: 
& le réduire À un plus petit volume; 24° 
la foupleffe des faufles côtes qui permet 
cette contraction de corps, laquelle eft fr 
confidérable que Le rat mufqué paffe dans 
des trous où des animaux beaucoup plus. : 
petits ne peuvent entrer; 3° la manière. 
donts’écoulentles urinesdanslesfemelles,. 
car l’urètre n'aboutit point, comme dans’ 
les autres quadrupèdes, au-deflous du: 
clitoris, mais à une éninence velue fituée 
fur los pubis; & cette éminence a un: 
orifice particulier qui fert à l’éjection des 
urines : organifation fingulieréftqui ne fe: 
trouve que dans quelques efpèces d’anr- 
maux, comme les rats & les’ fifges dont 
les femelles ont trois ouvertures. On a 
obfervé que le caftor eft le feul des qua- 
drupédes dans lequel les urines &.les 
excrémens aboutiflent également à un 
réceptacle commun qu’on pourroit come 
parer au cloaque des oifeaux : les femelles 
des rats & des finges {ont peut-être les 
feules qui aient le conduit des urines 
& l'orifice par où elles s'écoulent , abfolu- 
lument féparés des parties de la généra- 
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ton; cette finguhrité n'eft que dans Ke 
femelles car dans les mâles de ces mêmes 
éfpèces luréire! abouuit à l'extrnité de 
di verge, comme dans toutes-les autres: 
efpèces ‘de quadrupèdes. M. Särrafin 
-obférve, 4.° queles tefticules qui: , Comme 
-dans lés autres rats’, font fiuiés des deux 
côtés ide) Lanus, deviennent ftrès- gras’ 
-dans’ le tenips chi rruit pour::un animal 
auf petits gros, dit-il," comme, des noix 
-mufcadés; mais qu'après ce temps ils di- 
.minuent prodigienfement & fe réduifent 
au point de n'avoir pas: plus d'une ligne 
.dediamètre;: que non-feulemeritilschan- 
gent dé volume; de confiflance & de 
-couleur ;* mais méme’ de fituation d’une 
manièré marquée;:il en eft de même des 
véficules féminales, des vaifleaux déférens, 
&c. toutes ces parties de la génération 
s'oblitèrent :prefque entièrement après 
la faifon des amours; les teflicules, qui 
dans ce temps étoient au dehorst& fort 
proéminens » remrent dans l’intérieur du 
corps; ils ES attachés à la membrane 
adipeufe, ou plutôt ils y font enclavés;,. 
‘ainfr que les autres parties dont nous ve-" 
ñons de parler; cette membrane s'étend: 


A ilj; 
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& s'augmente par h fürabondance:de la 
nourriture jufqu'au temps du rut :: les. 
parties de la générarion qui femblent être 
des appendices de cette membrane fe 
développent, s'étendent, fe gonflent & 
acquièrent lors toutes leurs dimenfronss 
mais lorfque cette fur-abondanceidé nour- 
riture eft épuifée par des coïts/réitérés, 
armembrane adipeute quitmaïgrit;tfe 
reficrre, fe contradie & fe retire :peu#à 
peu du côté des reins;;en fe retirant elle 
æntraîne avec elle les vaifieaux déférens, 
es véficules féminales, les i6pidydinres 
& les tefticules qui devrennent:légers, 
vides & ridés au ‘point'tden’étremplus 
reconnoiflables; 11 en eft de mémetdes 
véficules  féminales qui, dansile 1émps 
de leur gonflement, ont un pouce & 
demi de longueur & enfuite fontréduites, 
ainfi que les teflicules, à une ou'deux 
lignes de diamètres 5° les follécules 
qui coniennent le mufc ou le parfum de 
cet animal fous la forme d'une humeur 
laiteufe, & qui font voifins des parties 
de fr: génération, éprouvent aufft les 
mêmes changemens; ils fonctrès- gros, 
wes-oonflés, leur parfum très-fort, très- 
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exalté,. & même très-fenfible à une aflez 

rande diftance dans letemps des amours; 
enfuite ils fe rident, ils fe flériflent &: 
enfin s’oblitèrent en entier. Ce change- 
ment dans les follécules qui contiennent 
le parfum fe fait plus promptement & 
plus complètement que celui des parties 
-de la génération; ces follécules qui font 
communsaux deux fexes contiennent un 
lait fort abondant au temps du rut; ils 
ont des vaifleaux excrétoires qui. abou- 
tiflent dans le mâle à l'extrémité de la 
verge & vers le clitoris dans la femelle, 

& cette fecrétion fe fait & s’évacue à 
peu près au même endroit que lurine 
dans les autres quadrupedes, 

Toutes ces fngularités, qui nous ont 
été indiquées par M. Sarrafin, étoient. 
dignes de l'attention d’un habile Ana- 
tomifte, & l’on ne peut affez le. louer 
des foins réitérés qu'il s’'eft donné pour 
conftater ces efpèces d’accidens de fa 
Nature & pour voir ces changements dans : 
toutes leurs périodes. Nous avons déjà. 
parlé de changemens & d’altérations à: 
peu près femblables à celles-ci dans les : 
prties de la génération du rat d'eau, du: 

À. V5 
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cimpagnol & de la taupe. Voilà donc: 
des animaux quadrupèdes qui, par tout. 
le refte de la conformation, reflemblent 
aux autres quadrupèdes, defquels cepen- - 
dant les parties de {a génération fe renou- 
vellent & s’oblitèrent chaque année à peu 
près comme les laïtances des poiflons &. 
comime les vaifleaux féminaux du calmar 
dont nous avons décrit les changemens,. 
Vanéantiflement & la reproduction * : ce 
font là de ces nuances par lelquelles 
la Nature rapproche fecrétement les êtres. 
qui nous paroiflent les plus éloignés, de 
ces exemples rares, de ces énffances foli- 
taires qu'il ne faut jamais perdre de vue, 
parce qu'elles tiennent au fyftème général 
de l’organifation des êtres, & qu'elles en 
réuniflent les points les plus éloignés, 
Mais ce n’eft point ici ke lieu de nous 
étendre fur les conféquences générales: 
qu'on peut tirer de ces faits finguliers, 
non plus que fur les rapports immédiats 
qu'ils ont avec notre théorie de la g'éné- 
ration ; un efprit attentif les fentira d’a- 
vance, & nous aurons bien-tôt occafion 


* Voyea le A 111 de cette Hiftoire. naturelle. 
Page 331 À fuivantes. | 
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de les préfenter avec plûs d'avantage en 
les réuniffant à la mafle totale des autres : 
faits qui y font relatifs. 

Comme l’ondatra eft du même pays: 
que le caftor, que comme lui il habite 
, dur les eaux, qu'il eft en petit à peu près 
de la même fioure, de là même couleur 
& du même poil, on les a fouvent com- 
parés lun à l'autre; on aflure même qu'au 
premier coup d’œil on prendroitun vieux 
ondatra pour un caflor qui n’auroit 
qu'un mois d'âge; ils différent cependant 
aflez par la forme de la queue pour qu'on 
ne puifle s’y méprendre , elle eft ovale 
& plate horizontalement dans le: caftor;: 
élle eft très-alongée & plate verticale- 
ment dans l'ondatra : au refte ces animaux 
fé reflemblent afléz par le naturel & 
Pinftin® ; les ondatras, comme les caftors, . 
vivent en fociété pendant l'hiver; iis- 
font des petites cabanes d’énviron deux 
pieds & démi de diamètre, & quelquefois - 
plus grandes, où ils fe réunifient plu+ 
fieurs familles enfemble ; ce n’eft point, . 
— comme les marmottes, pour y dormir 
péndant cinq ou fx mois , c’eft feulemien t: 
:” pour fe mettre à l'abri de la rigueur de: 
Avi; 
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Pair : ces cabanes font rondes & couvertés 
d'un dôme d’un pied d’épaifleur; des 
herbes, des joncs entrelacés mêlés avec 
de la terre grafle qu'ils paitriflent avec: 
les pieds, fontleurs matériaux. Leur conf 
truction eft impénétrable à l'eau du ciel, 
& ils pratiquent des gradins en dedans. 
pour n'être pas grgnés par l'inondation 
de celle de la terre; cette cabane, qui 
leur fert de retraite, eft couverte pendant 
l'hiver de plufieurs pieds de glaces & de 
neiges fans qu'ils en foient incommodés, 
Ils ne font pas de provifrons pour vivre 
comme les caftors, mais ils creufent des 
puits & des efpèces de boyaux-au-deffous 
_& à l’entour de leur demeure pour cher- 
cher de l’eau & des racines; ils paflent 
ainf l'hiver fort triflement quoïqu'en 
fociété, car ce n’eft pas fa -faïfon de 
leurs amours. ils font privés pendant 
tout. ce temps de la lumière du ciel ; 
aufli Jorique Phaleine da printemps 
commence à diffoudre les neiges & à 
découvrir les fommets de leurs habita- 
tions, les Chaffeurs en ouvrent le dôme, 
les offufquent brufquement de là lumière. 


du jour , & afflomment ou prennent tous 
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ceux qui n ont pas eu le temps de gagner 
les galeries. fotterraines qu'ils fe font. 
pratiquées & qui leur fervent de derniers 
retranchemens où on les fuitencore, car 
leur peau eft précieufe & leur chair.n’eft 
pas inauvaife à manger. Ceux qui échap- 
pent à la main du Chafleur, quittent leur 
habitation à peu près dans ce temps; 
ils font errans pendant l'été, mais toujours 
deux à deux , car c'eft le temps des: 
amouus :.ils vivent d'herbes & fe nour- 
riflent- largement des produétions nou- 
velles que leur offre là furface de la terre; 
la membrane adipeufe» s'étend, s’aug- 
mente, fe remplit par la fur-abondance 
de cette bonne nourriture; les follécules 
fé renouvellent , fe rempliflent aufTi ; 
les parties de. la générauion fe. dérident, 
fe gonflent; & c’eft alors que ces ani- 
maux prennent une odeur de mufc ii, 

forte qu’elle n’eft pas fupportible; cette 
odeur fe fait fentir de loin, & quoique 
fuave * pour les Européens, elle déplait 


* Le rat mufqué de l'Amérique feptentrionale efh 
un peu plus gros & un peu-plus long que le rat d'en 
de France; fon élément eft l’eau, mais ilne laifle : 
pas d'aller quelquefois à terre : 1 a la queue plate, . 
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14 Hifloire Naturelle 
fi fort aux Sauvages qu'ils ont appelé 
puante une rivière fur les bords de fa=: 
quelle habitent en grand nombre ces: 
rats mufqués qu'ils appellent aufft rats 
uants, | 
Ils produifent une fois par an, & cinq 
ou fix petits à la fois; la durée de la: 
geflation n'eft pas longue, puifqu'ils- 
n’entrentenamour qu’atcommencement 


elle eft de huit ott dix pouces de long , de la largeur : 

d'un doigt, couverte de petites écailles noires; la 
peau roufle, couleur de minime-brun, le poil en eft - 
fort fin , affez long : il porte des rognons proche 
les tefticules qui ont l'odeur de mufc très-agréable, - 
& n’eft point mcommode à tous ceux à qui le mule 
donne des inconmnodités. Si on les tue lhiver, : 
péndant que la peau eft bonne pour fourrer, les 
fognons ne fentent rien; au printemps ils com-- 
mencent à prendre leur fenteur qui dure jufqu'a 

automne. . ... Pour la chair elle n'a point le goût 
de mulc, elle cft excellente à manger, Defcriprion # 
de l'Amérique féprentrionale, par Denys, Paris, 1 672, 

rome [, page 2 5 #. — Les rats mufqués de Canada 
répandent une odeur admirable; la civette & 1° 
gazclle n'exhalent rien de fi fort ni de fi doux. Voyage 
de la Hontan, La Haye, 1706, tome-l, page 95 
— Les Siuvages de l'Amérique n'aiment point 

Fodeur que répand le rat mufqué , ils lui ont même * 
donné le nom de puant, tant cette odeur leur déplaît. 
Mémoires de l'Académie royale des Scicnces année 
472$» PAS 3274 J | 
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dr été, & que les petits font déjà grands* 
au mois d'otobre lorfqu'il faut fuivre- 
leurs père & mère dans la cabane qu'ils : 
conftruifent de nouveau tous fes ans; car’ 
ona remarqué qu’ils ne reviennent point : 
, à leurs anciennes habitations. Leur voix 
eft une efpèce de gémiffement que les: 
Chafleurs imitent Roue les piper & pour- 
es faire approcher : leurs dents de devant : 
font fi fortes & f1 propres àronger, que” 
quand on enferme un de- ces animaux : 
dans une caïfle de bois dur, il y fait en: 
très-peu de temps un trou allez grand | 
pour en fortir; & c’eft encore se lé 
ces ficultés naturelles qu'il a commu 
avec le caftor, que nous n'avons pu: 
garder enfermé qu’en doublant de fer-- 
blanc la porte de: fa loge. L’ondatra ne- 
mge niaufli vite ni auffi long- temps que 
le caftor; il va plus fouvent à terre, il: 
ne court-pas bien & marche encore plus : 
mal en fe berçant à peu près comme une 
oye. Sa peau conferve une odeur de- 
mufc qui fait qu'on ne s’en fert pas vo-- 
lontiers pour fourrure , mais on emploie: 
le fecond poil ou duvet dans Ja fabrique- 
des chapeaux." 
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Ces animaux font peu faronches, & 
en les prenant petits on peut les appri- 


voifer aifément ; ils font même très-jolis 


lorfqw’ils font jeunes ; leur queue longue 
& prefque nue, qui rend leur figure 


- 


défagréable, eft fort courte dans le pre- 


mier âge : ils jouent innocemment & auffi 
leflement que des pets chats; ils ne 
mordent point. *, & on les nourriroit 
aifément ft leur odeur n’étoit point in- 
commode. L’ondatra & le defman font 
au refte. les feuls-animaux des pays fep- 
tentrionaux qui donnent du parfum ; car 


208 du cafforeum-eft très-défagréable , 
ce n'eft que dans les climats chauds: 
qu’on trouve les animaux qui fourniflent 


* Les rats mufqués de Canada , que les Hurons : 


appellent Ondathra , paifient l'herbe (ur térre &'le: 
blanc des joncs autour des lacs & dés rivièress il y 

a plaifi à les voir manger & faire leurs petits tours 

quand ils font jeunes. J'en avois un très-joli; je le 

nourriflois du blanc des joncs & d’une certainé. 
herbe femblable au chien-dent : je faifois de ce petit 

animal tout ce que je voulois, fans qu'il me 

mordit aucunement , auffi n'y font-ils pas fujets, 

Voyage dé Sagard Theodat, Paris, 1 63 2, pages 322 

& 3237, NOTA. Quel plante dont M. Sarrafm 

dit que le rat mufqué fe nowrit le plus volontiers : 
ft le Culamus aromaticus,. 


de lOndatra &r du Defnan. ‘7 
Te vrai mufc, h civette & les autrés: 
parfums. 

Le defmm ou rat mufqué de Mof- 
covié nous offtiroit peut-être des fin- 
gularités remarquables & analogues -à 
celles de l’ondatra, mais il ne paroîït pas 
qu'aucun Naturalifle ait été à portée de 
examiner vivant, ni de Île ‘difléquer ; 
nous ne pouvons parler nous-mêmes que 
de fa forme extérieure, celui qui eft au 
Cabinet du Roï ayant été envoyé de 
Lapponie dans un éat de defsèchement 
qui n'a pas permis d'en faire la diffetion ; 
_je w'ajouterai donc à ce que j'en ai déjà 
dit que le feul regret de n'en pas favoir. 
davantage. 


‘# 


DESCRIPTION 
DE Jiè ONDATRA« 
pi ONDATRA /p£1) eft de NOR 


moyenne , entre celle du furmalot &' 

celle de la marmotte : il reflemble beaucoup” 
au rat d’eau , tant par la forme extérieure du 
corps que par la conformation des parties 
intérieures ; -principalement en ce qu'il a le 
mufeau court & épais, les oréilles courtes &:. 
‘entièrement couvertes de poil, &c. Laqueue 
a prefque la même longueur que celle du rat 
d’eau à proportion de la gfandeur duscorps; ! 
mis elle eft aplatie fur des côtes-dans toute 
fa longueur, excepté la première portion pres 
de Potigine qui eft cylindrique : elle a dans le” 
milieu de fa longueur fept lignes &'demié de 
largeur fur quatre lignes & demie d'épaifieur; 
les bords font encore plus minces, prefque 
tranchans , & garnis d’un poil court beaucoup 
plus épais que fur les deux' faces -de la queue 
où le poil eft rare & placé entre lés écailles 
qui la recouvrent. Ces écailles font petites 
comme celles de la queue du rat ; elles ont 
une couleur brune noirâtrex les poils font de 
Ja même couleur. y 

Les couleurs du poil de l’ondatra ont plus 
de rapport à celles du poil du caftor qu’à celles : 
du poil du rat d’eau : il y a de deux fortes: 
de poils, le plus long & le plus ferme eit peu 


a 
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épais; au contraire le poil court & doux eff 
forfitouflu : ce duvet a près de la racine une 
couleur cendrée, & à la pointe une couleur 
brune ou roufitre fur la tête, fur le dos, fur 
les épaules, fur la croupe, fur la face exté- 
rieure de la cuifle; meis fur le haut des côtés : 
du corps le duvet à une couleur rouffâtre” 
près de la racine & à la pointe, & il ya: 
du cendré au - deflous de la pointe rouflètre; : 
le duvet du deflous & des côtés de la tête &- 
du cou, des bras, de la poitrine, du veñtre 
& de la face intérieuré de la cuifle eft de” 
couleur grife- claire & brillante fur ‘a plus: 
grande partie de‘fa longueur : Ja pointe eft de 
couleur rouflätre plus où moins foncée. Les 
longs poils font brillans ; ceux du nez , du 
front, du fommiet de la tête & ceux du cou 
& du dos ,: fur l’épine depuis la tête jufqu’à 
la queue font d’un brun mêlé de roufilatre ; 
ceux du refte du corps font rouffatres. Ainfr- 
cet animal a une large bande mal terminée : 
& de couleur brune-rouffâtre qui s'étend 
depuis le nez fur la tête, fur le cou & le: 
dos jufqu’à la queue; les côtés de fa tête, du 
cou & du corps ont une couleur rouffe mêlée : 
de cendré ; le dehors de Ia cuïlfe eft prefque 
entiérement de couleur cendrée : il y a fur 
le flanc une tache brune; le deflous de la: 
tête & du cou, la poitrine & le ventre font‘ 
mêlés de gris & de rouffatre. Les quatre pieds : 
ont un poil court, luifant, rouflätre fur les’ 


picds de devant, & cendré fur les pieds de” - 
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derrière , les ongles font rougeâtres : les doigts 


des pieds de devant , fur-tout le potite, 
font plus petits que ceux des pieds de derrières 


H m'a paru que cet animal elt fouvent dans 
f'eau , parce qu'il y a fur les côtés des doigts. 
des pieds de derrière & du métatarfe des poils’ 
un peu longs qui femblent tenir lieu de na- 


. ', ? 
geoires comme dans la mufaraigne d'eau *.. 
pieds. pouc. ligng 


Longueur du corps entier , mefuré en 
tigne droite depuis le bout du mu- 
feau jufqu’à l'anus. .....,..... 


Hauteur du train de devant. ..... 
Hauteur du train de derrière, .. 
Longueur de a tête, dépuis le bout 
du mufeau :jufqu'a l'occiput... 
Circonférence du bout du mufeau: . 
Circonférence du mufeau , prife au- 
déflous dés yeuxi". CNE RTE 
Contour de l'ouverture de la bouche, 
Diflance:entre les deux nafeaux... 
Diflance entre le bout du mufeau &: 
l'angle antérieur de l'œil. ...... 
L2 

Diflance entre Pangle poftérieur & 
l'oreille. li Es: LASER 
Longueur de l'œil d’un angle à l'autre. 
Ouverture de l'œil... ......... 
Diftance entre les angles antéricurs' 


151 


{ 


des yeux, en fuivant la courbure . 


dE chanfrein. a ANT 


# 


1e 


# Voyez Ie Volyme XV de cet Ouvrage, page 8 5x 


dé l’Ondatra. 


La même diftance en ligne droite. . 
Circonférence de la tête, prife.entre 


les yeux & les oreilles. ......,, 


Longueur des oreilles. .......... 


Largeur de la bafe, mefurée fur la 
courbure extérieure. .......... 


 Diftance entre les deux orcilles, prife 
TT pe RER MINES 


HONOR QUE COL ni4 lose «» do o à 
Circonférence du cou...,....... 


ÆCirconférence du corps, prie der- 
rière les jambes de devant. .... 


La même circonférence à l'endroit le 
… plus gros. . +. ee + + + + 0 + te rite e 


La même circonférence prife devant 
les jambes de derrière... .,.... 


Longueur du tronçon de la queue. . 


Circonférence de la queue à l'ori- 
AÉIMONAUTTONCONE ae EN ee 4 


Longueur de d'avant-bras depuis le 

coude jufqu'au poignet....... 
Largeur de l’avant-bras au coude, .. . 
Épaifleur au même endroit... ,., 
Circonférence du poignet....... 
Circonférence du métacarpe...... 
Longueur depuis le poignet jufqu'au 

bout: des. ongles à «ji, bn a he ni c'e 
Longueur de la jambe depuis le genou 
Juiqu'au one ire 000 
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pieds, pouc. lign: 
“Largeur du haut de la jambe, ..... 1. a 
Épaifleur: ue 0.24. 04 PONS 
‘Laroeur à: l'endroit du talon..... 1 ” ° 7 


8e 


.Circonférence du métatarle...... 


% 
LI 
L2 


‘Longueur depuis le talon jufqu'au 

Bout | des ongles... 22 M0 22 
“Largeur du pied de devant. ...... n° #6: 
Largeur du pied de derrière...... 1  m 10. 
Longueur des plus grands ongles. # on 6. 
sLargeur à Ja bal... (4... ,.4 4.10 40e 


L’épiploon étoit très-court & s’étendoit 
peu au-delà de l’eftomac qui fe trouvoit placé 
enentier dans le côté gauche ; la plus grande 
spartie du foic étoit à droite. 21. 

Le duodenum s’étendoît dans le côté droit 
jufqu'au-delà du rein, & il fe replioit en 
dedans avant de fe joindre au jejunum ; cet 
inteltin failoit fes circonvolutions dans la 
-partie antérieure de la région ombilicale, 
dans la région épigaftrique & dans le côté 

gauche; les circonvolutions de l'ileum étoïent 
dans le côté droit, & il aboutiflottau cœcum 
dans la partie poflérieure de la région ombi- 
licale. Le cœcum avoit beaucoup de volume; 
il s’étendoit depuis la partie poftérieure de la 
région ombilicale dans l'iliaque gauche où ül 
fe replioit en bas fous lui-même, enfuite il 
.pafoit de liliaque gauche dansl’iliaque droité 
fn traverfant la partie poftérieure de la région 


de l'Ondatra. 23 


embilicale ; enfin il fe replioit en avant dans 
T'iliaque droite & s’étendoit jufque dans l’hy- 
pocondre droit, où fon extrémité fe replioit 
en dehors & fe prolongeoit en arrière jufqu’au- 
dela du rein. Les circonvolutions du colon 
. étoient dans la région hypogaftrique & dans 
l’iliaque droite où elles formoient une fpirale 
comme dans le rat d’eau & Île campagnol , 
enfuite le colon s’étendoit fur les autres in- 
teftins depuis l’iliaque droite jufqu’à la région 
épigaftrique où il fe recourboit à gauche, 
enfin il s’étendoit en arrière avant de fe joindre 
au rectum. RME A EE | 
_ Les inteftins grêles avoient deux pieds & 
.demi de long depuis le pylore jufqu'au cœ- : 
.cum , la fongueur de cet inteftin étoit de fept 
pouces, & celle du colon d’un pied dix 
pouces. ‘L’eltomac & les inteflins avoient 
‘beaucoup de rapport à ces mêmes vifcères 
vus dans le rat d’eau , tant pour Îeur longueur 
& leurs différentes groffeurs , que pour leur 
conformation à l'extérieur & à l'intérieur. 
Le foie avoit quatre grands Iobes fem- 
-blables à ceux du rat d’eau *, mais je n’en ai 
pas trouvé deux autres petits qui correfpon- 
diflent au cinquième & au fixième lobe du 
foie de cet animal : il y a lieu de croire qu'ils 
avoient été racornis & déformés par l’action 
de d'efprit-de-vin dans lequel l'ondatra, qui 
a fervi de fujet pour cette defcription, avoit 
été gardé pendant plufieurs années. La rat 


Voyez le Volume XV de cet Ouvrage, page 20 64 


24 Deftription | 
étoit longue & avoit trois faces ; le rein droit : 
étoit plus avancé que le gauche d'environ le 
tiers de fa longueur ; les poumons reffem- 
bloient à ceux du rat d’eau. 

M. Sarrafin a obfervé * que les mamelles 
de l’ondatra font au nombre de fix, trois de 
chaque côté fur le ventre. 

Le fcrotum étoit très-large. & contenoit 
de gros telticules. ‘Le gland de la verge ref- 
fembloit à celui du rat, car il renfermoiït un 
-0s qui paroifloit environné d’un fecond pré- 
puceh; cet os différoit de celui du rat d’eau, 
“&c. en ce qu'il étoit compofé de quatre 
pièces, dont trois étoïent fort petites & fe 
-trouvoient à l’extrémité antérieure de la qua- 
trième qui étoit beaucoup plus dan dEN Les 
parties internes de la génération, & fur-tout 
les véficules féminales, reflembloient beau- 
coup à celles du rat d'eau, autant que j'ai 
pu juger de tous les rapports de reffemblance 
& de différence fur un animal qui avoit été 
-pendant fong-temps dans l'efprit-de-vin. Aufft 
n’ai-je pas trouvé que les glandes ou follicules 
dont les canaux excrétoires aboutifilent au 
bord du prépuce comme dans le ratf, le rat. 
d’eau, &c. euffent une odeur de mufc plus 
forte que celle des autres parties du corps de . 

« Mémoires de l’Académie royale des Sciences, année 
1725, page 334: | “À 5 S RES 

.P Jdem, page 190. 147 

.e Voyez le Volume XV de cette Hifloire naturelle, 
pégt122. , 44 
si J'ondatra. 


NL 
Lo 


\ 


ù \ 

HER 

NRRNT NN 
AR NS 


\N 
hi 
(KI 
\ 


A 


À 


AAA 
il RS 


QE 


(RE 
WE AS 
aua 


Ge M 
ALLAN | W | 
LD AS 


\ pa ci 


NN) 


\ 
À RE 


A UT 
JIM VA) 
EE 
M AE 


RO AE TA 
Hi 
ï 


LUANL AA 


Hi] HER 
ANS. 


à Ru 


4 L'ONDATRA., 


« à 


‘4 


Sos RrA 


Es Le 42 22° 


di 


NE 


re 
 Æ 
ce 
re 
3 

2 

La 
& 
de 
ra 
# 


FUIT 


12 
LE se 
' 
PA 
< 
?, 
» 


Le. et 
j à: 
È 


= 


Zrissek fils seulp k 


LE DESMAN., 


«]) à SEE À 
dé \ Ag j 


ARE 


M, 
$ 
de 

À 


Lot tie pt dde fe 2 à 


Ni vr-Jené 
a" poor res à 

PET 4 “+ 
CENT SI LT ere ol 


de lOndatra. : 2$ 
Tondatra. Suivant les obfervations de M. 
Sarrafm *, les parties de la génération de la 
femelle de Fondatra reflemblent à celles de Ja 
femelle du rat, fur-tout par la fituation de 
Furètre L. 

La feule différence marquée que j'aie re- 
connue entre le fquelette de l’ondatra & celui 
du rat d'eau, pour la figure des os de la tête, 
eft que l'os frontal eft plus large entre les deux 
orbites du rat d’eau qu’entre celles de l’on- 
datra, où cet os ne forme qu'une arête fort 
étroite. 

L’ondatra a feize dents comme le rat d’eau, 
une incifive & trois mâchelières de chaque 
côté de chacune des mächoires ; les dents de 
ces deux animaux ne diffèrent qu'en ce que 
la couleur orangée de la face antérieure des 
incifives de l’ondatra qui a fervi de fujet pour 
cette defcription , étoit plus foncée que dans 
le rat d'eau, & que la partie de chaque mâ- 
chelière qui fortoit au dehors de la gencive 
étoit noire. 

Les trous ovalaires font à proportion plus 
étroits dans l’ondatra , parce que les os if- 
chions qui font partie des bords de ces trous 
font moins échancrés que dans le rat d’eau. 


. a Voyez les Mémoires de l’Académie royale des Sciences; 


année 1725, page 333 
b Voyez le Volume AV de cet Ouvrage , page 1 2$« 
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LE PECARI ou LE TAJACU *, 
Le PÈCE du Pecari eft une des 


plus nombreufes & des plus remar- 
quables parmi les animaux du nouveau 


* Le Fcari, le famglier pecari, nom que les François 
habitués dans l'Amérique méridionale ont donné à 
cet animal, & que nous avons adopté. 

Sanglier appelé Pecari, Voyage de Defimarchais , 
some II], page 3 1 2.— Cochon qu'on appelle pecari. 
Voyage de Wafer imprimé à la fuite de celui de 
Dampier. Roun, 171$, tome IV, page 222, 
— Pecaris, efpèce de cochons fauvages. Voyage de 
Dampicr | 1ome IV, page C9. 

Nora. H y a peu d'animaux qui aient reçu autant 
de différens noms que celui-ci : les Sauvages du Brcfif 
l'appeloient T:y.1fou fuivant de Lery ; Tajacu fuivant 
Pilon & Marcgrave; Caaigoara auffi fuivant Marc- 
graVe; Tajouffou fuivant Coreal ( Voyage aux Indes 
orientales, Paris, 1722, rome 1, page 173 ). Les 
Mexicains l'appeloient Quauhtla coymarl, où Quapizotl 
ou Coyametl, Les Voyageurs l'ont auf défigné par 


dés noms différens ; 1 s'appelle Pelas à la baie de 


tous les Saints. fuivant Dampier / tome IV, page 69). 
nl ‘ \ A . + 
Javari où Paquire à Vie de Tabago fuivant Roche- 


fort ( Relation de l'ile de Tabago. Paris, 1666, 


page 37 ). Pagquira dans le pays des Amazones felon 
Jurailla {Avignon , 17 s #, rome 1l, page 6. ), Saino 
ou Zaino dans plufieurs endroits de l'Amérique felon 


Jofeph Açofla { Paris, 1 60 0, page 1 06). Chuchie 


> tes ‘ n 
RS os LT |: 


La 
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monde. Le pecari reflemble au premier 
coup d'œil à notre fanglier , ou plutôt 
au cochon de Siam qui, conime nous 
l'avons dit, n’eft , ainfi que notre cochon 
domeftique , qu’une variété du fanglier 
ou cochon fauvage; aufli le pecari a : 
t-il été appelé Sanglier ou Cochon d’A- 
mérique : cependant il eft d’une efpèce 
particulière , & qui ne peut fe mêler 
avec celle de nos fangliers ou cochons, 


felon Oviedo / Vide Hernand. Ff. Mex, p. 649). 
Cofeui felon Coreal ( Voyage de Coreal, rome 1, 
page #4. 

Aper Mesicanus. Faber , apud Hernand. fl. 
Mex. pag. 637. 

Sas umbilicum in derfo habens, Aldrov. de quadrup 
Biful. p. 939. 

Tajacu, Pon, Fifl Brafil, pag. 98 ; & Marcgr 
Hifi, nat, Brafil, pag. 229. 
= Tajacu feu aper Mexicanus mofchiferus, Ray, Syrepf. 
quadrup, PAS. 97e 

Sus minor umbilico in dorfo, Cochon noir. Barrère, 


ff, Franc, équin, pag. 161. 


Sus dnfe cyfifero cauda nulla, Linn. Syf nat. 
cdit. IV, pag. 69 ; & edit. VI, pag. 12. —7Täjactte 
Jus dorfo cyflifere caudii nullä , edit. X , page 50. 

Jus ecaudatus, folliculum ichorofum in dorfo gerens: 
Aper Mexicanus. Le fanglier du Mexique. Briflen, 

 Regn, aniial, pag. 111. 
; Bi 
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comme:nous nous en fommes aflurés 
par des effais réitérés, ayant nourri & 
gardé pendant plus de deux ans un pecart 
avec des truies fans qu’il ait rien produit. 
11 diffère encore du cochon par plufieurs 
caractères, eflentiels , tant à l’extérieur 
qu'à l'intérieur ; il eft de moindre cor- 
pulence & plus bas fur fes jambes ; ila: 
l'eflomac & les inteftins différemment 
conformés ; il na point de queue, fes 
{oies font beaucoup plus rudes que celles 
du fanglier ; & enfin il a fur le dos, près 
de à croupe, une fente de deux ou trois 
lignes de largeur, qui pénètre à plus d’un 
pouce de profondeur, par laquelle fuinte 
une humeur ichoreufe fort abondante 
d’une odeur très-défagréable : c’eft de 
tous les animaux le feul qui ait une ou- 
verture dans cette région du corps ; Îles 
civettes , le blaireau , la genette ont le 
réfervoir de leur parfum au-deffous des 
parties de la génération; Fondatra ou 
rat mufqué de Canada, le mufc ou 
chevreuil du mufc l’ont fous le ventre. 
La liqueur qui fort de cette ouverture, 
que le pecari a fur le dos, eft fournie 


par de grofles glandes que M, Daubenton . 
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“a décrites avec foin", aufli-bien que 
toutes les autres fingularités de confor- 
mation qui fe trouvent dans cet animal. 
On en voit aufli une bonne defcription 
faite par Tyfon dans les Trgnfactions 
Philofophiques , numéro 153, Je ne 
m'arréterai pas à expofer en détail les 
‘obfervations de cés deux habiles A nato- 
milles, & je remarquerai feulement quele 
Docteur T y{on s’étoit trompé en affurant 
‘que cet animal avoit trois efloñacs, ou, 
comme le dit Ray, un géfier & deux 
€ftomacs. M. Daubenton démontre clat- 
rement qu'il n'a qu'un feul eftomac, 
mais partagé par deux étranglemens qui 
‘en font paroître trois ; qu'il n’y a qu’une 
feule’ de ces trois poches qui aitune iflue 
de fortie ou pylore, & que par confé- 
quent on ne doit regarder les deux autres 
poches que comme des appendices, ou 
plutôt des poñions du même eftomac, 
& non pas comme des eftomacs dif- 
férens. | 
Le pecari pourroït devenir animal do- 
meftique comme le cochon ; il eft à peu 


* Voyez ci-après la defcription du Pecari. 


b Ray, Srpf quadrup. pag. 99* B üj 
üj 
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près du même naturel ; il fe nourrit des 
mêmes alimens ; fa clair, quoique plus 

sèche & moins chargée de lard que 

celle du cochon, welt pas mauvaife à 

mangergelle deviendroit meilleure par 

h calration : lorfqu’on veut manger de 
cette viande if faut avoir grand foin d'en- 

‘lever au mâle non-feulement les parties 

de Ia génération, comme l’on fait au 

fanglier , mais Cned toutes les glandes 
qui aboutiffent à l’ouverture du dos dans 
le mâle & dans la femelle: il faut même 

faire ces opérations au moment qu'on 
met à mort l'animal, car fi l’on attend 

feulementune demi-heure fa chair prend 

une odeur fi forte qu’elle n'eft plus 
mangeable. 

2: Eiés peecaris font très-nombreux dans 
tous les climats chauds de FAmérique 
méridionale ; ils vont ordinairement par 
troupes, & font queldüefois deux ow 
trois cents enfemble ; ils ont le même 
inftint que les cochons pour fe dé- 

fendre , & même pour attaquer ceux fur- 

tout qui veulent ravir leurs petits ; ils fe 

fecourent mutuellement, ils enveloppent 

kurs ennemis, & blefient fouvent les 


du Pecari où du Tajaci. 3x 


chiens & les Chaffeurs. Dans leur pays 
natal ils occupent plutôt les montagnes 
que les lieux bas ; ils ne cherchent pas les 
marais & la fange comme nos fangliers ; 
ils {e tiennent dans les bois où ils vivent 
de fruits fauvages , de racines, de graines ; 
ils mangent aufli les ferpens, les crapaux, 
les lézards qu’ils écorchent auparavant 
avec leurs pieds : ils produifent en grand 
nombre & peut-être plus d’une fois par 
an; les petits fuivent bien - tôt leur mère 
& ne s'en féparent que quand ils font 
adultes : on les apprivoife, ou plutôt 
on les prive aifément en les prenant 
jeunes ; ils perdent leur férocité naturelle, 
‘mais fans fe dépouiller de leur groffie- 
reté, car ils ne connoiflent perfonne, ne 
s’attachent point à ceux qui les foignent; 
feulement ils ne font point de mal, & 
lon peut, fans inconvéniens , les HiTer 
aller & venir en liberté; ils ñe s'éloignent 
pas beaucoup , reviennent d'eux-mêmes 
au gîte, & n'ont de querelle qu'auprès 
de lauge ou de la gamelle, lorfqu'on la 
Jeur préfente en commun : ils ont un 
grognement de colère plus fort & plus 


dur que celui du cochon, mais on les. 
B ïiij 
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entend très-rarement crier ; ils foufflent 
auffi comme le fanglier lorfqu’on les 

furprend & qu'on les épouvante bruf- 
quement ; leur haleine eft très-forte, 

eur poil fe Henfle lorfqu'ils font irrités; 
il eft fi rude qu’il refflemble plutôt aux 
piquans du hériflon qu'aux foies du 
fanglier. 

L'efpèce du pecari s’eft confervée 
fans altération & ne s’eft point mêlée 
avec celle du cochon maron : c’eft ainfi 
qu’on appelle le cochon d'Europe tranf- 
porté & devenu fauvage en Amérique: 
ces animaux fe rencontrent dans les bois 
& vont même de compagnie fans qu’il 
en réfulte rien; ïl en-eft de même du 
cochon de Guinée qui s’eft aufli mul. 
tiplié en Amérique, après y avoir été 
tranfporté d'Afrique. Le cochon d'Eu- 
rope, le cochon de Guinée & le pecari 
font trois efpèces qui paroiflent être fort 
voifines, & qui cependant font diftinétes 
_& féparées les unes des autres » puifqu elles 
fubfiftent toutes trois dans le même climat 
fans mélange & fans altération : notre fan- 
glier eft le plus fort, le plus robufte & 
le plus redoutable des trois; le peçai 
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quoiqu’aflez féroce eft plus foible, plus 
pelant & plus mal armé ; ces grandes 
dents tranchantes qu’on appelle défenfes , 
font beaucoup plus courtes que dans le 
fanglier ; il craint le froid & ne pourroit 
fubfifter fans abri dans notre climat tem- 
_ péré > comme notre fanglier ne peut 
lui-même fubfifter dans les climats trop 
froids : ils n’ont pu ni l’un ni l’autre 
pafler d’un continent à l'autre par les 
terres du Nord; ainfi l'on ne doit pas 
regarder le pecari comme un cochon 
d'Europe dégénéré ou dénaturé fous le 
climat d'Amérique , mais comme un 
animal propre & particulier aux terres 

méridionales de ce nouveau continent, 
Ray & plufieurs autres Auteurs ont 
prétendu que la liqueur du pecari, qui 
fuinte par l'ouverture du dos, eft une 
efpèce de mufc, un parfum agréable , 
même au fortir du corps de Panimal ; 
que cette odeur agréable fe fait même 
fentir d’affez loin , & parfume les endroits 
où il pafle & les lieux qu’il hibite. Javoue 
que nous avons éprouvé mille fois tout le 
contraire ; l’odeur de cette liqueur, au 
fortir du corps de l'animal, eft fi defa-. 
B v 
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gréable que nous ne pouvions là fentir, 
ni la fire recueillir fans un extrême 
dégoût ; il femble feulement qu'elle 
devienne moins fétide en fe defféchant 
à l'air, nuis januis elle ne prend l'odeur 
fuave du mufc ni le parfum de la civetie, 
& les Naturaliftes auroient parlé plus 
jufte s'ils l’euffent comparée à celle du 
Caftoreum, 
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DESCRIPTION 
DEU RE CARE 


ÿ E Pecari (pl. 111) reflemble beaucoup 
| aux cochons par la forme du corps, & 
même par la conformation des parties exté- 
rieures qui carattérifent ces animaux & qui 
les font diffinguer des autres ; il a la tête 
grofle , le inufeau alongé & terminé par un 
groin de cochon , le cou gros & court, le 
corps épais , les jambes courtes & le pied 
fourchu. Le pecari qui a fervi de füujet pour 
cette defcription , étoit plus petit que les 
cochons domeftiques & prefque auffi grand 
qu’un cochon de Siam de médiocre grandeur : 
il refflembloit même plus à ceux de cette race 
qu’à ceux de la race domeftique ; il n’y avoit 
point d’enfoncement fur le bas du front; les 
oreilles étoient petites & droites. Les défenfes 
du deffous ne fortoient pas au dehors des 
lèvres, elles formoient feulement une con- 
* vexité de chaque côté dans la lèvre fupé- 
rieure à l'endroit des défenfes du deflus : cet 
animal n’a point de queue, 
Mais le caractère le plus particulier au 
pecari & le plus extraordinaire eft un orifice 
. affez grand, placé au-deflus de la croupe 
(pl EV, où le pecari ef? vu par-derrière pour 
faire paroïtre cet orifice ); lorfque l’on cor. 
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primoît les environs de fes bords ; il-en forts . 
toit une liqueur qui s’échappoit d’abord par 
jets & couloit enfuite peu à peu : cet orifice 
étoit caché fous les foies de l’animal , & placé 
au milieu d'un efpace où,il ne s’en trouvoit 
point de groffes comme fur le refte du corps; 
äl y avoit feulement un poil noir, doux & 
aflez rare , de forte que l’on voyoit la peau 
qui étoit aufli fort douce & de couleur brune. 
Les bords de Porifice étoient un peu faillans; 
dans l’état naturel il formoit une fente qui 
avoit deux lignes de longueur, & en effet on 
pouvoit y introduire un ftilet de deux lignes 
de diamètre qui pénétroit jufqu’à environ un. 
pouce de profondeur. | 
Les foies du pecari avoient beaucoup. plus. 

de rapport aux piquans du hériffon qu'aux 
foies des cochons , & même du fanglier, car 
ælles étoient plus groffes & plus fermes, en 
partie noires ou brunes , & en partie blanches. 
ou fauves. Les plus longues avoient jufqu’à 
quatre pouces & demi ; elles étoient placées 
entre les oreilles le long du cou & du dos , 
où elles formoient une forte de crinière qui 
fe hérifloit au gré de l'animal; les foies de 
da tête, des côtés du cou & du corps, & 
celles de la face extérieure de la cuiffe avoient 
moins: de longueur ; celles du mufeau , de la 
poitrine , du ventre & des jambes étoient 
fort courtes & entièrement noires , principa- 
lement fur le chanfrein , fur la face extérieure 
de l’avant-bras & fur le bas des quatre jambes, 
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“Les foies qui avoient plufieurs couleurs étoient 
brunes près de la râcine ; il y avoit du blanc 
ou du fauve au-deflus du brun; plus haut elles 
étoient alternativement noires & blanches , 
‘ou fauves jufqu'à la pointe qui: avoit une 
-couleur noire : maïs ces couleurs étoïent diftri- 
 buées irrégulièrement , car les foies avoient du 
blanc ou du fauve en un . ou deux, ou trois 
endroits; celles qui étoient entre les oreilles 
‘avoient beaucoup de noir vers la pointe; au 
contraire il s’en trouvoit fur le cou qui avoieat 
peu de noir à la pointe ; mais elles étoient 
fauves fur un aflez long efpace au - deffous 
de la pointe, & l’aflemblage de ces foiès 
formoit fur les! côtés & le deffus du cou une 
forte de collier de couleur fauve qui avoit en- 
viron un pouce de largeur. Au refte, la plus 
grande partie du corps de cet animal étoit 
mouchetée de noir & de blanc, ou de fauve; 
on ne voyoit du blanc que fur le dos, & 
le fauve fe trouvoit fur la tête, fur les côtés 
du corps, &c. Les oreilles, la partie anté- 
rieure de la poitrine, Îes aiffelles , {a face inté- 
 rieure de l’avant-bras , le milieu du ventre, 
Jes aines & Îa face intérieure de la cuifle & 
de la jambe étoient prefque nus. 
Les ergots des pieds de devant étoient plus 
dongs que ceux des pieds de derrière , qui 
n'avoient point d'ercot extérieur. Les dé- 
fenfes du deflus fortoient un peu au dehors 
de la bouche; mais celles du deffous elifloïent 
le. long de la face antérieure des défenfes du 
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deflus ; & même le long de la gencive fous 
Ja lèvre fupérieure. Quoique cet animal n'eût 
point de queue, le bord fupérieur de l'anus 
formoit cependant un tubercule d'un demi- 
pouce de longueur , de fept lignes d'épaiffeur 
& de dix lignes de largeur à fa bafe, ce tu- 
bercule fe rabattoit fur l’anus & en férmoit 
exactement l'ouverture; il y avoit un os au 
dedans , & il reflembloit à une petite queue. 
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Ce pecari étoit mâle , & il pefoit quarante- 
deux livres & demie. En enlevant la peau il 
s’eft trouvé à l'endroit de Porifice {A , pl. v) 
qui paroiffoit au dehors fur la croupe , à trois 
pouces neuf lignes de diftance de l'anus /B), 
une très - grofle glande {CD vue par-deffus , 

, pl. v; & AB vue par-deffous, pl. V1) : 
elle étoit de figure ovale, convexe fur fa face 
fupérieure & plate fur l’inférieure ; fon grand 
diamètre avoit quatre pouces quatre lignes . 
de longueur, & le petit trois pouces : l’é- 
païfleur étoit d’un pouce trois lignes dans le 
milieu, & d’environ un demi- pouce fur les 

bords. Elle tenoit à un mufcle peaucier 
(C D, pl. vi) qui s'étendoit fur le dos & 
fur les côtés du corps; ce mufcle avoit une 
ligne & demie d’épaifleur ; il fe prolongeoit 
fous les bords de la glande /jufqu’à l’endroir 

_ ÆFE), &il y avoit une aponévrofe fort 

mince qui revêtoit la face inférieure / AB) 

de cette glande : après avoir enlevé le mufcle 
(CD), on voyoit fur la face interne /FG) 
de la peau les racines des foies. En ouvrant 
la glande j'ai trouvé une {orte de baffinet ou 
de poche qui avoit un pouce de profondeur, 
neuf lignes de largeur de devant en arrière, 
& dont les parois latérales étoient à une dif- 
tance fort petite l’une de l’autre. La fubftance 
de la glande étoit compofée de petits corps 
glanduleux pelotonnés enfemble, adhérens les 
uns aux autres, & de couleur jaunûtre. 

À l'ouverture de l’abdomen, je n’ai vu 


‘ 
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qu’une très - petite portion de l’épiploon qui 
recouvroit le troifième eftomac 4, pl. VII, 
fig. r 7 2) dans le côté droit. Je dis le 
troifième eftomac, parce qu’on en a diftingué 
trois dans le pecari; mais je ne Îles diftingue 
ici que pour défigner plus clairement la fitua- 
tion du vifcère que l’on a prétendu être triple 
dans cet animal. Ce vifcère occupoit prefque 
la moitié antérieure de l’abdomen ; l’une 


(B, fig. 1) des cornes du fecond eftomac 


trouvoit en entier dans le côté droit. La rate 
s’étendoit tran{verfalement de gauche à droite 
dans le milieu de l’abdomen à l’endroit où 
Jes eftomacs touchoient aux intellins. Le 
cœcum étoit à gauche dans la partie pofté- 
rieure de l’abdomen ; le colon faifoit de 
grandes circonvolutions à peu près ovales, 
placées obliquement de droite à gauche, & 
de devant en arrière dans le milieu & dans 
le côté gauche de l’abdomen ; enfin on voyoit 
quelques portions des inteftins grêles dans la 
région hypogaftrique. | 


Le duodenum { L K, pl. Vil, fers 
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êT OR, fig. 2) formoit quelques petites 


finuofités- dans la région épigaftrique ; les 
circonvolutions du jejunum étoient dans la 
même région fur les eflomacs; celles de li 
Jeum fe trouvoient dans la région ombilicale 
_ fur ‘les grandes circonvolutions ovales du 
colon, dont il a déjà été fait mention, & 
dans la région mes rique. 
 Lesinteftins gréles avoient tous à peu près 
Ja même groffeur jufqu’à lPextrémité / À, 
pl. VIT, fig. 1) del ileum ; le cœcum (E) 
étoit gros, court & pointu ; le commence» 
ment pes du colon étoit auffi gros que celui 
(D) du cæcum à l'endroit où ces deux in- 
teflins fe touchoient , mais le colon diminuoit 
peu à peu de groffeur jufqu’au rectum qui 
avoit à peu près le même diamètre dans toute 
fon étendue. 

L'’eflomac du pecari a une figure fr irré- 
gulière & fr extraordinaire que Tyfon en a 
compté : trois; mais Falcoburgius n’en recon- 
noît qu'un avec deux appendices. 

En fuppofant qu'un eftomac doive avoir 
deux orifices, & qu'il en faille trois pour 
diftinguer deux eflomacs dans le même ani- 
mal, on peut conclure que le pecari n’a 

u’un feul eflomac, car il n’a que deux ori- 
re , comme | tenace de l’homme & de Ia 
plupart des animaux. Les alimens y entrent 
par orifice qui eft à l'extrémité de l’œfophage 
(FE, ph-V11, fig.-x 2) & en fortent 
par le pylore (G); mais leflomac du PE 
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a tant d’étranglemens, de renflemens & d’ap- 
pendices qu’il paroît former plufieurs efto- 
macs lorfqu’on ne l'obferve qu’à l'extérieur, 
auffi m’a-t-il paru à la première infpeétion des 
vifcères de cet animal, qu’il avoit plufieurs 
eftomacs : j'ai décrit plus haut leur fituation 
en les fuppofant au nombre de trois. Après 
avoir introduit de l'air dans ces prétendus 
eftomacs, j'ai cru en diftinguer au moins 
deux, mais après les avoir ouverts j'ai re- 
connu bien diftinétement qu'il n’y en avoit 
u’un feul. | | 
La partie /EEÆ, fig. r à7 2) que Tyfon * 
. donne pour le premier eftomac, parce qu’elle 
eft le plus près de l’orifice de l'œfophage (F}, 
n'eft féparée de la partie gauche [BC D, 
fig. 1), que le même Auteur appelle le fecond 
eftomac, & de la partie droite / A, fig. x 
87 2) qu'il nomme le sroifième eftomac , 
que par des étranglemens / A 7) qui ne 
orment point d'orifice au dedans; quoique 
la cavité de Feflomac foit rétrécie dans ces 
deux endroits, elle a cependant fept pouces 
de tour dans l’étranglement / A) du côté 
droit ,; & dix pouces dans celui / Z) du 
côté gauche. De telles ouvertures ne doivent 
pas être regardées comme des orifices dans 
l'eftomac d’un animal de la taille du pecart, 
d'autant plus qu'il n’y a au dedans de l’étran- 
glement gauche qu'un ligament mufculeux 
pareil à celui qui fe trouve à l’entrée des 
# Tranfactions Philofophiques, numéro 2e, année 1 6834 
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deux convexités poftérieures de Ta panfe du 
bœuf * & des autres ruminans. 

Il m'a paru que l’étranglement //) du côté 
gauche n'eft formé que par la bafe des deux 
prolongemens /B D, fig. r; 7 D, fig, 2) 
qui reflemblent en quelque forte à deux 
cornes , & qui tiennent au grand cul-de-fac 
(C, fig. 1) de l’eftomac du pecari , comme 
le prolongement qui eft au fond du grand 
cul-de-fac de l'eftomac du fanglier , du 
cochon de Siam & du cochon domeltique b. 
L’étranglement / F1, fig. r à7 2) du côté 
droit , qui eft à peu près à égale diftance du 
pylore /G) & de l’infertion de lœfophage 
(F), fe trouve marqué, au moins en partie, 
dans la plupart des animaux quadrupèdes qui 
n'ont qu'un eflomac, car il y a un angle 
très- aigu fur le côté antérieur de la partie 
droite de leur eftomac. 

La partie Æ E, fig. r 7 2, de l’eftomac 
avoit un pied trois pouces de circonférence 
longitudinale, prife au côté gauche X, fig. 2, 
de l’œfophage ; cette circonférence s’étendoit 
de part & d'autre jufqu’à l'endroit LZ. La 


circonférence tranfverfale de cette même 


- partie, prife aux endroits M N, étoit d'un 


“ 


digure x, 


pied quatre pouces. La partie NO, fig. r, 
avoit en circonférence un pied neuf pouces & 


a Voyez le tome VIII de cet Ouvrage, planche V, 
figures 1 & 2. 


8 Voyez le tome IX de cet Ouvrage, planche XVIITg 
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demi. La grande circonférence de Îa partie 
A, fig. 2, étoit d'un pied fix lignes, & la 
petite circonférence de huit pouces quatre 
lignes étant prife aux endroits O P. 

On a repréfenté, planche 1x, les parois 
intérieures AZC de l'eftomac, une portion 
D E du duodenum, & la partie inférieure 
F de l’œfophage. Cet eflomac a été coupé 
dans les endroits KLMHE, pl VII, 
fig..r, jufqu'a C, & dans les endroits B 
CD, de forte que les parties GG HA, 
pl IX, correfpondent aux parties E Æ, 
pl. VIZ, fig, 2, La partie 7, pl 1X,\cor- 
refpond à la partie C, pl VII, fig. 1, La 
partie À, pl IX, correfpond à Îa partie 
B, pl vri, fig. 1. La partie B, pl'iX, 
correfpond à la partie D, pl VII, fig. 1; 
& la partie XX, pl 1X, correfpond à la 
partie À, pl, VII, fig. 1. Aïnfi pour rap- 
procher toutes les parties qui ont été féparées 
par la coupe, il faudroit que les bords Z 
MNO, pl IX, fufflent appqués contre 
les bords PORS, & les bords TV IX 
contre les bords FP LZ, Les parties GG 
ÆH H étoient revêtues d’une membrane 
blanche & dure dont les bords aaaaaa 
étoient dentelés : cette membrane refflembloit 
à celle dont il a été fait mention dans la 
defcription de l’eftomac du cheval, du ce- 
chon, du rat d'eau & du campagnol. Les 
membranes intérieures de Ja partie A, pl 1%, 
qui correfpondoit à Ja partie 4, pl 11, 
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fie. r ÊT 2, étoient fort épaifles, & for- 


. moient des plis qui avoient rapport à ceux de 
* Ja caillette des ruminans : les membranes du 
. refte de l’eftomac du pecari étoient fort minces, 
& ne différoient pas de celles de l’eftomac de 
la plupart des autres quadrupèdes. 

Le foie étoit compolé de trois grands lobes, 


+ &il avoit un ligament fufpenfoir (As Pl Ex: 


Jig. 1) placé dans une profonde fciffure /2) 
du lobe moyen /C D), & qui fe trouvoit à 


. peu près dans Je milieu du foie : cependant 


_ ce vifcère étoit prefqu’en entier du côté droit, 
les eftomacs occupant le côté gauche. Tyfon 
a compté quatre grands lobes dans Île foie du 
pecari, & Falcoburgius prétend qu'il n’a 

. point de ligament fufpenfoir ; le foie du pecart 
que je décris en avoitun ( tel qu'il eft repré- 
féenté A, pl X, fig. 1), & ce foie n’étoit 
compolé qwe de trois grands lobes, en ne 


- prenant pour des lobes diftinéts que ceux qui . 


font féparés des autres jufqu’à la racine du 
foie. En regardant celui-ci par fa face pof- 
_térieure, il paroïfloit en effet compofé de 
quatre lobes, parce que la fciflure /B), où 
fe trouvoit le ligament fufpenloir , étoit très- 
profonde, & s’étendoit prefque jufqu'à la 
racine du foie fur cette face ; mais en le re- 
tournant on voyoit que la même fciflure ne 
s’étendoit que jufqu’à la partie moyenne /Æ) 
_ du lobe fur fa face antérieure : cette fciffure 
_ partageoïit le lobe moyen en deux portions 


(CD) à peu près égales; celle du deflus (€) 


‘ 
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étoit fous-divifée en deux parties {FG) par. 
une petite fciflure / Æ7) où auroit été [a 
véficule du fiel fi le pecari en avoit eu une 
comme le fanglier, le cochon de Siam & le. 
cochon domeftique. Le lobe antérieur / 2) 
étoit plus alongé , mais beaucoup plus étroit 
que le moyen; le lobe poftérieur / #) étoit 
Je plus petit des trois, & il avoit deux ou 
trois appendices près de fa racine. Il fe trou- 
voit encore dans ce foïe des échancrures & 
de petites fciffures qui ne m'ont paru que des 
variétés accidentelles. Ce vifcère étoit de: 
couleur rougeâtre, plus pâle au dehors qu’au 
dedans : il pefoit dix onces cinq gros. 

La rate / pl. X, fig, 2 ) étoit plate & peu 
épaifle ; fa partie droite / À ) étoit fort large, 
& diminuoit peu à peu de largeur jufqu’a la 
partie gauche / B) qui étoit terminée en 
pointe : ce vifcère avoit au dehqgs une cou- 
leur brune-grifatre, & au dedans une couleur 
rouge-noirâtre : il pefoit une once deux gros. 

Le pancréas étoit placé ‘en entier du côté 
gauche; ïl avoit deux branches, Ia plus 
longue s’étendoit en arrière jufqu’à l’extré- 
mité gauche de la rate, C'ellà-dire > jufque 
dans le milieu de l’abdomen, comme il a 
déjà été dit; la petite branche étoit dirigée 
du côté du duodenum. 

Le rein gauche / pl VIII, fie, 2) étoit 
mince & alongé , il avoit peu d’enfonce- 
ment (4); le baflinet étoit aufli très - peu 
étendu, & on ne diftinguoit prefque aucun 
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des mamelons. Le rein droit /fig. >): étoit 
difforme fur fa face inférieure / A), parce 
quil portoit l'empreinte du troifième eftomac, 
qui avoit formé une troifième face /B2) fur la 
partie antérieure du rein. 
Le centre nerveux du diaphragme étoit 
très - luifant & aflez mince, mais ja partie: 
+ charnue avoit beaucoup d’épaiffeur. | 
_ Le poumon gauche n’avoit que deux lobes 
(AB, pl X1);ils reflembloient à ceux de 
la plupart des animaux quadrupèdes. Je n’ai 
pas vu le troifième dont Falcoburgïius à fait 
mention. Le poumon droit étoit compolé 
d’un très-grand lobe [C) & de trois petits 
dont l’un fe trouvoit près de la bafe du cœur : 
une partie du grand lobe /C) fembloit tenir 
la place d'une partie du lobe moyen & du 
Jobe antérieur prefqu'entier, de forte que le 
lobe antérieur / D) étoit le plus petit de 
tous, & que Îe lobe moyen n’avoit pas 
autant détendue que dans les autres animaux 
où il fe trouve.. Il y avoit, dans.la partié 
fupérieure du grand lobe une veflie /Z:) qui 
s'étendoit prefque d’un bout à l’autre :" cette 
… veflie s’eft remplie d’air lorfque l’on a foufé 
le poumon, & l'ais y eft refté quoique le 
poumon fe foit défenflé : elle étoit prefque 
cylindrique, & avoit fix pouces & demi de 
longueur fur deux pouces de diamêtre dans 
les endroits les plus gros; fes parois étoient 
fort minces & auf tranfparentes qu'une 
membrane allantoïde, Le lobe poftérieur 
COST 
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droit avoit aufli une veflie / F), maïs ellé 
étoit un peu moins grande que l’autre, cam 
élle n’avoit que trois pouces dix lignes de 
longueur, & un pouce huit lignes de dia- 
mètre dans les endroits les plus gros. : 
Le cœur / A, pl. XII, fig. r 72). fe 
trouvoit placé dans le milieu de la poitrine 
le long du fternum ; fa pointe n’étoit que 
très - peu tournée à gauche. 

L’aorte defcendante /B C) étoit très-di- 
latée à environ quatre, pouces dè‘diftance de 
a divifion du tronc / 2), fig, r ) de l'aorte 
én afcendante / E , fig. r à7 2) & en def 


cendante. La dilatation de l'aorte defcendante 


formoit une protubérance /ÆG, fig. 1) qui 
reffembloit à un anevrifme, & qui avoit cinq 
pouces fept lignes de longueur , & fix pouces 
quatre lignes de circonférence à l’endroit le 
plus gros. Les membranes de cette portion 
de l'aorte étoient ofleufes & f1 dures qu’elles 
réfiftoient au tranchant des cifeaux lorfque je 
Jes ai ouvertes dans leur longueur / 11, 
fig: 2): Hs’eft trouvé dans le dedans /XZ) 
un très-gros caillot de fang qui eft tombé de 
lui-même; en l’obfervant, j’y ai reconnu une 
fubftance polypeufe à lauelle le caïllot adhé- 
toit, & qui formoit l’un de fes côtés. Après 
en avoir féparé le fang & avoir étendu cette 
fubftance , elle s’eft trouvée plate; elle avoit 
environ deux pouces de longueur & delar- 
” geur, & trois lignes d’épaiffeur à l'endroit le 
plus épais , car elle étoit très-mince fur fes ‘ 
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Bords, & fe terminoit par des fibres très- 
finès : cette fubftance étoit molle. Les mem” 
branes de l'aorte avoient un quart de ligne, 
& même une demi-ligne d'épaiffeur dans 
quelques endroits de la Sie à (HT); fes 
parois étoient en partie offeufes & en partie 
membraneufes. Sa fubftance offeufe étoit 
formée par écailles qui adhéroient aux parois 
intérieures de l'artère, La dilatation de l’aorte 
p'étoit pas une conformation accidentelle & 
particulière au pecari qui m'a fervi de fujet 
pour cette defcription : il s’y a gucre lieu 
de douter que tous les individus de cette 
efpèce ne foient ainfr conformés , puifque 
celui qui a été décrit par Tyfon avoit aufir 
l'aorte dilatée au même endroit ; cependant 
la forme du gonflement étoit différente, car 
il y'avoit trois protubérances de grofleur 
inégale , peu éloignées Fune de l’autre; Ja 
plus groffe étoit du côté du cœur, & la plus 
petite fe trouvoit près des artères iliaques, 
Tyfon a-vu dans l’intérieur de deux de ces 
protubérances , qu'il ouvrit , des cellules que 
je n'ai pas trouvées dans mon fujet & qui 
n’y étoient pas, puifque dés que l’aorte fut 
ouverte, la fubftance qu’elle renfermoit tomba 
d'elle-même, comme je l'ai déjà fait re- 
marquer. 
- La langue étoit, comme celle du cochon, 
“parfémée de grains blancs & couverte de 
papilles très-fines. Îl y avoit fur la partie 
poftérieure deux glandes plates placées comme 
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cellés de a Jangue du cochon, & à peu prèg 
de la même grandeur. foot 
Le palais étoit traverfé par environ qua= 
torze fions , dont les bords reffembloientz 
par leur forme & leur pofition , à ceux:du 
palais du cochon. L’épiglotre étoit épaifle & 
échancrée dans le milieu de fes bords. Le cer: 
velet étoit placé derrière le cerveau, commé 
le cervelet du’cochon, inaïis les anfraétuo+ 
fités du cerveau & du cervelet du pecari n’é- 
toient pas figurées comme celles du cerveau 
& du cervelet du cochon. Le cerveau du 
pecari pefoit deux onces cinq gros ; & le cer: 
velet quatre gros & vingt-frx grains. 
Je n’aï point reconnu de mamelons fur le 
ventre ni fur la poitrine , fans doute qu'ils 
étoient confondus avec des tuberculestaflez 
gros qui étoient fur la peau à la racine de 
chacune des foies. ri 
Le pecari avoit pour la génération les 
mêmes parties que le fanglier, le: verrat & 
le cochon de Siam : je n’y ai trouvé que 
des différences de proportion que l’on pourra 
reconnoître en comparant la table füuivante 
avec celle des parties molles intérieures des 
cochons, qui eft dans la defcription de ces 
animaux *. Le gland du pecari avoit à pro- 
portion autant de longueur que celui des 
cochons , mais ilétoit aplati fur les côtés & 
fa pointe n’avoit qu'une très-petite courbure, 
Les deux plis de la verge n’étoient éloignés 
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1# Voyez le volume IX dé cet Ouvrage ; page 207 | 
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l'un de l’autre que dé neuf lignes. Les tefti- 
cules & les tubercules des épidydimés n’é- 
toient pas ft gros à proportion que dans le 


verrat & le fanglier. La veflie avoit une 


figure fort irrégulière ; elle étoit oblongue, & 
fon côté fupérieur étoit très-convexe, tandis 
que l’inférieur étoit prefque plat fur fa Ion- 


‘-gueur. J'ai vu dans les. véficules féminales 


des pelotons de matière épaïfle & jaunâtre ; 
il y avoit à la racine des véficules deux glandes 
qui avoient chacune fept lignes de longueur, 
cinq lignes de largeur & trois lignes d’épaif- 
feur ; leur fubftance étoit compacte & jau- 


nâtre; elles contenoient une liqueur fluide 


a m'a paru fuinter dans lurètre par plu- 
ieurs petits orifices placés à quelque diftance 


au devant des grands orifices des véficules 


féminales. Les proftates étoient fort Jongues, 


. & placées à côté de l’urètre comme celles du 
fanglier auxquelles elles reffembloient parfai- 
tement. La fubftance intérieure des tefticules 


avoit la même couleur & la même confor- 
mation que dans cet animal. Le pecari avoit 


_aufli des cordons fous la verge comme les 


: cochons. 


| pieds. pouc. ligne 
Longueur des inteftins grêles depuis 
Je pylore jufqu'aucœcum...... 19. # 4 
Circonférence du duodenum dans les 
endroits les plus gros. .......,. # 2. 9 
Cüconférence dans les endroits les 


plus Mines.) , 1598 0 p919 » 0 018 1 2e 


1 
Ciij , 


$4  Défiription 
| piéds: poue. 1 


Éircontice du jejunum dans les 
endroits Îes plus gros. ......,., # 2. 34 


Circonférence dans les endroits les 
plus (mmincés, 4044 002. a Ms 


€irconférence de l'ileum dans les 
endroits les plus gros....,..,,.. 4 3. # 


€Circonférence dans les endroits Iles 
plus minces. torse ss eeese # 2e gi 


Longueur da cœctire., 5.700 y 3e ; 6. 
Circonférence à l'endroit le plus gros. # 10. 6à 
Circonférence à l'extrémité... .... # 1. 34 


Circonférence du colon dans les ME 
endroits les plus gros..,.,.... # 8. @.. 


Circonférence dans les endroits les 
plus minces. 45... is ne 


€Circonférence du reétum près du 
colon ss; oct PE EN NN EN RRETUSS 


Circonférence du redum près de 
Panus 23 de CR EI VO ATTES 


Eongueur du colon & du reélum pris | 
enfemble.......:....,..... 8 4 & 


Éongueur du canal inteftinal en 
entier, non compris le cœcum..27. # 


Circonférence de lœfophage...... # 1. 
Circonférence du pylore. ..,.,.., 4 1. 
Fongueur du foie... 64. 4... .41e 4 0 20, 
apprentis 4 RSR CE ne 

Sa plus grande épaifleur. ,.,.,,., # + 
Longueur de la raté. |ssssaepene # 
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mx # pieds. pouc. lign. 


Largeur dans le milieu... 
Largeur de l'extrémité droite. . ..,, 
Largeur de l'extrémité gauche. . . 
4 I MS MORE AE. 
Épaifeur RARES eee «08 © 
Longueur des reins, , ...s..54.. 
Mes 0 LT ARE NE BRUNE RSOPORE 
Su PET EEE PET 
Longueur du centre nerveux depuis 

la veine-cave jufqu’à la pointe... 
D TR ee 


Longueur de la partie charnue entre 
. Je centre nerveux & le fternum. 


Largeur de chaque côté du centre 
DELVEUX Mel tease Le 0 5 80e ee 0e © 


Circonférence de la bafe du cœur. 


Hauteur depuis la pointe jufqu'à la 
 naiflance de Fartere pulmonaire. 


: Hauteur depuis la pointe jufqu’au fac 
pulmonaire... sos 


Longueur de la langue... ......., 
Longueur de la partie antérieure 

depuis le filet. jufqu’à l'extrémité, 
Largeur de da langue... , .,...,. 
Longueur du cerveau. .,,..,... 
PRE une vas Do à 
Épaiffege. Ni n beerc 
Longueur du cervelet..,,,,,,,.4, 
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Mn de PE PAP AT 
7 PET |: ANSE VSPSERERRR 
Diftance entre l'anus & le fcrotum. 
Épaifleur du fcrotum........... 


Diflance entre le fcrotum & F'orifice 
du Prépuce. ss... 


Diflance entre les’ bords du prépuce 
: & l'extrémité du gland. ....... 


Longueur du gland.,.....,.... 
LATDEURE ES Me babe sie si 
Épateur a En apte 
Longueur de la verge depuis la bifur- 


cation des corps caverneux jufqu’à 
Finfertion du PrÉPUCE, « + +. o 


Largeur de la vetge 1, NT ET 


* Épaiffeur . RER LE SON AS EE 3 
Longueur des tefticules. . ...... 
Fareour, PSN Ua ess ae 
ÉDArHEUr se A TE UE .. 
Largeur de l'épidydime.. ......., 
Éparilehe à 4 ON PC Hess 
Longueur des canaux déférens.. .., 


Diamètre dans la plus grande partie 
dé; lent CNE ER MES 


Grande circonférence de la veflic. .. 
Petite cconférences 44... 4%. 
Longueur de Purètre.......,.,,. 
Girconférence , «eee arrete ee 
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ÿ É pieds: pouce. ligns 
Longueur des véficules féminales, . » 2, 
Largeurs 1... eut at 1e 23 
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Le mufeau du fquelette {y X111) du 
>ecari eft moïns alongé que celui du cochon 
à proportion de la longueur de la tête depuis 

es orbites des yeux jufqu’a l’occiput; le front 
eft plus convexe que celui du cochon de Siam ; 
mais le chanfrein ne forme point de conca- 
vité au devant des orbites, & le fommet de 
a tête eft bien moins élevé que dans le fan- 
glier & le cochon. La partie inférieure de la 
mâchoire du deflous eft arquée fur fa lon- 
gueur, les branches font verticales & leur 
contour eft plus arrondi & plus faillant que 
dans le fanglier & les cochons ; le bord 
offeux des orbites eft interrompu d'environ 
Ja dixième partie de leur circonférence; l’ex- 
trémité antérieure des os du nez eft moins 
faillante que dans les cochons. L’os de Îa 
_pomette & celui de fa mâchoire fupérieure 
forment de chaque côté de la tête une arête 
très-forte qui ne fe trouve point fur l'os de la 
pomette du fanglier & des cochons, & qui 
eff très-petite fur l'os de leur mâchoire. L’a- 
pophy!{e ftyloïde de l'os temporal du pecari 
eft dirigée obliquement en bas & en arrière, 
& non pas verticalement en bas comme dans 
Îe fanglier & les cochons, | 

Le pecari a quatre dents incifives, deux 
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canines & douze mâchelières dans fa m4 
choire du deflus ; fix incilives , deux canines: 
& douze mâchelières dans celle du deflous;. 
ce qui ne fait en tout que trente - huit dents 
au Jieu de quarante- quatre qui fe trouvent: 
dans le fanglier & dans les cochons. La partie. 
faillante des défenfes de là mâchoïre fupé- 
rieure du pecari eft dirigée en bas & un pe. 
obliquement en dehors; elle pañle derrière la. 
partie faïllante des canines de la mâchoire du. 
deffous qui eft dirigée moins obliquement en. 
dehors que dans le fanglier & les cochons, auffs. 
elle approche de plus près Pos de la mâchoire. 
fupérieure, & elle paffe à l’endroit où eft la. 
troifième dent incifive des cochons & contre. 
J'arête offèufe qui eft dans le pecari comme. 
dans les cochons au-deffus des défenfes de la. 
mächoire fupérieure, le contact des défenfes: 
inférieures du pecari donne à cette arête une. 
forme-différente de cellé qu’elle a dans les co. 
chons, car au lieu d’être tranfverfale elle eft 
en grande partie verticale. Les mächelières. 
différent principalement de celles des cochons. 
en ce qu’elles ne font pas hériffées de tuber- 
cules ; il n’y a point de dentmâchelière contre. 
hi défenfe du deffous, ni contre là défenfe. 
du deffus comme dans les cochons, auffi ne: 
s’en trouve-t-il que fix de chaque côté de 
chacune des mâchoires, dans le pecart, au: 
Heu de fept qui font dans les cochons. 
: Les apophyfes tranfverfes de la première 
vertèbre cervicale du pecari ont moins de- 
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Tongueur de devant en arrière que celles du 
cochon ; l’apophyfe épineufe de fa feconde 
vertébre eft moins large , plus épaifle & 
moins inclinée en arrière ; celles de Ja troi- 
fième & de la quatrième vertèbre ne forment 
que de petites tubérofités. 

Le pecaria, comme le cochon, quatorze 
: vertèbres dorfales & quatorze côtes de chaque 
côté , fept vraies & fept faufles. Le fternum 
du fquelette, qui fert de fujet pour cette 
defcription , paroît avoir été compofé de fix 
os comme celui du cochon, mais il n’y a que 

Particulation du premier os avec le fecond , 
qui foit bien marquée; on n’aperçoit que: 
des veftiges de larticulation du fecond os 
avec le troifième; les autres os font-anchi-. 
Jofés ; mais en comparant le flernum du pe- 
“cari à celui du cochon, tant pour la forme- 
que pour les articulations des côtes, on re-- 
connoît qu’elles s’articulent avec les mêmes: 
parties du fternum dans. ces deux animaux. 

Ii n’y a que cinq vertèbres lombaires dans: 
le pecari ; à juger du nombre dés faufles ver-. 
tèbres de los facrum par le nombre dés trous, . 
il eft compofé de cinq faufles vertèbres : il: 
n'y en a que fept dans la queue. Le côté: 
fupérieur de la partie antérieure de l’os-de la: 
hanche ne s'étend pas comme dans lecochon- 
jufqu'a la: feconde faufle vertèbre de: los. 
fäorum: les trous ovalaires ont:à proportion. 
moins de largeur: | ARTS 


Les os de l’épaule, du bras: -de l'avant, 
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bras, de la cuifle, de la jambe, du earpe, 
du métacarpe, du tarfe & des doigts des 
pieds de devant m'ont paru ne différer de 
- ceux du cochon que par les dimenfions. On 
pourra juger de ces différences en comparant 
la table fuivante avec celle des dimenfions 
des os du cochon *. | 
Il n’y a que trois os dans le métatarfe & 
trois doigts dans les pieds de derrière?; Le 
doist du milieu & le doigt extérieur font auff 
grands l’un que l’autre, & à peu près aufit 
grands que les deux doigts du milieu des pieds 
de devant; le doigt intérieur des pieds de 
derrière eft beaucoup plus petit que les deux 
autres & à peu près de même longueur que 
les doigts extérieur & intérieur des pieds de 
devant , quoique fon ergot foit plus petit que 
celui de ces deux doigts, comme il a déjà été 
dit au commencement de cette defcription. 
144 mi “pieds, pouc, lign, 
Longueur de là tête mefurée en ligne 
droite depuis le bout de la ma- 
choire fupérieure jufqu’à l'extré- | 
anité des prolongemens delocciput. # 9. # 
Largeur de la tête au-deflous des 
orbites, 22h ji le clés DIRE 
a Voyez le rome IX de cet Ouvrage, page 226 # 
Jfuivanres. 


b Tyfon donne quatre doigts aux pieds de derrière, & 
Feulement trois aux pieds de devant. Tranf. Plil, n,0 20, 
3683. Cependant c'étoit le contraire dans notre pecari ; 
il avoit quatre doigts aux picds de devant , & feulement 
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«-Uois aux pieds de derrière, 
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depuis l'extrémité des dents incifives 


juiqu’au contour de fes branches. # 
Largeur de la mâchoire inférieure à 


l'endroit des défenies.......... # 


Diftance melurée de dehors en de- 


hors à l'endroit du contour des 
stereo ER CPP EN ENEE | 


Diflance entre les orbites des yeux & 


Longueur de cette ouverture. ... 
SÉABE e e  oon o à leele 
Largeur des orbites. ......,... 
Poutine 


l'ouverture des narines....:..,. 


Lt Le ee 


Longueur des crochets du deflus au 


Largeur à la bafe. .........., » 


de 


dehors de l'os. ..,....,.... 


Longueur des FU du deffous'au 


Hehors de Fos css Le De 


Pr esta et te tie 
Longueur des plus groffes dents mâ- 


‘chelières au dehors de l’os...,, # 


arbre JR PEUR EUR 
LU A PAR RS STE ” 
Longueur des deux principales parties 


de l'os hyoïde ........... 9 


Longueur des troifièmes os..,.,. 4 
Largeur de la fourchette, prife au 


/ 


. devant de la bifurçation, sv. 4“ 


6. 


1. 


3° 
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pieds. pouce. ligng 
Longueur de là mâchoire inférieure 
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: Longueur des côtés de la fourchette. 


Largeur du trou de lapremière ver- 
tèbré de haut en bas......... 


Longueur d’un côté à l'autre... 


Longueur des apophyfes tranfverfes. 
de: devant en' arrière... . 


Longucur du corps de la feconde ver- 
MICDERR LAN Ar TEE . DUP SAT ete 


Hauteur de l'apophyfe épineufe... . 
Pare LME Ur ICE AN 


Hauteur de lapophyfe épineufe de la 


premiere vertcbre dorfale....... 


Hauteur de celle de la dernière, qui. 


cft la plus courte. 1.247,00 


Longueur du corps de la dernière 
“vertèbre, qui eftla plus longue. .… 


Longueur des premières côtes”... . 


Diftance entre les premières côtes à 
l'endroit le plus large. .....:.. 


Longueur de la huitième côte, qui 
cf Ja plus longue. ..,...,...,. 


Longueur de la dernière dés fauffes 
côtes , qui eft Ja plus courte. . .. 


Eargeur de la côte la plus large... 
Eongveur du. flernum, .,..,.,... 


Hauteur des apophyfes épincufes des 


premières vertèbres lombaires, qui. 


#fonêles plus longues, 4,40. 


ü 


! 
f/ 


d'a 


2 


»: 


# 
# 


Te. 


La 
I! 
le 


di 


2e 


Le 


6. 


LA 


pieds. pouce: Hg 


? 
lle 


Se 
84. 


[2 


1Té 


‘du Pecart. 
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DESCRIPTION 
DE LA PARTIE DU CABINET 
qui a rapport à l’Hifioire Naturelle 


DE L'ONDATRA, pu DESMAN 
& du PECARL L 


à 


NS DiC.C CT XC TON 
Le fquelette d'un ondatra, 


1: A longueur de ce fquelette eft de onz6 
pouces une ligne depuis le bout des mâchoires. 
jufqu’à l’extrémité poftérieure des os ifchions ; 
la tête a deux pouces cinq lignes de longueur 
& qua pouces dix lignes de circonférence, 
prife à l’endroit le plus gros. 

N° DCCCX:C:r02 
L'os hyoide. d'un ondatra. 


Cet os reffemble à peu près à celui du 
rat d’eau par fon corps & par fes cornes, 
mais il a de plus deux offelets plats, [ongsde 
deux lignes , larges d’une ligne & demie, 
& placés au-deflus de l’extrémité antérieure 
des cornes près du corps de l'os : peut-être 


} 


du Cabinet, 6? 


frouveroit-on ces deux offelets dans de vieux 
rats d'eau. | 


N° DCCCXCI 
L'os de la verge d'un ondatra. 


"re Es à pv À 
La longueur de cet os eft de trois ligness 
il a la même forme que celui du rat d’eau, 


“mais il en diffère en ce qu'il s'articule par 


fon extrémité antérieure avec trois offelets 
oblongs; le plus petit de ces offelets étoit 
placé directement au bout de l'os; les deux 
autres oflelets fe trouvoient aux côtés du 
petit; ils avoient une ligne de longueurs 


N°DCCCXCIL: 
{ Un defman. | 
Ce defman (pl. 11) elt plus petit qué 


Vondatra : il n’a que neuf pouces un quart 
de longueur depuis le bout du mufeau jufqu’à 
Vorigine de la queue. Le mufeau elt alongé 
& effilé, le nez s'étend plus en avant-qu&- 
Ja mâchoire inférieure; au refte il m'a parw 
que la forme du corps eft à peu près la même 
dans ces deux animaux ,; mais la reffemblance 
eft entière par rapport à la conformation de 
Ja queue de l’un & de l’autre; de forte que l& 
defcription qui a été faite de celle de l'on- 
datra * peut fervir pour la queue du defman : 
celle-ci a fix pouces & demi de longueurs 


IL y a cinq doigts à chaque pied; ils diféreng- 
U e Page 18 de ce Volume, Ta re 
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de ceux de l’ondatra en ce que le premier doigt | 
eft beaucoup plus long que celui de cetanimal, | 
relativement à la longueur du fecond doigt, | 
fur-tout dans les picds de devant, & que le 
defman a entre les doigts des pieds de derrière 
une membrane qui ne fe trouve pas -entre 
ceux de l’ondatra. i 

Le defman a, comme l’ondatra, deux 
fortes de poils, l’un court, doux & touflu ; 
l'autre eft plus long , plus ferme & peu épais ; 
celui-ci a jufqu’à huit lignes de longueur. 
Tout le poil eft de couleur cendrée près dela 
raciné, mais lé poil court a une couleur brune 
à l'extrémité, & le poil long & ferme eft luifant 
… & de même couleur fur la tête & fur toute la 
face fupérieure du corps de l'animal : l’extré- 
mité des poils courts a une couleur fale & gri- 
sâtre avec quelques légères teintes de jaunâtre, 
& le poil long elt de couleur grife, claire, blan- 
châtre & luifante fur toute la face inférieure 
de la tête & du corps. Il y a peu de poils fur 
les pieds de derrière & ils font fort courts; les 
poils des pieds de devant ont plus de longueur, 
principalement autour de la plante & fur le 
côté extérieur du pouce & du dernier doigt. 

Ce defman a été apporté de Lapponie par 
M: de Maupertuis. 


. NÉYDECCXONITE 
De longues foies de la crinière d'un pecari. 
. Les plus longues de ces foies ont jufqu’à 


AT LENS Cabinet. ‘6$ 
quatre pouces & demi de longueur ; elles font 
plates; leur plus grande largeur n’eft que 
d'environ un quart de ligne. 


 LiIN2DCGGEXCIM: 


Des foies d'autres parties du corps d'un 
si Eu k “pecari, *- LS # L 
Les plus.petites de ces foies ont moins d’un 
pouce, de longueur, & les plus grandes ont 
jufqu’à trois pouces & demi; elles font plates 
comme: celles dela crinière. : 


RAMECCX CV 


La glande odoriférante d’un pecari avec la 
portion destésumens qui la recouvre. 


Cette portion des tégumens de la croupe 
du peçari eft affez grande pour que l'on y 
voie non-feulerñent l’orifice de la glande odo- 
 riférante & la peau qui l’environne , & qui 
n’a qu'un poil. noir & doux, mais aufli les 
“oies qui font au-delà & qui couvrent lori- 
fice lorfqu'elles font couchées. La glande fe 
trouve en entier dans cette pièce qui eft con- 
fervée dans l’efprit-de-vin. 


N° DGCCXC VI. 
Le cœur 7 une portion de P dorte defcendante 
| d'un‘pecari. 
* On a gardé cette pièce dans F'efprit-de-vin 
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“pour faire voir la partie de l’aorte defcendante 
du pecari, qui eft dilatée & qui forme une 
groffe protubérance. Elle eft fendue d’un bout 
à l’autre, de forte que fes parois intérieures 
& l’épaifleur de fes membranes font en évi- 
dence. 


N° DCCCXCVIL 
Le fquelette d'un pecari 
C'’eft le fquelette qui a fervi de fujet pout 


la defcription & les dimenfions des. os du“ 
pecari. | 
Nr: D C GC'X CNE 

Os hyoide d'un pecari. 

Les deux premiers os font très-longs en 
comparaifon des feconds & des troifièmes : 
les feconds ont le moins de longueur. On 
n’aperçoit prefqu'aucun veftige d’articulation 
dans la fourchette. Cet os hyoïde vient du 
pecari qui a fervi de fujet pour la defcription 
de cet animal. 2 | 


ne Sn Re 


4: 
LA ROUSSETTE*, 


fa ROUGETTE * * &le VA M PIRE * **, 


À Rouflette & [a Rougette nous 
paroiflent faire deux efpèces dif- 
tinctes, mais qui font fi voifines l’une dé 


* La Roufferte. Vulgairement le Chien-volanr, 
Vefpertilio ingens, Clufi, Exoric. pag. 94 
Véfperrilio, Gefn. Hifl. avium. pag. 772. 

Canis volans ternaranus orientalis. Seba, vol. T4 
pag. o1, Tab. 57, fig. n.° 1 & 2. 

Véfpertilio caudit null. Linn. Syf. nar, edit. IV y 
pag. 66; & edit. VI, pag. 7. — Vampyrus. Vef- 
pertilio ecaudatus nafo fimplici, membranà inter fxmora 
divifa, edit. X, pag. 31. 

… Vofpertidio cynocephalus rernatanus. Klein , de quadr. 
pag. 61. | 
… Pteropus rufus aut niger, auriculs Brevibus acuriuf2 


culis..,.... La Roufferte, Briflon, Regn, animal 
pag. 216. 


* The Great bat , from Madagafcar, Edwards, Hif. 
of Birds, part. IV, pag. 180. 


. X*X La Rougette. Le Chien-volant à col rouge. 


N 


… Pteropus fufcus , auriculis brevibus acutiufculis , colle 
Frperiore rubro.. ...... La Rouffette à col rouge. 
, . * 
Briflon, Regn. animal, pag. 217. 


Nora. Que M. Briflon a féparé avec raifon le 
genre de la rouffette & de la rougette de celui des 
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autre, & qui fe reffemblentätantd'égards, 


chanve-fouris, & que M. Linnæus s’eft trompé 

Joriqu’il a dit que les chauve-fouris & les rouffettes 

avoient également quatre dents incifives à la mâ+ 

choire fupérieure , & autant à Pinféricure : cela 

éft vraï des rouflettes, mais cela eft autrement dans 
les chauve-fouris; elles ont, à la vérité, quatre 

dents incifives à la mâchoire fupérieure, mais en 
mème temps elles en ont fix à la machoire infé-’ 
rieure; ainfr elles ne peuvent être du même genre 

dans une méthode qui, comme celle de cet Auteur, : 
eft fondée fur le nombre & l’ordre des dents. 

**X%X Le Vampire, animal de l'Amérique qui n'a 
été indiqué que par les noms vagues de grande 
Chauve-fouris d'Amérique; où! de Cluen-volant de le. 
nouvelle Efpagne. 11% 

Nota. Que M. Linnæus a donné ce même nom. 
Vampyrus à la rouffette; ce n’eft cependant pas 
de là rouffette des Indes orientales à laquelle M, 
Linnæus applique ce nom de Vampire, mais de 
l'animal d'Amérique dont il eft ici queftion , que 
les Voyageurs ont dit qu'il fuçoit le fang des hommes 
fans les éveiller ; c’eft donc à cette troifième efpèce | 
& non pas à la première qu'on peut donner le 
nom de Vampire, : a 

Canis volans maximus , auritus, ex nova Hifpanië, 
Seba, vol. F, pag. 92, Tab. 58. fig. n° r. 

Vefperrilio cynocephalus maxious , auritus , ex nova 
Hifpania, Klein, de quadrup. pag. 62. 
© Spectrum , vefperrilio ecaudatus nafo infundibuli- 
formi lanceolato, Linn. Syfh nar. edit. x pag. 31.” 
Preropus auriculis longis patulis, nafo membraia an 
gro fun inflextt auclo. Briflon, Regn, animal, pag. 2 17, * 


qué- 


de la Roiffrite, dela Rouserre, CTI 


que nous croyons devoir les préfentcr 


F enfemble. La feconde ne diffère de Îa 


Première que par la grandeur du Corps 
& les couleurs du poil; lh rouffette 
dont le poil eft d’un roux-brun, à neuf 
pouces de longueur depuis le bout du 
mufeau jufqu’à l'extrémité du Corps, & 


: trois pieds d'envergure lorfque les mem 


} 


branes qui lui fervent d'ailes font éten- 
dues; la rougette, dont le poif eft.cendré-- 
brun, n’a guère que. cinq pouces & 


. demi de longueur & deux” pieds d’en- 


vérgure; ‘elle porte fur le cou un demi- 
collier d’un rouge vif, mêlé d’orangé 
dont on n’apérçoit aucun veflige fur fe 
cou de la rouffette : elles font toutes deux 
à peu: près des mêmes climats chauds 
de l'ancien continent; on les trouve à 
Madagafcar:*, à lile de Bourbon , à 
Ternate ; aux Philippines & dans. les 
aires. iles-de l'Archipél indien, : où il 
paroït qu'elles font plus communes que 
dans la terre ferme.des continens voifins. 

- * Aux fes de Mafcareigne & de Madagafcar , les 
chauve-{ouris font groffes comme des poules ;: & fr 


communes que quelquefois jJen ai vu l'air _obfcurct. 
Leur cr eft épouvantable. Voyage de Madagaftar, 
par dé Vi Paris 3 5221, pages #3, 245, D 
® Zome XX, D 
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:: Ontrouve aufii dansles pays les plus 
chauds du nouveau monde un autre qua- 
drupède volant, dont on ne nous à pas 
tranfinis le nom américain, & que nous 
appellerons Vampire, parce qu'il fuce le 
fang des hommes & des animaux qui dor- 
ment, fans leur caufer affez de douleur 
pour les éveiller : cet animal d’Amérique 
eft d’une efpèce différente de celles de fa 
rouffette & de l rougette, qui toutes 
deux ne trouvent qu'en Afrique &dans | 
. PAfie méridionale. Le vampire eft plus 
petit que la rougette qui eft plus petite 
élle-même que la rouffette; fe premier ; 
lorfqu'il vole, paroît être de la groffeur 
d’un pigeon, la feconde de la grandeur 
d'un corbeau; & la-troifième de celle 
d’une grofe poule. Ea rougette & la 
rouflette ont toutes deux la tête affez 
bien faite, les oreilles courtes, le mufeau 
bien arrondi & à peu près’de la forme 
de celui d’un chien. Le vampire au con 
craîre a lé mufeau plus alongé, ila l'afpect 
hideux comme les plus laides chauve- 
fouris ; la tête informe & firmontée de 
grandes oreilles fort ouvertes. & fort 
droites; il a le nezcontrefait, les marines. 


de la Rouffette, de la Rougette, rc. 7 ) 


ên entonnoir, avec une membrane au- 
deflus qui s'élève en forme de corne 
ou de crête pointue & qui augmente de 
beaucoup la difformité de fa face. Ainff 
lon ne peut douter que cette efpèce ne 
foit toute autre que celles de la rouffette 
& de la rougette : le vampire eft auffi 
mal faifant que difforme, il inquiète 
. l’homme, tourmente. & détruit les ani- 
, maux. Nous ne pouvons citer un témoi- 
 grage plus authentique & plus récent 
que celui de M. de la Condamine : & les 
 chauve-fouris, dit-il* qui fucent le fang 
des chevaux, des mulets, & même des 
hommes quand ils ne s’en garantiflent 
pas en dormant à l'abri d’un pavillon, 
font un fléau commun à la plupart des 
pays chauds de FA mérique ; il y en a de 
monftrueufes pour la grofleur ; elles ont 
entièrement détruit à Borja & en divers 
autres endroits le gros bétail que les Mif- 
fionnaires y avoient introduit, & qui 
 commençoit à s’y multiplier. »-Ces faits 
font confirmés par plufieurs autres Hife 


* Voyage de la rivicre des Amazones., par M, de 
l Condamine. Paris, 1745, page 177. 
(D ÿ 
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tôtiens & Voyageurs. Pierre Martyr”, 
qui a écrit aflez jjeu de temps après Îa 
conquête de l'Amérique méridionale, 
dit qu'il y a dans les terres de l'ifthme 
de Darien, des chauve-fouris quifucent 
le fans des hommes & des arimaux, 
pendant qu’ils dorment, jufqu'à les épui- 
ier & même au point de les faire mourir; 
Jumilla ? affure la même chofe, auffi-bién 


Î * /n Darienc novi orbis vegione Hifpeni notu vefper- 
tilionum morfibus torquebantur, queæ fi dormientemn forte 
momorderint quempiam , exhauflo fanguine trahunt in viræ 
difcrimen à mortucs fuiffe nonnullos ex ea rabe compertumn 
ejt. Petrus Martyr, Oceani decadis reniæ, Mb, VI, 
b Dans l'Amérique méridionale les chauve-fouris 
font encore un fléau : fi cruel &, ff funefte qu'il 
faut l'avoir éprouvé pour le croire : il y en a de deux 
Aôrtes , les unes font de la groffeur de celles que 
nous voyons en Efpagne , les autres {ont fr groffes 
qu'elles ont trois quarts d'aune de longueur d'un : 
bout de l'aile à l'autre. Les unes à les aurres font 
d'adroites fangfues s'il en fût jamais, qui rôdent 
toute là nuit pour boire Îe fang des homines & des 
bètes : fi ceux que leur état oblige de dormir, par 
terre n'ont pas foin de fe couvrir depuis les pieds 
jufqu'à la tête, ce qui eft extrêmement incommode 
“dans des pays auffi chauds, ils doivent s'attendre 
à être piqués des chauve-fouris ; à l'égard de ceux 
qui dorment dans les maifons fous des mrofquiteros , | 
quand ils n’auroient que le front découvert, ils en : 
font infailliblement mordus, & fi par: malheur ce ! 
: : 


dela Rouffette, de la Rougette, rc. 57 
que Don George Juan & Don Antoine 
de Ulloa *. Il paroît, en conférant ces 
témoïgnages, que l’efpèce de ces chauve- 
fouris qui fucent le fang eft nombreule 
& très-commune dans toute |A mérique 
méridionale ; néanmoins nous n'avons pu 

, jufqu'’ici nous en procurer un feul indi- 
Vidu, mais on peut voir dans Seba fa 
, figure & la defcription de cet animal, 
” dont le nez eff fi extraordinaire que je fuis 
très-étonné que les Voyageurs ne Paient 
pas remarqué & ne {e foient point écriés 
fur cette diflormité qui faute aux yeux, 


| Oifeaux leur piquent une vcire, ils paffent des bras 
du fommeil dans ceux de l1 mort, à aufe dela 
‘quantité de f. 308 qu le per dent fans s'en apercey oir, 
tant leur piuñre eft fubtite ; outre que battant l'air 
dvec leurs aïles, elles rafra PAC AR le dormeur au 
quel elles ont defiein d'ôter la vie. F flot tre niturelle 
D l'Orérioque , par le, Père Jumilla, tréduire de l'ef- 
gagrol, par M. Eidus. Avignon, 175 8 , rome UT, 


J'égt 100: 


* Les chauve fouris font communes à Carthagène; 
elles faignent fort adroiïten:ent les habitins en leur 
tirant affez de fang, fans lesév cilier , pour les affoibiir 
extrémement, Æxrrair de la Relation re du 
voyage de l'Amérique méridinale, par. D. Grorge 


M D, dre de Ulloa, rc. Biblio: ra rai 
Dre , 16m AEIV, PB #09. 
D iij 
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& de laquelle cependant ils n’ont fait au- 
cune mention. [1 fe pourroit donc que 
Vanimal étrange dont Seba nous a donné 
la figure, ne fût pas celui que nous 
indiquons ici fous le nom de Drmpiree 
c’eft-à-dire celui qui fuce le fang; il fe 
pourroit auffi que cette figure de Seba fût 
infidèle ou chargée, enfin il fe pourroit 
que ce nez difforme füt une monftruofité 
ou une variété accidentelle, quoiqu'il y ait 
es exemples de ces difformités conftantes. 
dans quelques autres efpèces de chauve- 
fouris : le temps éclaircira ces obfcurités 
_ & fixera nos incertitudes. 
_ A l'égard de la rouflette & de la rou- 
gette, elles font toutes deux au Cabinet 
du Roi, & elles font venues de l’île de 
: Bourbon; ces deux efpèces ne fe trou- 
vent que dans l’ancien continent & ne font 
nulle part aufli nombreulfes, en Afrique 
& en Afie, que celle du vampire left 
en Amérique. Ces animaux font plus 
grands, plus forts & peut-être plus mé- 
chans que le vampire ; : mais c’eft à force 
ouverte, en plein jour auffi-bien que la 
nuit qu ls font leur dégär, ils tuent les 
volailles & les petits animaux, ils fe 
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jetient: même, fur les hommes, les in- 
fuient & les bleffent au vifige par des 
morfures cruelles; & aucun Voyageur ne 
dit qu ils fucent le fang des Bormes & 
des animaux endormis. 

Les Anciens connoifloient imparfaite- 
met ces. quadrupèdes ailés, qui font des. 


efpèces de monftres, & il "e vraifem- 


blable que c’eft.d’après ces modeles bi- 
zarres de la Nature que leur imagination 
a defliné les harpies. Les ailes , les dents; 
les griffes; la cruauté, la toi la faleté 
tous les auributs no , toutes les. 
facultés nuifibles des harpies conviennent 
aflez à nos rouflettes. Hérodote * paroît 
les avoir indiquées lorfqu’il a dit qu il y 
avoit de grandes chauve - fouris qui in- 
commodoicnt beaucoup les hommes qui 
alloiïent recueillir la cafle autour des marais 
de l'Afie; qu ‘ils étoient obligés defe cou- 
vrir de cuir le corps & le vifage pour fe 
garantir de leurs morfures dangereues, 
* Herodet. Lib. I Nora H eft fingulier que 
Pline, qui nous a tranfimis comme vrais tant dé 
faits apocriphes & même merveilleux, accufe ici 
Hérodote de menfonge, & dife que ce fait des 
chauve-ouris, qui fe jettent fur les hommes, n’eft 
gu'un conte de la vieille & fabuleute antiquité. 
D üüij 
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Strabon ”, parle de très-grandes chauve- 
fouris dans là Méfopotamie, dont la chair 
eft bonne à manger. Parmi les modernes 
Albert, Ifidore, Scaliger ont fait men- 
#on, mais vaguement, de ces grandes 
chauve - fouris. Linfcot, Nicolas Ma- 
thias? ; François Pyrard ‘ en ont parlé 
plus précifément, & Oliger Jacobeus 


©? In Mefoporamia inter Euphratis converfiones, ef 
waxima vofpertilionum mulritudo, qui longe majores funt 
quam in cæreris locis. Capimrur, à in efum con 
diunrur. Strabo, lib. XVI. 

5 Nicolas Mathias, dans fon voyage imprimé à 
Vifurgbourg , en Suédois , dit, page 1 2 7, que ces 
grandes chauve-fouris, volent en troupe pendant la 
nuit, quelles boivent du fuc des palmiers en fr. 
grande quantité qu'elles s’'enivrent, & tombent comme 
mortes au picd des arbres; que lui-même en avoit 
pris une dans cetétat, & que fayant attachée avec 
yes clous à une muraille, elle rongea Îes clous & 
cs arrondit avec fes dents comme fi on les eût 
limés; à dit aufli que fon mufeau reflembloit à 
cclui d'un renard. is À 

€ On voit dans Pile de Saint- Laurent & laux 
Maldives des chauve-fouris plus groffes que des 
éorbeaux. Voyage de Pyrard. Paris, 1619 ,tome I, 
pages > 8 7 r72.— Les chauve-fouris volent en 
plein jour dans ke Malabar ; clles font groffes comme 
des chats, & on Îles mange fans répugnance. Exrrair 
de la Relation des Miffions du Tranguebar. Bibliorhèque 
taifonnée, tome XX XI, page 1.94. 

4H y a deux de ces chauve-fouris dans Ie 4% 


, 


* 
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en a donné une courte defcription avec 
la figure ; enfin lon en trouve des def- 
_criptions & des figures bien faites dans 
. Seba & dans Edwards, lefquelles s'ac- 
cordent avec les nôtres. 

Les rouflettes font des animaux car- 
nafliers, voraces & qui mangent de tout; 
car lorfque Ha chair ou le poiffon leur 
‘manque, elles fe nourriflent de végé- 

» taux & de fruits de toute efpèce *, elles 


à Jeu regium Haffniæ, 1 696, pag. 12, Tab. $; 
fig. 3. H dit que chacune de ces chauve-fouris 
étoient grandes comme un gros corbeau ; qu'elles 
avoient, de la tête en bas, un pied de longueur ; 

- que le membre pénital avoit deux pouces de long: 
& ïl ajoute, d’après Linftor, que les Indiens les 

* mangent & les trouvent auffi bonnes que des perdrix. 


. * Aux 1les Manilles on voit fur les arbres une 
infinité de grandes chauve-fouris qui pendent atta- 
chées les unes aux autres fur les arbres, & qui. 
prennent leur vol à l'entrée de la nuit pour aller 
chercher leur nourriture dans les bois fort éloignés: 
elles volent quelquefois en fr grand nombre & f 
- ferrées qu’elles obfcurciffent fair de, leurs grandes. 
ailes, qui ont quelquefois fix palmes, d’étendue: 
clles favent difcerner , dans l'épaiffeur des bois ; les 
arbres dont les fruits font mûrs; elles les dévorent 
pendant toute la nuit avec un bruit. qui fe fait. en- 
tendre de deux milles, & vers. le jour elles retour- 
nent vers leurs retraites. Les Indiens qui voient 
* manger leurs meilleurs fiuits par ces jrs | 
y 
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boivent le fuc des palmiers, & il eft aifé 


de les enivrer & de les prendre en met- : 


tant à portée de leur retraite des vafes 
remplis d'eau de palimier ou de quel- 
qu'autre liqueur fermentée: elles s'at- 
tichent & fe fufpendent aux arbres avec 
leurs ongles; elles vont ordinairement en 
troupe, & plus a nuit que le jour ; elles 
fuient les lieux trop fréquentés & de- 
meurent dans des déferts, fur-tout dans 
les iles inhabitées. Elles fe portent au coït 


avec ardeur ; le fexe dans le mâle efttrès- 


apparent ; la verge n'eft point engagée 
dans un fourreau comme celle des qua- 


drupèdes, elle eft hors du corps à peu. 
près comme dans Fhomme & le finge*;. 


le fexe des femelles eff aufli fort aPpa- 


rent; clles n'ont que deux mamelles. 


placées fur la poitrine, & ne produifent 


qu'en petit nombre, mais plus d'une fois. 


font h guerre , non-fculement pour-{e vanger, mais. 
pour {es nourrir de leur chair à laquelle ils prétendent. 
“trouver le goût du lapin. Æifhire générale des Voyages, 
par M.l Abbé Prevof, tome X, page 38 9: 


* n hoc animal urerque fexns  dionofcebatur : name: 
sorum aliquor qui muihi confpecti fuit Satis longum exer- 
Zumque penem habebarñr 1 fere frmiarum g' Carol. 


Clufii. Exoric, Rabhdingiæ, 1605, tom. Î1, pa 94 


| 
| 
| 
: 
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par an. La chair de ces animaux, fur-tout 
dorfqu'ils font jeunes, n’eft pas mauvaife 
à manger, les Indiens la trouvent bonne, 

& ils en comparent le goût à celui de 
ka perdrix ou du lapin. 

Les Voyageurs de l'Amérique s'ac- 
cordent à dire que les grandes chauve- 
Louris-desce nouveau continent, fucent, 
fans les éveiller, le fans des hommes & 
des animaux endormis. Les Voyageurs 
“de VAfie & de l'Afrique , qui font men- 
tion: de la rouflette ou de la rougette, 
me parlent pas de ce fait fingulier ; néan- 
moins leur filence ne fait pas une prouve 
complète, fur-tout yayant tant de confor- 
mité & tant d’autres reflemblances entre. 
les rouflettes & ces grandes chauve-fou- 
ris que nous avons appelées Fampires ; ù 
nous ayons donc cru devoir examiner 
comment il eft poflible que ces animaux 
puiflent fucer ‘le fang fans ‘caùfer en. 
mémertemps une douleur au moins affez 
Æénfible pour éveiller une perfonne en-. 
dormie. S'ils entamoient Jachairavec leurs : 
dents; qui fonttrès-fortes & groffescomme : 
. rceHes' des autres quadrupedes deleur taîlle, 
 honune le plis profondément endormi, 
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& Îles animaux {ur-tout ; dont le fommeïl 
eft plus léger que celui der homme , fe- 
roient brufquement réveillés par Ja dou= 
Leur decette morfure : il en:eft de mêine 
des bleflures qu’ils pourroient faire avec 
leurs ongles; ce n’eft donc qu'avec fa 
angue qu'ils peuvent faire des ouvertures 
aflez fubtiles dans. la peau pour en tirer. 
du fang & ouvrir les veines fans caufer une 
vive douleur. Nous n'avons pas été, à 
portée de voir lafangue du vampire , mais 
celle des rouffettes que M. Daubenton a 
examinée avec foin * femble:indiquer la 
poflibilité du fait : cette langue eft pointue 
-& hériflée de papilles dures très-fines, très- 
aiguës & dirigées en arrière ;, ces pointes 
qui font très-fines peuvent s’infmuer dans 
les pores de la peau, les élargir & péné- 
trer aflez avant pour que.le fang obéifle 
à la fuction continuelle dela langue, Mais 
c'eft affez raifonner fur ce fait dont toutes 
des circonftances ne.nous font:pas bien 
connues, & dont quelques-unes fontpeut- 
être exagérées ou mal rendues par les 
‘Ecrivains qui nous les ont tranfmifes.. 


* Voyez ci-après dans ce volume la ne nr 
des parties intérieures de la Rouffeite, | 


BA 
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LA 


DE SCRIPTION 
DE LA ROUSSETTE. 


JT A Rouflette /pl. x 1V) a beaucoup de 
rapport aux Chauve-fouris, fur-tout 
pour la conformation extérieure ,. maïs elle 
eft d’une grandeur exceflive en comparaifon 
des chauve-fouris qui ont déjà été décrites 
dans cet ouvrage , elle en diffère aufli par 
Ja forme de la tête, des oreilles, &c. Elle 
a le mufeau gros & alongé, & la tête Jongue 
en quelque, façon comme celle d’un chien, 
c’eft d'ou. vient le nom de chien-volanr *, qui 
Jui a été donné par plufieurs Auteurs. 

- Le nez elt bien formé, les yeux font grands 
& polés obliquement comme ceux du loup ; 
les oreilles font trés-courtes & pointues , elles 
n’ont point d'oreillon. Autant la rouffette 
diffère: des chauve-fouris par la forme de la 
tête, autant il fe trouve de reffemblance 
entr’elles par la forme du corps & des jambes : 
n’y a d'autre différence que celles de Ia 
grandeur, & d'un ongle qui fe trouve au 
bout de la troïfième phalange du premier 
doigt; les chauve-fouris n’ont ni cet ongle, 
ni cette troifième phalange ; au refte la rouf- 
fette reflemble parfaitement aux chauve-fouris 


.- 1* Voyez les Mémoires de l'Académie royale des Sciences, 
aünée 17S 9% | 
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par les ailes & par les pieds de derrière; elle 
n’a point de queue, cependant la membrane 
des aïlés s’étend aû-delà des jambes de dér- 
rière & aboutit de part & d'autre à l’endroit 
de l’origine de la queue dés chauve-fouris. 
Le bout du mufeau de la rouffette, la plus 
grande partie des oreilles & Îles doigts font 
dégarnis de poil & ont une couleur brune. 
Le poil dé la face de cet ahimal avoit dif- 
férentes teintes de roux , depuis la plus claire 
jufqu’à la plus foncée; les coins de fa bouche, 
les joues , le tour des yeux & le front avoient 
une teïnte de roux fi claire qu’elle étoit prefqüe 
jaunâtré ou blonde; au contraire lés branches 
de la maächoire inférieure, les témpés, les 
à-Péntour des oreïlles & Le fonnmet dé la tête 
avoierit üné couleur roufle-foncée & rou- 
geatre, cette même couleur rouffe - foncée 
formoit une bande qui s’étendoit de chaque 
côté du dos & des lombes depuis l'épaule 
jufqu’a la croupe; il y avoit des poils roux 
fur le bras & dés poils jaunätres fur l’avant- 
bras &' für la jimbe , des poils roux & rouf- 
fâtres fur la face extérieure de la partie de- 
à membrane qui s’étendoit au-delà de ch3- 
cüne dés jambes , il fétrouvoit du poil de ces 
mêmes teintes de roux autour de Panus &. 
de l’origine de la verge & fur la face inté-. 
rieure dés ailes près de l’avant-bras , du bras. 
&@ des côtés du corps; Île poil du cou, du 
dos, du milieu des lombes ;: de fa poitrine &: 
du ventre étoit noir, les plus grands poils. 
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étoient longs d’un demi-pouce, Ia mem- 
Prane des ailes & des jambes de derrière, & 
les ongles avoient différentes teintes de brun 


& de noirâtre. 


pieds. poue, lipn. 


Longueur du corps entier, mefuré en 
ligne droite depuis le bout du 
muleau jufqu'à l'anus... ...... 


LU PCT RC ERA PO IR EETRES 


Longueur de la tête depuis le bout 
du mufeau jufqu’à loccipur..... 


Circonférence du bout du mufeau. 


_… Circonférence du mufeau , prife au- 


deflous des yEUX sue à 2 0/0 2 61e 


Contour de l'ouverture de la bouche. 


Diflance entre les deux nafeaux... 


Diflance entre le bout du mufeau & 
l'angle antérieur de l'œil. ...., 


Diflance entre l'angle poflérieur & 


orétlle ts 72: a de TEA ML 
Longueur de Pœil d’un angle à l'autre. 
Ouverture de l'œil. ....,....... 
Diftince entre les angles antérieurs 


des yeux, mefurée en fuivant la 


courbure du chanfrem, ....... 
La même diflance en ligne droite. . 
Circonférence de la tête prifc entre les 
yeuxiétiles oreilles. ls Le 
Longueur des orcilles.. . ........ 
Largeur de ‘bafe , mefurée fur la 


} courbure extéricure,, v'atsietete 0 0) 
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pieds. pouc, lignj 

Diflance entre les deux oreilles, prife 
CAMES DAS EE Sie e débre » CUITE EE 


Longueur du cou ...,....,..4. 1 1, Ile 
Circonférence du cou......,..,., 1 74 6e 


Circonférence du corps, prife derrière 
les jambes de devant à travers les 
ailes ... We /#916 ee: 1e)» ere NE e Fe L2 # 8. 9e 


Circonférence prife dans le milieu. . # 8, 9, 


Circonférence prife devant les jambes 
delderriere, Ne 423780 ONU # 7 6. 


| Longueur de lavant-bras depuis le 
coude jufqu’au poignet........ # 5$. 6. 


Largeur de Pavant-bras au coude.. 1  #” 6, 


Épaiffeur de Tavant-bras au même 
endroit ; 2. 2584 M NS RAUERIEE W # 6. 


Longueur du poignet... MO ONE 
Épaiffeur du poigner.........,.. # on 7. 
Longueur depuis le poignet jufqu’au | 

bout) des. doigts... 44 roc. 
Longueur des Ailes... Ne Nre STE 
Laroeur à l'endroit Je pluis large. ... 1 6, 8, 


Longueur du pouce des pieds de devant 


juiqu'au bout delongle......., » FRUITS 
Longueur du premier doigt. ...,... 1 4 6 
Longueur du fecond doigt. . ..... #” 11. # 
Longueur du troifième doigt... ,.. 8. 9. 
Longueur du quatrième doigts «1, ri 40 ms rot 


Longueur de ongle du pouce des 
| pieds de. devant, er oe varie es. 4. 9e 
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RAS EN — À _ pieds. pouc. ligne 
Longueur de l'ongle du premier doigt » # 2. 
Longueur de la jambe depuis le 


genou jufqu'au talon..,....,, # 2. 8. 
Largeur du haut de la jambe, . ... # #1  $.. 
É Pau UN RE UE pe 4 
Largeur à l'endroit du talon..,.,.. ” » 4. 
Épaiffeur au même endroit. ...., ” # 3. 


Longueur depuis le talon jufqu'au 
|  DOURAES QDOIES, he del À De Je 
Longueur des doigts des pieds de der- 
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Largeur du pied de derrière. ..... Ai buse 
Longueur des plus grands ongles... 1 10%. 
Héroeut ae M ibales che i ieturT 18 


L’épiploon étoit caché, comme celui de 
Ja noctule * ; entre l’eftomac & les inteflins ; 
le foie & l’eftomac avoient aufli fa même po- 
fition que dans cet animal. A 

Le duodenum s’étendoit dans le côté droit 
comme dans la plupart des autres animaux, 
& fe replioit en avant & enfuite en dedans 
avant de fe joindre au jejunum. La fuite du 
canal inteftinal faifoit fes circonvolutions dans 
le côté gauche , dans les régions iliaque  & 
hypogaitrique , dans la région ombilicale & 
dans le côté droit; enfin il fe replioiten dedans 
derrière l’eflomac avant de former le reétum : 
:* Voyez la defcription de la nodule dans Le rome API 
de cet Ouvrage, \ 
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il n’y avoit point de cœcum. Les inteftins 
avôient cinq pieds & demi de longueur depuis 
le pylore jufqu’à Fanus. 

L’eftomac a paru fous une forme très-extra- 
ordinaire & fort différente de celle de l’eftomac 
de Ja noétule. Le grand cul-de-fac étoit très- 
profond , car il avoit un pouce de longueur ; 
la partie droite étoit au contraire très-courte + 
le corps ou Îa partie moyenne de leftomac 
s’élevoit de près d’un pouce vers l'œfophage , 
en forte que le grand cul-de-fac étoit féparé 
de cette partie par un angle profond, & ce- 
pendant y adhéroïit par un tiflu cellulaire ; 
ce qui m'a fait croire que la forme fingulière 
du grand cul-de-fac étoit un caractère réel 
de cet animal, &.ne venoit pas du racornif= 
fement caufé dans les membranes de l’eftomac 
par l’efprit- de-vin dans lequel if avoit été 
gardé pendant long - temps. | fe 

Le foie étoit compolé d’un grand lobe 
placé à droite, d'un petit qui tenoit à fa 
racine; il y avoit dans le milieu un autre 
grand lobe qui n’étoit plus entier, on y dif: 
tinguoit feulément urie profonde fciflure , dans 
laquelle fe trouvoit la véficule du fel : au 
refe on ne voyoit plus que des fragmens 
du foie. La véficule du fiel étoit de forme 
oblongue. | | 

La rate étoît Jarge, épaifle & courte; mais 
on ne doit guère compter fur cette figure , 
parce qu'elle étoit déformée par l’impreffion 
de l'efprit-de- vin. PU HRSE AREU TS 


dela Rouffette, 91 

Les reins n’étoient pas plus avancés lus 
qe l’autre ; ils avoient à peu près la même 

orme que ceux de la noctule. 

Le poumon droit étoit compofé de quatre 
lobes bien diftinéts, & difpofés comme dans 
la plupart des animaux quadrupèdes : il y 
avoit à gauche deux lobes, le poftérieur étoit 

_ prefqu’entièrement féparé en deux parties par 
une profonde fciflure qui coupoit fa face pof- 
térieure. Le cœur étoit gros & dirigé obli- 

uement à gauche; il fortoit deux branches 
de la crofle de l'aorte. 

: La partie antérieure de la langue (p£. xy, 
fig: 1, qui repréfente la langue vue: au mie 
crofcope) depuis le filet jufqu’à lextrémité 
étoit très-longue; quoique raccourcie par 
limpreffion de l’efprit-de-vin , elle avoit 
encore quinze lignes de longueur. L’extré= 
mité [A ) étoit fort étroite, prefque pointue 
& hériffée jufque fur les côtés / BC) de 
papilles dures , pointues , dirigées en arrière, 
& longues d’une demiligne. On dit que cet 
animal s’infinue pendant la nuit fous les cou- 
vertures des gens qui dorment; qu'il s’at- 
tache à leurs pieds & en fuce le fang au point 
de s’en remplir, fans leur caufer aflez de 
douleur pour les éveiller, & que cependant 
il fait une plaie qui laïffe couler le fang après 
que l'animal s’eft retiré, & que l’homme 
endormi fe trouve épuifé & mourant à fon 
réveil. Il ne paroïît pas que la rouflette puifle 
faire cette fuction par le moyen de fes dents 


ES 
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qui font groffes & grandes : les papilles du 
bout de fa langue femblent être plus propres 
à cet effet, & mieux encore d’autres papilles 
qui font placées fur le milieu de la partie 
moyenne antérieure {D Æ) de la langue : 
celles-ci ont chacune trois pointes comme. 
un trident; ces pointes font très-déliées, 
très-acérées & dirigées en arrière; la papille 
entière a deux tiers de ligne de longueur & 
un tiers de largeur. { On a repréfenté fig. 2, 
une de ces papilles , vue au inicrofcope, avec 
une lentille beaucoup plus forte que celle avec 
laquelle on a deffiné la langue, fig, 1), Wy 
a fur la partie moyenne poftérieure /FG) 
de cette langue d’autres papilles plus petites, 
qui ont cependant quatre, cinq, {rx & même 
jufqu’à douze pointes , & qui font dirigées 
de dehors en dedans. / On a repréfenté, 
fig. 7, une papille à douze pointes, vue avec 
la méme lentille que la papille fig, 2). Enfin il 
fe trouve fur les bords de [a partie poftérieure 
de longues papilles coniques & pbintues , 
auffi dirigées de dehors en dedans. I] y avoit 
auffi fur la partie poftérieure {Æ7 1, fig. 1) 
trois glandes à calice, une grofle dans le 
milieu & une petite de chaque côté. On 
peut voir dans cette figure de la langue de la 
rouffette des papilles qui ont deux printes, 
& reconnoître la forme & la direction de 
toutes les papilles. 

Le palais étoit traverfé par douze fillons ; 
les premiers avoient jufqu’à une ligne & 


>. 
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demie de largeur, ïls étoient prefqu’en ligne 


droite, maïs les derniers étoient convexes en 


devant & fort irréguliers; leurs bords étoient 
interrompus dans le milieu & hériflés de 
petites papilles roides & pointues. 

J'ai vu quelques apparences de deux ma- 
melles fur la poitrine, une de chaque côté. 

Les tefticules fe trouvoïent placés de chaque 
côté de l'anus comme dans la noctule, mais 
ke tubercule de l'épidydime avoit peu de 
volume. Les canaux déférens étoient courts 
& gros; les véficules féminales avoient une 
grandeur proportionnée à celles des véficules 


 féminales de la noctule ; on voyoit très: dif- 


tinétement les proftates fur l’urètre près du 
col de la vole : quoique racornies par 
Pefprit-de-vin, elles avoient chacune deux 
lignes de longueur & de largeur, & une 
ligne d'épaiffeur. 

La verge étoit faïllante, & groffe à pro- 
portion comme celle de la noétule; le gland, 
quoique déformé, paroïfloit n'avoir jamais 
été pointu, il étoit au contraire cylindrique 
& terminé par un petit bourrelet contourné 
de façon qu’il reflembloit à peu près aux 
lèvres d’une carpe; il y avoit au milieu une 
grande cavité qui étoit l’orifice de l’urètre; il 
ne renfermoit point d’os. 

Le fquelette de la roulette / pl X vi) à 
en général beaucoup de rapport avec celui de 
Ja chauve-fouris *, mais en l’examinant en 

* Voyez la defcription de la Chauve-fouris dans le vo/ure 
AVI de cet Ouvrage. 
SJ 


e4 Defcription 
détail on y trouve de grandes différences, 
principalement dans la tête. La mâchoire du 
deflus n’eft pas interrompue à fon extrémité ; 
les os du nez / A) font prefqu'auff faillans en 
avant que les deux mâchoires : je n'ai pas pu 
découvrir leur articulation avec l'os frontal. 
Le mufeau ét très-long & fort gros; le 
chanfrein & le front font fur un même plan 
en ligne droite. L’os frontal, au lieu d'être 
convexe, forme une concavité en gouttière , 
qui s'étend fur Ja partie poftérieure du chan- 
frein : cet os a de chaque côté une apophyfe 
orbitaire affez longue, de forte que les bords 
offeux des orbites ne font interrompus qu'à 
peu près dans une fixième partie de leur éten- 
due. Il y a une crête offeufe longitudinale fur 
Je fommet de la tête qui aboutit à une autre 
crête tranfverfale placée fur Focciput / B). 
La partie poftérieure / C } des branches de 
Ja mâchoire inférieure eft très-large; l’apo- 
phyfe coronoïde a beaucoup de hauteur & 
de largeur. | 
La rouffette a trente-deux dents * favoir, 
quatre incifives & deux canines dans chaque 
mâchoire, huit mâchelières dans la mâchoire 
du deflus & douze dans celle du deffous *. 
Les deux incifives du deffus ne font pas 
éloignées l’une de l’autre, comme dans les 
chauve-fouris ; ellés font toutes larges & plus 
grofles que celles du deflous , qui ont chacune 


* Voyczles Mémoires de l’Académie royale des Sciences, 
aunée 1759: 
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deux lobes : il n’y a que deux pointes fur 
les plus groffes mâchelières dans la mâchoire 
fupérieure ; la première de ces dents eft la 
plus grande, & la dernière eft la plus petite, 
La premiere & la dernière de la mâchoire in- 
férieure font les plus petites ; Ja feconde eit Ia 
plus grande. 

… I y a treize vertèbres dorfales & treize 
côtes, fept vraies & fix faufles. Les apo- 
phyfes épineufes des vertèbres & le fternum 


reflemblent à ces mêmes parties vues dans les 


chauve-fouris ; & les articulations des côtes 
de la rouffette ne différent de celles de ces 


animaux qu’en ce pe la feptième côte s’arti- 


cule avec le fecond os du fternum auprès de 
la frxième côte , & qu’il y avoit deux grandes 
apophyfes «plates fur la face inférieure du 
premier os & une fur le fecond. 


_« Les vertèbres lombaires ne font qu’au 
nombre de quatre. La partie antérieure de 


. Pos de la hanche n’eft pas triangulaire comme 


dans la chauve-fouris , elle n’a que deux faces 


. dont l’extérieure eft très-convexe. II y a dans 


la rouflette , comme dans la chauve-fouris, 


 uneapophyfe /D) au-deffous de la cavité co- 


tyloïde fur le bord du baffin. Le corps des os 
pubis de la rouflette eft fort mince de devant 
en arrière, & fort alongé d’un côté à l’autre. 
Ces deux os forment feuls, par leur réunion, 
lagouttière (Æ) du baflin, aufli elle eft très- 


courte ; les os ifchions , au lieu de la prolon- 
 ger en arrière comme dans les autres animaux, 


‘96 Deftription : 
même dans les chauve-fouris , la fermeñt en 
en haut en fe réuniffant l’un à l’autre par 
Jeurs tubérofités, de forte que le baffin a des 
bords poftérieurs continus dans une circonfé- 
rence entière {£ F G H}) formés par les 
branches des o$ pubis &ifchions, & féparés 
des bords antérieurs par les trous ovalaires, 
La rouffette n’a point de queue: il eft vrai 
que le facrum eft fort long; on y: voit, 
comme dans fa chauve-fouris , quatre fauffes 
vertèbres diftinguées par trois paires de trous, 
& il y a de plus un prolongement qui paroît 
compofé de trois faufles vertèbres ; la dernière 
s'articule par fymphyfe avec lés Gs ifchjons 
à l’endroit où ils font réunis par le même 
genre d’articulation. “ | 
L'omoplate , au lieu de former un carré 
Jong comme dans fa chauve-fouris , forme 
un triangle fort alongé : 4e côté antérieur de 
l’omoplate fait la bafe du triangle; le côté 
inférieur de l’omoplate &'fà bafe repréfentent 
les deux côtés du triangle dont lé fonimet 
fe trouve à J’angle formé par Ia rencontre 
du tôté inférieur de l’omoplate’& de fa bafe: 
l'épine eft fort courte & fort élevée par fa 
partie inférieure ; la partie fupérieure eft au 
milieu de la bafe de l’omoplate. L 
Les clavicules de la rouffette font à propor- 
tion moins convexes que celles de la chauve: 
fouris, mais l’os du bras forme une double 
convexité ; il n’y à point de crête , comme 
dans celui de la chauve-fouris, fur le! côté 
| inférieur 


\ F 
de la Rouffette. 0? 

Inférieur de fa partie antérieure, mais feule- 

ment une arèête peu apparente; l'os du rayon 

(1) eft moins convexe que celui de la chauve- 

fouris : mais il y a de plus, dans la rouffette, 
: une longue épine ofleufe / K) placée fous 

Vos du rayon ;. elle s'étend en arrière au-delà 

de cetos, & en avant jufqu’à environ les 
) deux tiers de la longueur du même os du 

rayon ; cetteépine, qui eft placée à l'endroit 

@ù fe trouve l'os du coude des autres ani- 
»maux, paroit en tenir lieu dans la roufiette; 
* l'extrémité poflérieure , qui correfpond à 
- l'olécrane, eft féparée du refte de l’épine par 
- un joint cartilagineux.  : 

Les os de Ta cuifle, de la jambe & des 
. pieds ne diffèrent dé ceux de la chauve-fouris 
qu'en ce que le péroné ne s'étend que juf- 
. Qu’aux deux tiers de [a longueur du tibia 
Mai fon extrémité inférieure, & que.le 

premier doigt des pieds de devant a une troi- 
. fième phalange & un ongle /Z) bien formé 
. que je n'ai jamais vus dans les chauve-fouris: 
enfin la rouffette n’avoit pas dans le tarfe les 

deux os longs & courbes qui font de plus que 


. les fept os dans les chauve -fouris. : 


* 
+ 


PU n pieds. poux. lien, 
lLomgueur de la tête depuis le bout 
A 81 0 fai Q x 
de la mächoire inférieure jufqu’à 
4 CRE, 
L -Pocciput.s....,.........44. 14 Zo 10Qs 
La plus grande largeur de la tête... # 1. 4% 
. Longueur de la mâchoire inférieure 
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” pieds. pauc. figni 
jufqu'au bout poftérieur de T'apo- | 
phyte PAU PA ds ve à VAT RENE € 


Largeur de la mâchoire inférieure à 
l'endroit des dents canines. ..... #4 #1 3% 


Laroeur de a mâchoire fupérieure à 
l'endroit ‘des dents canines. . ... # 1 6. 


Diftance.entre les orbites & Touver- 

qure des narines 7, abus OREC ES Te ES 
Largeur de .cette ouverture. ...,. #4 1 256 
Habtehrs ses is Less és TEE Te [4 3e 
Longueur des plus longues dents ca: 

nines au dchors de los. .....….. #4 W 27e 
Longueur des deux principales parties 

de l'os hyüide.s5..415.35 1e aie 
Longueur des feconds.es........ # #" 12 
Longueur destroïfièmes......... # # a 
Longueur de los du milieu..….... # # *s 
Longueur des branches de la four- 

Chotte.s 4 Je se eee Ne #4 # … 3 e 
Longueur du cou. ++ 1, à & 7° 


Largeur du trou de la première ver- 
tébre:de mure bas. Se 0e ONE PRES 


Longueur d'un côté à l'autre. .... # # 24 


Longueur de a portion de la colonne 
vertébrale, qui eft compofée des 
‘’vertébres dorfales........%..:. 1 2. 64 


Longueur des premières côtes. ..,, # # 7e 


de la Rouffeite. 


Diftance entre Les premières côtes à 
l'endroit le plus large. : 2, 

Longueur de la cinquième, qui eft la 
paslongie se , 52 dr 


Longueur de la dernière des fauffes 
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Longueur du corps de Ja quatrième 
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Largeur du UT ES ONE | 
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Loncueur de omoplate. . ..,,, 
Mans UR 
Lonoueur des chviciles: un 
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Longueur de l'os de l'avant-bras 
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Hauteur du carpe. ,...,..,:... 
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Léngueur du calcaneum, .,,,,,.. 
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Longueur du fecond.....:.,.1...4. 
Longueur du. troifième. , A FRET E. 
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Longueur du cinquième, ,,,,.,,,. 


Longueur du quatrième os du méta- 
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Longueur de la première phalange du 
pouce des pieds de devant, ....... 


Longucur de la feconde:;: PONS 
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DESCRIPTION 
DE LA ROUGE TTE. 


À jh Rouvette /pl XVII) qui a fervi 
de fujet pour'cette defcription étoit def- 
féchée, ainfr je n'ai pas pu reconnoître fi 
elle reffembloit autant à la rouflette par les 
vifcères que par les os & par les dents que 
j'ai trouvés entièrement femblables dans ces 
deux animaux, tant pour le nombre que pour 
Fa forme & la fituation. Mais la rougette eft 
plus petite que la rouffette , & en diffère 
beaucoup nar les couleurs du pol. La tête, 
le dos, les côtés du corps juiqu'aux ailes, 
Ja croupe & la face extérieure des cuiffes & 
des jambes font de couleur cendrée, mêlée 
de gris & de brun, ou denoirätre: Il y a fur 
le cou une couleur très-vive, mêlée d’o- 
rangé & de rouge *. Il ne reftoit que peu de 
poil fur la face inférieure de cette rougette ; 
il avoit à peu près les mêmes couleurs que 
celui de la face fupérieure, à lexception du 
cou. Cet animal reflembloit parfaitement à 
la rouffette par la forme de la tête, du corps 
& des ailes, & par l’ongle qui terminoit le 
premier doigt des pieds de devant. En com- 


* Voyez les Mémoires de l’Académie royale des 
Sciences, année 1759, les çaraéères de la Rougeue 
fous le nom de ARouferce. 
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parant les dimenfions rapportées dans la table 
fuivante avec celles qui y correfpondent dans 
Ja deftription de la rouflette , on peut voir 
quelle différence de grandeur il y a entre ces 
deux animaux ; au moins entre ceux que j'ai. 
obfervés. À 

| pieds, pouc. ligng 
RONEURR NOR ee den ete AVR 


Longueur de la tête depuis le bout 
du mufeau jufqu'a l'occiput...... # 1. 8. 


Longueur des Ortiles ie 247 #0: 95 
Largeur de 41 bafe, mefurée fur la 
courbure, CHIÉMIEUrE ie. Jay, F DT Ts 


Longueur de l'avant - bras depuis. le 

coude jufqu'au poignet.....,..... # 4 4 
Longueur du poignet, ee... 4% + »« «- 4 4 l'A 
Longueur depuis & poignet jufqu'au 

bout des dois te Li ….... 4 7° 8. 
Bongaeur dé Vanoise PLAT aire e 
Largeur à l'endroit le plus Hirge... # 4. 10. 


Longueur du pouce des pieds de devant 
jufqu'au bout de l'ongle. ......,,. n 1. Se 


Eongucur du premier doiot....... 4 2, 11, 
Longueur du fecond doigt. ......,. ” 7. ‘9. 
» Longueur du troifième doigt... ... n 6. 2. 
Longueur du quatrième doigt... .. # 5$. 4 


Longueur de l'ongle du pouce des pieds 
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Æongueur de l'ongle du premier doit. # ” r. 
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Mae de 1 jambe depuis le genou 
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DESCRIPTION 
DE LA PARTIE DU CABINET 
qui a rapport à l'Hifloire Naturelle 


pE LA ROUSSETTE, DE LA ROUGETTE 
& de quatre cfpèces de CHAUVE - SOURIS ” 


Nr DC CICEXIC EX, 
Une rouffette. 


; C ETTE Rouflette eft defléchée les ailes 


étendues ; elle eft à peu près de la 


même grandeur que celle qui a fervi de fujet 
. pour la defcription de cet animal’; & elle lui 


reflemble , tant par la figure du corps que par 
les couleurs du poil. Elle a été envoyée de l’ile 
de Bourbon, par M. de la Nux, ancien Con- 


feiller au Confeil royal de cette île, & Corref- 
.  pondant de l’Académie royale des Sciences.” 


N: DC D. 
La langue d'une roufette. 


» . La defcription de cette langue fe. trouve 
…._ aux pages 91 € 92 de ce volume, & on 


en a repréfenté la figure, pl xp. Elle cft 


M à PET HER 1 és ie 
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N° :D-G:D.%1 
Le fquelette d'une rouffette.. 


Ce fquelette a fervi de füjet pour la def- 
cription & pour les dimenfions des os de la: 
roulette ; la membrane de l'aile gauche & 
Ja: peau du côté gauche de la tête & du 
corps tiennent à ce fquelette. 


N°, D € D ET. 
L'os hyoïde d'une rouffette. 


Cet os eft compolé de neuf pièces : Îes: 
branches dé la fourchette font plus longues 
qu’aucun.des autres os, t courbées en bas. 


N° D-C'D:F IE: 
Le cariilage tyroïde d'une rouffette. 


… Ce-cartilage eft entièrement:offifié & dur, 
quoiqu'il ait été pendant long-temps dans l’ef- 
prit-de-vin avec fanimal dont il a été tiré. - 


N° DCDIV. 
Uñe rougette, 


Cette rougette eft' celle qui a férvi dè fujet 
:pour la defcription de cet animal, Elle.a été 
‘envoyée de l’île de Bourbon par. M. dé la 

Nux; elle cit defféchée. dé chtis: 
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Ne PERD V. 
: Une chauve- fouris, 


Cette chauve-fouris /pl xXvr11)ala 
tête alongée , le mufeau large & gros , les 
oreilles courtes & pointues , & l’oreillon 
étroit , long & ‘terminé en pointe; le poil 
du deffus & des côtés du mufeau, de la tête 
& du cou, & celui des épaules, du dos & 
de la croupe font de couleur fauve-brune, 
mélée d'une teinte de cendré; la gorge, le 
deffus du cou, la poittine , le ventre, &c, 
ont une couleur fauve très-pâle & cendrée : 
les plus longs poils ont quatre lignes. La memr 
brane des ailes & de la queue eft noirâtre;. les 
deux dernières vertèbres de la queue ne font 

. pas enveloppées par la membrane. 
4 | pieds. pouc. ligr 
Longucn: du corps entier, mefuré 
en ligne droite depuis le bout du 
mufeau jufqu'à l'anus... .,.,.., 1 4 4. 


RETENIR LENS le 6.. # 
Eongueur de Ja têre depuis lé bout: 

du mufeau juiqu’à locciput. ..., #1 1 
Diflance entre le bout du mufeau & 
-_ Fangle antérieur de Pæil. ...... # n» €. 
Diftance entre. l'anglé poftérieur &c. 

Foreilie. 0 ee » 0 50 4 ee + + o » # n-* 3:—>. 
Longueur de l'œil d’un angle à l'autre, # #4 142. 
Difiance entre ,les angles anjérieurs. 
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des veux, mefurée en fuivant fa 
courbure du chanfreim. .,...,., 


La même diftance mefurée en ligne 
droite... CCC TE 


Circonférence de Ia tête, prile entre 


#4 


# 


les yeux les oreilles.:...,.,.. # 


Longueur des oreilles... ,....... 


Largeur. de Ia bafe, mefurée fur la 
courbure extérieure... 


Diflance entre les deux oreilles, prife 
dans debat at Sa me set 


Longueur du tronçon de la queue. . 
Longueur de Favant-bras depuis le 
coude jufqu'au poignet........ 
Longueur depuis le poignet jufqu'au 
bout. des dorpts Ne MIEL 


Longueur du pouce des pieds de 
devant jufqu'au bout de ongle. …, 


Longueur du premier doigt....... 
Longueur du fecond doigt... ...... 
Longueur du troifième doigt. ..... 
Longueur du quatrième doigt... 
Longueur de l'ongle du pouce des 

dicdsde devant 442044, 001 


Lonoueur de la jambe depuis le genou 


juiqu'au talgn, . 4 ose sus o : 


Longueur depuis le talon jufqu'au 
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| pieds. poua lien, 
Longuet des doïgts des pieds de der- 

ANGES L'ML 1e ie te UE TA Ait 
Éongueur des plus grands ongles. . #  # 12, 
Largeur. à Jarbafe.., ..,...,,,.. 4 nt m4 


Cet animal a vingt-huit dents; favoir, deux 
incifives dans la mâchoire du deflus & fix 
dans-celle du deflous, & dans chaque mà- 
choire deux canines & huit mâchelières. Les 
incifives du deflus font grofles, longues, 
pointues & éloignées l’une de l’autre à la 
diftance d’une ligne &'demie; les incifives 
du deflous ont des lobes *. 

Cette chauve-fouris a été apportée du Sé- 
négal par M. Adanfon, de l Académie royale 
des Sciences ; elle eft defféchée. 


NAD:EDAVE 
Autre chauve-fouris, 


Le mufeau de cette chauve-fouris /pl. X7#, 
fig. 1) eff très-gros, les lèvres font longues, 
& le nez eit bien formé. Les oreilles font 
arrondies & très-larges ; elles fe touchent l’une 
Pautre par leur bafe au-deffous du front ; elles 
forment un pli en avant qui s'étend depuis 
je conduit auditif jufqu’au bord de la conque, 


* [Pa été fait mention de cette chauve-fouris fous le 
nom de Marmorte volante , & fes principaux caractères 
font rapportés dans les Mémoires de l'Académie royale 
des Sciences, année 17 59h. FE CRT 
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à deux lignés de diftance de l’endreit où [es 
deux oreilles fe touchent; il y a une conca- 
vité fur la face interne de laconque de-chaque 
côté de ce pli : Poreillon eft court, farge-&t 
arrondi. Le fommet & le derrière de la tête, 
le deffus & les côtés du cou, les épaules, le 
dos & la croupe ont une couleur cendrée- 
brune;.le milieu du ventre eft brun ; le rete 
de-cette partie ; la poitrine, la gorge, &c. 
ont une couleur cendrée fans teinte de brun. 
La membrane des ailes & de la queue eit 
d’un brun- noïrâtre; l’avant-bras, les doigts 
des pieds de devant & la jambe font: de cou- 
Jeur cendrée. IT fort de la: membrane une 
portion de la queue longue de fept lignes, & 
gompofce de cinq fauiles vertèbres. 


pieds, pouc. fan. 
Longueur du. corps. entier ,. mefuré 
enligne droite depuis Ie bout du 
mufeau jufqu'à l'anus, . .......# 2. # 


Enveroure. . 0, re. #: 84 4e. 
Longueur de là tête depuis le bout du: 

mufeau jufqu'à l'occiput. ....:.. # #: 9 
€irconférence du bout dumufeau.. # 1, ». 


Circonférence du mufcau , prifc au- 
deffous des yeux... . # J. 2 


x 
x 
» , 
0] 


Contour de l'ouverture de 11 bouche, 
Diftance entre les deux nafeaux... #”  #n, 1, 


Diftance entre le bout du mufeau & 
Yangle antérieur de Fœil,,,..., 4: mm 32 
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rrr 


pieds. pouc. fipn, 


Diflance entre l'angle poftérieur & 
l'oreille. 5 ee ep + 0e = 


Longueur de l'œil d’un angle à l’autre. 
Ouverture de l'œil , 90 0 0 0-0 + » 


Diflance entre les angles antérieurs 
des yeux, mefurée en fuivant 
* courbure du chanfrein. ....... 


Ea même diflance mefurée en ligne 
Pr PRIOR PT LUE 2 DL 


Circonférence de la tête, prife entre 
les yeux & les oreilles. HAE 


Longueur des orcilles, ....,.,.. 


Largeur de la bafe, mefurée fur la 
courbure extérieuré. .....,..... 


Diflance entre les deux orcilles. prife 
dans le bas, . 2.929. 


Longueur, du coù’, 0.0 0,9 #5 © 9. » 
Circonférence du cou. 07 


Circonférence du corps, prife derrière 
les jambes de devant à travers les 


CUT PR OM A er PRE LT 
Circonférence prife à Péndroit le plus - 
2 à PAPA ARTE POSTE NEA PERL LES 


Eirconférence prife devant les jambes 
detdérrié en. un IL SU iU 


Longueur du tronçon de la queue. . 
Eirconférence de: la queue à l'origine 
L du tronçon... …. +... 0 + + + NS 
Longueur de Pavant- bras depuis le, 


* coude jufqu'au poignets, ,,,,,2 # 
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Largeur de l'avant-bras près du coude. 1 


Épaifleur de l’avant-bras au méme 
CE NORME RTE RENE # 


Longueur du poignet........... 4 
a : 


Épaifleur du poignet. . ......, # 
Longueur depuis le poignet jufqu'au 
spoutides doigts 414. at 45 
Longüeut. de-l'alle. sisi tte 
Eargcur à l'endroit le plus large. ... y 


Longucur du pouce des pieds de devant 
jufqu’au bout de longle........ # 


Longueur du premier dojot. . 5... # 
Longueur du fecond doigt... ,... » 


Longueur du troifième doigt. ..... # 


Longueur du quatrième doiot...... # . 


Longueur de la jambe depuis le genou 
jufqu'au talon, RER ES 


Largeur du haut de la jambe. . ... # 
 Épaifféue ere SÉRIE EE 7 
Largeur à l'endroit du talon...,... y 
Épaiffeur au même endroit. ..….... 4 


Longueur depuis Je talon jufqu’au 
bout des ongles La AZ 


Longueur des doigts des pieds de 
derrière, 0. 0. .0,,9 +10, e10 LR, 0,70 5.1 .e-e # 


Laroeur du pied de derrière, ..,,... y 
“Largeur des plus grands ongles. ..... # 


C4 


1 
1 


pieds. pouc, liyn, 
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… Cet animal a vinet-fix dents; favoir, dans 


du Cabinet. 113 
la mâchoire fupérieure deux incifives, deux 
canines & huit mâchelières ; & dans la mà- 
_choire inférieure deux incifives , deux canines 
& dix mäâchelières. Les deux incifives du 
deffus fe touchent & ont chacune deux 
ointes dont l’intérieure eft la plus longue, 
“ deux canines de la mâchoire inférieure fe 
touchent par une petite pointe qu’elles ont 
au côté interne de leur bafe ; au-deflous de 
ces deux pointes on aperçoit fur los de Ja 
mâchoire inférieure deux dents incifives qui 
fortent de cet os & qui ont chacune deux 
Jobes de figure affez régulière pour leur donner 
Ja forme d’un cœur. La première mâchelière 
de chaque côté de la mâchoire inférieure eft 
trés - petite *. | 


N° DCDVIL. 


Autre chauve - fouris. 


Cette chauve-fouris / pl X1X, fig, 2) 
paroît être de même efpèce que celle qui eft 
rapportée fous le numéro précédent, quoi- 
qu'elle en diffère à quelques égards ; elle eft 
ju petite, car elle n’a qu’un pouce huit 
ignes de longueur depuis le bout des lèvres 
Res Fanus. 

a tête eft moins charnue , & par con- 
féquent le mufeau eft moins gros & le nez 


* Cette chauve-fouris eft fous le nom de AAulot-volans 
dans les Mémoires de l'Académie royale des Sciences,” 
AnnÉe 117$ 9 | : 


114 Defiription | 
encore mieux formé que celui de la chauve: 

fouris qui vient d’être décrite. Toute la face 
fupérieure du corps eft de couleur fauve, 
mêlée d’une teinte de cendré. La face infé- | 
rieure eft d'un blanc-fale , tirant fur le cendré 
& un peu fur le fauve. La membrane des 
ailes & de la queue a des teintes de brun & 
de fauve. | 


Ÿ 

IF n'y a point de dents incifives dans la 
-mächoire inférieure, cependant on y voit 
des apparences d’alvéoles qui donnent lieu 
de croire qu'il y a peut-être eu des dents. 
Les différences de couleur, de grandeur & 
même de figure qui fe trouvent entre cette 
chauve-fouris & celle du numéro précédent 
peuvent venir de l’âge & du defléchement + 
elles font toutes les deux dans l’efprit-de-vin 
depuis long-temps. { | 


N° DCD VITI. 


Autre chauve - fouris. 


Cette chauve -fouris elt defféchée : elle 
paroît être de la même efpèce que les deux 
précédentes , maïs cile reflemble plus à la 
première qu’à la feconde. Elle a été envoyée 
de la Martinique par M. Thibaut de Chan- 
vallon, Confeiller au Confeil fupérieur de 
cette île, & Correfpondant de l’Académie 


» 


royale des Sciences. 


du Cabinet, 115 
N° DCDIX. 


Autre chauve - fouris. 


Cette chauve-fouris /p/. XX, vue en face, 
fig. 1, àT vue de côté, fig, 2) a le nez, le 
chanfrein, le front & le fonimet de la tête 
conformés d’une maniere très-particulière. Le 
cartilage du nez eft prefque nul, & le front 
eft très-enfoncé. Les narines ne font pas fé- 
parées l’une de Fautre, comme dans a plu- 
part des autres animaux, par une cloifon qui 
s’étende en avant; elles font placées chacune 
au devant d’une petite gouttière , ouverte 
d'un bout à l’autre par le deffus; le bord 
interne de cette gouttière eft fort petit, lex- 
terne eft plus gros & terminé à fon extrémité 
poftérieure par un petit oreillon. Les bords 
_ externes des deux gouttières fe réuniffent au- 

“deffus de la lèvre fupérieure , & forment par 
cette réunion l'extrémité d’un grand fillon qui 
s'étend depuis la lèvre du deflus le long du 
chanfrein jufqu’au front, où il y a une foffe 
large ; profonde & nue, mais les bords de la 
foffe ont de longs poils. Celui de la tête, à 
l'exception du fommet, & celui de la gorge, 
de la poitrine & du ventre font de couleur 
blanchätre avec quelque légère teinte de 
fauve : le poil du fommet & du derriere de 
la tête, du deflus du cou, des épaules, du 
dos & de la croupe eft d'un brun-rouffâtre : 
fa longueur des plus longs pois eft de quatre 
gnes & demie. Les orcilles & la niembrane 


CA 
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des ailes & de la queue ont différentes teintes 
de brun-noirâtre & de brun-rouffatre. La 
queue eft Enveloppée dans fa membrane juf- 
qu'à l'extrémité : les ongles font jaunâtres, 
Cet animal eft confervé dans l’efprit-de-vin… 


pieds. pouc. ligm: 


Longueur du corps entier, mefuré 
en ligne droite depuis le bout du 
mufeau jufqu'à l'anus... ......, 


Enveroure. 0 0 ee 0 © ee tt 
Longueur de la tête depuis le bout du 


mufeau jufqu'a Pocciput.....,..# 


 Circonférence du bout du mufeau. . 


Circonférence du mufcau, prife au- 
tiirideflous des yet; ve ee 


Contour de l'ouverture de la bouche, 
Diftance entre les deux nafeaux. .. 
Diftance entre le bout du mufeau & 


Panole antérieur de l'œil. .....,. 


Diftance entre Fangle poftérieur & 
lorciliei sn traut nbet 8 droit 


Circonférence de la tête, prife entre 
les yeux 16 'Tes-Ofeliies,". 10". 
Longueur des oreilles... ...,..... 


Largeur de la bafe , mefurée fur la 
courbure extérieure, .,...,... 


Diftance entre les deux oreilles, prife 
(ans 1e bas! tirer EL, 


Longueur du cou, sspemeemneces 


LA 


[= 
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bd! | pieds. pouc. lise 


Circonférence du cou... ..,,...; 


Circonférence du corps, prife derrière 
les jambes de devant à travers les 


FE 2 4 APS O4 CARE PA es 
Circonférence prife à l'endroit le plus 
BlOSseren sensor 
Circonférence prife devant les jambes 
dedernere he ts, Lol UV Le 
Longueur du tronçon de la queue. . 
Circonférence de la queue à l’origine 
RUIMRRICON. Sr LÉ RO 
Longueur de favant-bras depuis le 
” coude jufqu'au poignet, 7... 
Largeurde l'avant-bras près du coude, 


Épaifleur de l'avant-bras au même 

A ET D A le TN EL a 
Longueur dablnetst L fus 
Epaifleur du poignet... ..,,....,. 
Fongueur Fe le poigner jufqu’au 

DOME AMIDES IE ue APS Me 
ÉOnpueur de Tané.#, 7 Sin. 
Largeur à l'endroit le plus large... 
Longueur du..pouce des pieds de 
devant jufqu'au bout de l'ongle... 
Longueur du premier doigt... ,... 


Longueur du fecond doigt. ...... 


P'ongteur di troifième doigt. 2... 
Longüeur du quatrième doigt... 4. 
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_ pieds. poucs ligmi 
Lengueur de l'ongle du pouce des . 
pieds de devant. .....,.,..,,4 1 4 1, 


Longueur de la jambe depuis fe genou 
jufqu'au talon: : 4554444405, 0004088 


Largeur du haut de fa jambe... .., 4 # m4 
Épatletns os de DOC UAEUT NN AE 1Le 
Largeur à l'endroit dutalon...,..,, #” # «1, 

Épaiffeur au même endroit. ...., # # ni 


Longueur depuis le talon jufqu'au 
“bout des ongles, ....,..%.,.%, 1. 416$. 


Longueur des doigts des picds de der- 


Fete à et EU NES LUN ah Clos 24 NA nf. À 3 


Largeur du. pied de derrière..." y : 22 i 
Longueur des plus grands ongles. ., # " 14 


Cette chauve-fouris a trente dents ; favoir, 
quatre incifives à la mâchoire du deflus & 
fix dans celle du deffous, & dans chaque 
mâchoire deux canines & huit mâchelières ; 
toutes les incifives de [a mächoire fupérieure 
font placées l'une contre l’autre, elles ont 
chacune deux lobes; celles du deffous ont 
auffi deux ou trois lobes. La première mi- 
chelière du deffous, quoique groffe, n’a 
qu'une pointe *. 


*, Cette cauve-fouris a été décrite fous le nom. de 
Campagnol-volant dans les Mémoires de l’Académie royale 
des. Sciences, année 1759. H':N5 | 


_ 
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N° DCDX. 
Autre chauve - fouris. 


Elle a dix pouces d'envergure ; elle ne 
diffère de la précédente qu’en ce que la 
couleur blanchâtre du deflous du corps eft 
mêlée d’une teinte de cendré , & que Îa 
membrane des ailes n’a point de rouflatre. 
Cette chauve-fouris eft defféchée : elle a 
été apportée du Sénégal par M. Adanfon. 


N° DCDXI. 


La tête d'une chauve-fouris de ! ’efpèce des 
deux précédentes, 


Cette tête -eft décharnée ; elle a dix lignes - 
de longueur depuis le bout de la mâchoire 
inférieure jufqu'à l'occiput, & un pouce 
cinq dignes de circonférence , prife à l’endrit 
Je plus gros. On y voit fur le front une fof- 
fette, large & profonde qui eft formée non- 
feulement par l’enfoncement de cette partie, 
mais par une arête mince & faillante qui l’en- 
vironne aux côtés & en arrière; il y a auff 
une petite arête qui s'étend le long du fom- 
met de la tête. 


Ne 'DIC'D XIE 
Autre chauve - fouris. 


Cette chauve-fouris {pl XX, fe. 2) fa 
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le nez fort petit; les oreilles font terminées par. 
une pointe dirigée en dehors, & il y a une 
petite échancrure fur le bord externe au-def- 
fous de la pointe, loreillon eft fort alongé , 
car il a plus de deux lignes de longueur ; 
il eft étroit à la bafe & pointu à l’extrémité ; 
les oreilles font inclinées en avant, & pref 
qu'entièrement cachées dans le. poil qui eft 
Tong , il a fur tout le corps environ deux lignes 
de longueur. Celui du chanfrein ; du front, 
du deffus de la tête, du deflus du cou, des 
épaules, du dos & de la croupe a une cou- 
leur fauve - blonde; la mâchoire inférieure, 
‘la poitrine & le ventre ont le poil de coù- . 
leur blanchâtre, teinte de fauve. La mem- 
brane des ailes & de la queue eft mêlée de 
fauve & de brun; le fauve paroït princi- 
palement le long de lavant-bras & des 
doigts, fur le bord de la membrane, depuis 
le quatrième doigt du pied de devant ju 
qu'au pied de derrière, & autour de lan 
qui eft engagée dans la membrane. 


Ÿ dur? Û 
fre 
YA LAS F7 


; À , Pieds. poue. ligue 
Longueur du corps entier, mefuré en 
ligne droite depuis le bout du mu- 
fou juqu'é Fans. 00. 15/07 UE 
Envergure.. 44442444 0 SR TERRE 
Longueur de la tête depuis le bout 
du mufeau jufqu'à locciput..... # om  $. 
Circonférence du bout du mufeau. .. # 6, 


Circonférence du mufcau., prife au- 


| } 
deflois des veux ee NON 9e 
Contour 
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Contour de l'ouverture de Ja bouche. » 


dE 


Diftance entre les deux nafcaux. . . 7 


: Diftance entre le bout du mufeau & 
l'angle antérieur de l'œil... .., # 


Diftance entre l'angle poftérieur  & - 
Me du SUITE MIN OR y 


le. E Diftance entre Îles angles antérieurs 
des yeux, mefurée en fuivant Îa 
courbure du chanfrein. CRUE T4 


{ 


» La même diftance en ligne droite... y 
Circonférence de la tête, prife entre 


ls yeux & les oreilles... C2 


PLongueur des oreilles. ..... "à 
Largeur de, la bafe, mefurée fur la 


$ 


Diane entre di deux AE prife . 
M ÉEN à à POS R AR RER EME H 


} Longueur du cou.............. 4 
. Circonférence du CO De. Vie ee tA 


Circonférence du corps, prife ederrière 
les jambes de devant à à travers (à 


Cane prife à l'endroit le an 
BOSS “ 


 Circonférence prile devant les jambes 
: de derrière. .:..,..4:.,: #. 


mice Éd ie motion 
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courbure extérieure . SU PEAU APE VA 


Longueur du tronçon de la queue. #1 
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| pieds. pouc. lign: 
Longueur de lavant-bras depuis le ÿ 

coude jufqu'au poignet. ....,., # 1e 3 
Largeur de l'avant-bras près ducoude, # # L 
Epaiffeur de lavant- bras au même 

endroit. . .... . +... t/4 L A Te: 
Longueur du poignet. . …...: RTE EE Da 
Epaifleur du poignet: ..,..,..,., uv 4 14 
Longueur depuis le poignet juqu'au 

bout des doigts. s'est .... “ . //4 Je Se 
Longueur ide l'aile. 1... 00500 gg 
Largeur à l'endroit le plus large 
Longueur du pouce des pieds de 

devant juiqu'au bout de ongle. . 


LT 
A 
“ 
[e) 

° 


# 
Longueur du premier doigt. ..... y 
Longueur du fecond doigt. .....,. # 1. 6. 
Longueur du troifième doigt. .... » 
Longueur du quatrième doigt. .... 
Longueur de la jumbe depuis le genou 

juiqu'au talon... 1 mn 6. 
© Largeur du haut de la jambe... # "A 
Épaifleur . « ... sossssssss N "un 
Longueur depuis. le talon jufqu'au, 

bout desjongless......,.,...:,#:#72% 
Longueur des. doigts. des pieds. de 

dérriére. sg se ones sosie A0 Are 
Largeur du pied. de dernière... 4 4 ES 
Longueur des plus grands ongles, .. "#1. 


” Cette chauve-fôuris a trente -huit dents 3 
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» favoir , dans la mâchoire du deflus quatre 
» incifives ,.deux canines & douze mächelières ; 
_& dans la machoire inférieure ffx incifives , 
deux canines & douze mâchelières. Les deux 
_ premières dents incifives de la mâchoire du 
 deffus, une de chaque côté, font féparéés 
. June de l’autre par un petit intervalle; elles 
font toutes les quatre pointues, & la pre- 
| mière de chaque côté eft plus longue que la 
feconde. Les incifives de la mâchoire infé- 
rieure ont chacune trois ou quatre lobes iné- 
 gaux, les trois premières dents mâchelières 
. de chaque mâchoire n’ont qu’une pointe *. 


.* Cette chauve-fouris cft décrite dans les Mémoires de 
l'Académie royale des Sciences, fous le nom de Auf: 
cardin : volant, 
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LE POLATOUCHE * * 


N°2 US avons micux aimé conferver 
à cetanimal lenom qu'ilporte dans 
fon pays natal , que d'adopter les noms 


* Je RAT Ne Polarucha, nom de cét animal 
en Ruffie, que nous avoñs adopté ; : Léraga'en Mof- 
covie ; Werwiorka , lardiaca en: Pologne ; Szhoïief. 
guanta chez les Sauvages du Canada ; Afpanick & 
Quimichparlan chez les Indiens des autres parties du 
nord & de f'oueft de l'Amérique. | 


Mus Ponticus aut Scyrhicus, fciurufre alius , que 
volante © cognominant, Gelñer, Icon, quadr, PAT. 


Sciurus Americanus volans. Ÿ lying Squirrel, Ray, 

\Syuopf. guadrup. pag. 215. 

Flying Squirrel, TES Philofoph, ann, 1 7 33 
PABr 39° 

Écureuil-volints CatefBy ,  Hifloire narurelle de la 
Caroline, rome 11, pages D (Ua TT 


Sciurus volaysé Seba , vol _1, He 67,Tab.4r, 
fig 3 

Lin us y pocondrits pote ei, Linn. Sf, rar, 
cdit.1V, pag. 67; edit. VI, pag, 9 ; edit. X, pag. 64, 


Scrurus obfcure cinereusiaur rufefcens, cure ab anticis 
cruribus ad poflica , membrancæ in modum extenfæ, 
volans. sv... Sciurus volars, L'écurcuil - volant, 
Brifon , Reon. animal. pag. 1 57. 

The Flying Squirrel, Edwards, 72. of Bird, 
part. IV, pag, 197, où lon en voit une affez 
bonne fivure, | 


» du Polatoiche. 155 


D vagues & précaires que Jui ont donné 


les Naturaliftes ; ils l'ont appelé Rat- 


… volant, Écureuilevolant , Loir-volant, Rat 


de Pont, Rat de Scythie ; érc. Nous 
cxclurons tant que nous pourrons dé 
l'Hiftoire Naturelle ces dénominations 
compofées, Parce que la lifte de Ia Na- 
ture, pour être vraie, doit être tout es 
fimple qu'elle. Le Polatouche eft d'u 

efpèce particulière qui {e rapproche me 
lement par quelques caraétères de celles 
de l'écureui , du loir & du rat; il ne 
réflemble à l'écureuil que par a groffeur . 


» des yeux & par la forme de k queue, 


qui cependant n’eft ni au‘i longue, ni 


fournie d’auffi longs } soils; il approch e 


plus du loir par la figure da COrps, par, 
celle des oCUes qui ont courtes & nues, 
per les poils de la queue qui font de Ia 


_ même forme & de la même orandeur 


que ceux du loir ; mais il n’eft pas comme 


ui fu; jet à l’engourdiflement par l’action 
du froid. Le polatouche n'eft donc ni 
 écureuil , ni rat, ni loir, quoiqu'il 


Participe un peu, de fa nature de tous 


; u'ois. 


M. Klein ft le premier ni ait donné 
Fi 
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une defcription exacte de cet animal dans 
les Tranfactions Philofophiques, année 
1733: Ü étoit cependant connu Jong- 
temps auparavant ; on Île trouve égale- 
ment dans les parties feptentrionales de 
l'ancien & du nouveau continent *; ül 


_ * Les Hurons du Canada ont de trois fortes 
d'ecureuils. Les plus eftimés font les écureuils- 
volans ; nommés Szhouefquanra, qui ont la couleur 
cendrée, li tête un peu groffe, & font-munis d’une 
panne qui leur prend des deux côtés d’une patte de 
derrière à celle de devant, lefquelles ïls étendent 
quand ils veulent voler. .: . Hs produifent trois ou 
quatre peuits, &c. Voyage du pays des Hurons, par 
Sagard Theodar, pages 305 Ÿ 306, — ya 
un autre petit animal que les Indiens de Virginie 
appellent Affapanick, & es Anglois Efcurieu-volanr, 
lequel en élargiffant fes jambes & étendant la peau, 
comme ft c'étoit des ailes, vole par fois trente ou 
quarante verges de dix pieds de dons. Hifloire du 
nouveau monde , par Jean de Laët, Leyde, 1 640, 
fiv, HI, page #8, — Les écureuils-volans font dé 
la groffeur d’un grosrat, couleur de gris-klanc: ils 
font auffi endormis que les’autres font évcillés ; on 
les appelle volans parce qu'ils volent d'un arbre à 
l'autre par le moyen d’une certaine peau qui s'étend 
en forine d’aile lorfqu'ils font ces petits vols. Voyage 
de la Hontan , rome Il, page 42. — Les écureuils. 
volans viennent du nord de l’Ameriqué, mais on 

en a depuis peu trouvé en Pologne: Voyez Edwards, 

Hif, nat, of Birds, pag. 191 ; & Catelby, Hiÿfh 

var, de la Caroline, tome Îl, pages 76 87 A" 
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eft feulementplus commun en Amérique 
qu'en Europe où il ne fe trouve que 
rarement & dans quelques provinces du 
Nord , telles que la Lihuanie & la Ruffie, 
Ce petit animal habite fur les arbres 
comme fl'écureuil ; il va de branches en 
branches, & lorfqu'il faute pour pañler 
d’un arbre à un autre ou pour traverfer 
un efpace confidérable, fa peau qui eft 
lâche & pliffée fur les côtés du corps, 
fe tire au dehors , fe bande & s’élargit par 
h direétioncontraire des pattes de devant 
qui s'étendent en avant, & de celles de 
derrière qui s'étendent en arrière dans le 
mouvement du faut. La peau ainfitendue 
& tirée en dehors de plus d’un pouce, 
augmenté d'autant la furfice du corps 
fans en accroître a mafle , & retarde par 
conféquent l'accélération dr la chute, 
en {orteique d’un feul faut l'animal arrive 
à une aflez grande diflance : ainfi ce 
mouvement n'eft point un vol comme 
celui des oifeaux, ni un voktigement 
comme celui des chauve-fouris, qui fe 
font tous deux en frappant l'air par des 
vibrations réitérées; c'eft un fimple faut 


dans lequel tout dépend de la première 
r Hiÿ 
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impulfion dont le mouvement eft feu- 


lement prolongé & fubfifte plus long- 


temps, parce que le corps de lanimal, 
préfentant une plus grande furface à Fair, 
éprouve une plus grande réfiftance & 
tombe plus lentement. On peut voir 
dans la defcription, qui eft à la fuite de 
cetarticle, le détail de la mécanique & 
du jeu de cette extenfion fmgulière de 
x peau , qui n'appartient qu'au pola- 
touche, & qui ne fe trouve dans aucun 
autre animal, ce feul caractère fuffiroit 
donc pour le diftinguer de tous les autres 


“écureuifs, rats ou loirs ; mais leschofes 
mêines les plus fingulières de ka Nature 


font -elles jamais uniques? devroit-on 
s'attendre à trouver dans le même genre 


un autre animal avec une pareille peau, 
& dont Îles prolongemens s'étendent 


non-feulement d’une jambe à autre, 
mais de la tête à [a queue. Cet animal , 


dont h figure & la defcription nous ont. 
été données par Seba * fous le nom 


d’Écureuil-volant de Virginie, paroîtaffez 
différent du polatouche pour conftituer 
une autre efpèce; cependant nous ne 
* Seba, vol, 1, pag, 72, Tab. 44, fair 3e 
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nous preflerons pas de prononcer fur 
R nature , il eft probable que c’eft'un 
animal! dont l’efpèce eft réellement exif- 
tante &différente de celle du polatouche ; 
ais ce pourroit être aufli une fimple 
variété dans cette cfpèce, & peut-être 
enfin melt-ce qu’une production acci- 
dentelle ou une monftruofité;. car aucun 
Voyageur, aucun Naturalifte wafait men- 
tion de cet animal; Sroa ef Je feul qui 
Pait vu dans le RAR de Vincent, &ijé 
me défie, toujours de ces defcriptions 
faites dans des cabinets d’après des'ani 
maux que fouvent on ajufle pour les 
inde plus ue sul 

: Nous avons vu. &:gardé long-enips 
le polatouche vivant ; ia été bien in- 
diqué' par les Voyageurs : : Sagard Theo? 
dat *, Jean de Laët ? , Fernindès ARE 

Voyage au pays des Furons ; paï Sagard 
Theodat, page 7 o S. 


* 


b Hifloire du nouveau monde , Er Jean de Laët, 
pas 0e 7 # CE 
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Hontan*, Denys ? en ont tous fait menr- 
tion, ainfi que M. Catefby ‘, Dumout‘, 
le Page de Praz, &c. & M.° Klein, 


cet Auteur fe trompe en ce qu'il dit que ce font de 
longs poils qui lui tiennent lieu d'ailes, au lieu que 
ce font en effet des prolongemens de Îa peau. 


- % Voyage de la Hontan , rome I, PALe 42 


: b Les écurals-volans ont le poil un peu plus 
noir que ceux de France; ils ont des ailes qui les 
prennent dutrain de derrière à celui de devant, 
qui s'ouvrent de la largeur de deux bons doigts ; 
c’eft une petite toile fort mince, couverte deffus 
dun petit poil fotlet : toute fa volée ne peut aller 
qu’à trente ou quarante pas; mais sil vole d’un 
arbre à un autre, il volera bien le double Defcriprion 
géographique de l'Amérique feprentrionale , par Denys. 
Paris, 1672, tome 1], pages 3 3 1 à 332, 
< Catefby , Hlifloire nat, de la Caroline , page 76. 
d Lies écureuils font fort communs à la Louifiène, 
où l'en en diftingue de deux fortes; les: uns font 
en tout femblables à ceux que nous connoiflons en 
France; les fconds font d’une couleur un’ peu plus 
cendrée, & ont à leurs deux pattes de devant une 
cfpèce de peau où de membrane, au moyen de la- 
quelle ïls peuvent s’élancer d’un arbre à un autre 
à une diflince affez éloignée, &c. Mémoire fur la 
Æouifiane, par Dumont, pages 81 à 82, 


Les ccureuils-volans. font ainfi nommés parce 
Wis fautent d'un arbre à un autre à la diftince 
de vingt-Cinq à trente pieds & plus ; leur poil eft 
d'un cendré-foncé : cet animal eft de h grofleur . 


Fer 
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Seba & Edwards en ont donné de bonnes 
defcriptions avec la figure. Ce que nous 
avons vu nous-mêmes de cet animal s’ac- 
corde très-bien avec ce qu'ils en difent: 
communément il cft plus petit que l’é- 
cureuil; celui que nous avons eu ne pe- 
foit guère que deux onces, c’eft-à-dire, 
autant qu'une chauve-fouris dela moyenne 
efpèce, & l’écureuil pèfe huit ou neuf 
onces. Cependantil yenade plus grands; 
nous avons une peau de polhtouche, dont 
on verra ci-après la defcription, qui ne 
peut provenir que d’un animal plus grand 
que le polatouche ordinaire. 

Le polatouche approche, en quelque 
forte , de la chauve-fouris par cette ex- 
tenfion de la peau qui, dans le faut, 
réunit les jambes de devant à celles de 
derrière, & qui lui fert à fe foutenir en 
Pair : il parofît aufli lui reflembler un peu 
par le naturel, car il eft tranquille &, 
pour ainfi dire, endormi pendant le jour ; 


d’un rat ; fes pattes de derrière tiennent à celles de 
devant par deux membranes qui le foutiennent en 
l'air Jorfqu'il faute, de forte qu'il paroît voler , mais 
il vatoujours en baiffant, &c. Hiflcire de la Loui- 
Jane, par M. le Page du Prarz , tome Il, page 9 8. 
F vi 
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il ne prend de l'activité que le foir. H 
eft trés-facile à apprivoifer , maïisileften 
même temps fujet à s'enfuir, & il faut 
le garder dans une cage ou the avec 
une petite chaîne : on le nourrit de pain, 
de fruits, de graines, il aime fur-tout 
les Bourons.& les j jeunes poufles du pin 
& du bouleau; il ne cherche point les 
noix :& les amandes comme les écureuils; 
il fe fait un lit de feuilles dans lequel il 
s’enfevelit & où il demeure tout le jour, 
il n’en fort que Ja nuit & quand la faim le 
prefle. Comme il a peu de vivacité, il 
devient aifément la proie des martes & 
des autres animaux qui grimpent fur les 
arbres, aufir l’efpèce fubfiftante eft-elle 
en très-petitnombre , quoiqu'il produife 
ordinairement trois ou quatre petits. 
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CRE SCRR ER LL ON, 
DU POLATOUCHE. 
pe Polatouche (pl XX1).a en général 


plus de rapport aux rats qu’à l’écureuil 
par la forme extérieure du corps & par la 
qualité du poil, & plus à l’écureuil qu’à 
tout autre animal par les parties intérieures ; 
il eft à peu près de la grandeur du lérot ; il 
reflemble beaucoup à l’écureuil par la figure 
de la tête, quoiqu'il ait le nez à proportion 
moins gros, les oreilles plus éloignées l’une 
de l’autre , & les yeux précifément auffi gros 
& auffi faïllans que ceux de l’écureuil, malgré 
la différence de grandeur qui eft entre ces 
deux animaux. Les oreilles du polatouche 
font nues, minces & tranfparentes comme 
celles des rats : la queue a de longs poils fur 
les côtés comme la queue de l’écureuil & du 
Joir , mais ces poils font plus courts que ceux 
‘de l’écureuil, & à peu près de la même 
longueur que ceux du loir. Le polatouche a 
quatre doigts & quelques vefliges du pouce 
dans les pieds de devant, & quatre doigts 
avec le pouce entier dans les pieds de der- 
rière comme l’écureuil & les rats ; maïs tous 
les doigts font à proportion moins longs & 
moins gros que ceux de l'écureuil, & à peu 
près de la même grandeur que ceux du lérot. 
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Le polatouche diffère des rats, de l’écu- 
reuil & de tout autre animal connu, par des 
prolongemens de la peau du dos, du ventre 
& des jambes qui s'étendent de la longueur 
d'environ un pouce de chaque côté du corps, 
de la longueur de neuf lignes fur, le côté 
extérieur de Favant-bras , feulement de trois 
lignes fur le côté extérieur de la jambe, & 
de cinq lignes à l’endroit du pli du coude; 
ces prolongemens /{ 4 AB BCC,pl.xXX11, 
où Le polatouche eff vu, par - defjus ; 7 
pl XXIII, où il eff vu par-deffous) em- 
braffent le coude & le genou, & fe terminent 
au carpe (£ E) & au tarfe /F F) lorfque 


lanimal eft en repos (tel qu'il efl repréfenré 


pl XX1); lorfqu’il marche & qu'il court, 
ou qu’il nage, Îles prolongemens de la peau 
font peu apparens ; mais lorfqu'on le jette en 
Pair, ül les étend, & alors la partie antérieure 
du prolongement de l’avant- bras forme une 
forte d’oreillon / 4 A, pl XXII T XX111), 
parce qu'elle eft foutenue par un os long & 


délié { A A, pl, XX1Iv) que l'on fent fous 


la peau & qui s'articule avec le carpe. Le 
polatouche ne peut pas refter en l'air, s’é- 
lever ni voler réellement par le moyen de fes 
prolongemens étendus , mais il fe porte obli- 
quement en avant & en bas, &: il retarde 
fa chute, parce que le volume de fon corps 
étant beaucoup plus étendu , quoique fa 
mafle ne foit pas plus pefante , il oppofe plus 
de réfiftance à l'air. Ainfi cet animal peut 
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bien pafler en l'air d’un lieu à un autre, 
pourvu que l'endroit d’où il part foit plus 
élevé que celui où il doit arriver, à pro- 
portion de la diftance qui eft entre deux : 
il peut ainfi fe foutenir dans fa chute en 
tombant d’une certaine hauteur; mais il ne 
tomberoit certainement pas de bien haut fans 
fe tuer , parce que le volume qu'il oppofe 
à l’air ne feroit pas capable de le foutenir 
contre l’accélération de fa chute fi elle duroit 
fi long-temps. Il ne m'a pas paru qu'il 
frappât l'air avec ces prolongemens comme 
les oifeaux avec leurs ailes; il agite feule- 
ment fa queue en Jui faifant faire des ondu- 
Jations de côté & d’un bout à l'autre. Le 
polatouche nage , comme les autres animaux, 
jans étendre les prolongemens de fa peau, 
& , quoique le poil foit mouillé, l'animal fe 
foutient en l’air comme s'il étoit fec, & il 
peut voler à fa manière en fortant de l'eau. 
Le polatouche qui a fervi de fujet pour 
cette defcription, & dont les dimenfions font 
rapportées - dans la table fuivante , étant 
étendu avec fes prolongemens , avoit toute 
la face fupérieure /pl. x xX11) de la tête, 
du coïps , des jambes & de la queue de 
couleur mêlée de cendré & de jaune , excepté 
une tache blanchâtre qui étoit au-deflus de 
chaque œil ; le tour des yeux avoit une 
couleur cendrée-noirâtre ; le deffus de la tête 
& du cou étoit de couleur mêlée de cendré- 
clair & de jaunâtre; le dos, la croupe, fa 
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face fupérieure des prolongemens & des 
jambes avoient les nièmes couleurs, mais le 
cendré étoit noirâtre & le'jaune plus foncé ; 
la face fupérieure de la queue avoit une teinté 
de jaunâtre mêlée avec du cendré-brun : tous 
les poils étoient de couleur cendrée près de 
la racine , & jaune à l'extrémité. La face 
inférieure {pl Xx111) de l'animal, depuis 
Je bout du mufeau jufqu’à l’origine de Îa 
queue étoit de couleur blanche avec quelques 
teintes de jaune fur le’ bord des prolonge- 
mens de la peau du corps & fur les poils du 
côté extérieur de la cuifle & de la jambe; 
la face inférieure de la queue avoit une cou: 
leur jaunâtre : les plus longs poils étoient 
fur la queue, ils avoient huit lignes de lon- 
gueur ; celle des poils du corps étoit de quatre 
ou cinq lignes, & même de fix derriere la 
cuifles les mouftaches avoient deux pouces 
de longueur, &'elles étoient noires, | ! 
pieds. pouc: ligni 
Longueur du corps entier, mefuré. | 
en ligne droite depuis le bout du 4: ,, 
, mufeau juiqu'à Fanus.. . . 4 ,..:1 #10 4 wo.r 
Haureur du train de devant. ... ...,. ” 2. 2,, 
Hauteur du train de derrière. .. . .. r 2. 6. 
Longueur de la têté depuis le bout du: | 
 mufeau jufqu'à Focciput. .. 2. me p.13 
Eirconférence du bout du mufeau.. » 1. ro,” 
Circonférence du mufeau, prife au- | 
* deffous des yeuxi #,.4. 4.100 Jan 26 12” 


RP PT VE 


x 
du Polatouche, 


Contour de l'ouverture de fa bouche. . 


 Diftance entre les deux nafeaux. .. 


Diflance entre le bout du mufeau & 
FPangle antérieur de FOR LS 2e 


Diftance entre Fangle poftérieur & 
Lot OO MANS TRS CT EE 


Longueur de l'œil d’un angle à Pautre 


*Ouvérture de: Por: 1. à M 


Diftance entre les angles antérieurs 
des yeux, mefurée en fuivant la 
. courbure du chanfreñs., , . ,.,. 


La même diflance en ligne droite, , 


Circonférence de la tête entre des 
yeux & les oreilles. ,..,..... 


Longueur des oreilles. ,.,..,.,.,. 


Largeur de la bafe, mefurée fur la 
courbure extérieure. . ,..,,2. 


Diflance entre les deux oreilles, prife 
dans le bas... . 0 5 + + + 


Langhour: di Coû. ni, Lee: 
Circonférence du cou, ........ 


Circonférence du corps, prife derrière 
les jambes de devant. ..,..,,. 


La même circonférence à l'endroit le 


je LR 0 NE ENST EEANS 


La même circonférence devant les 
jambes de dertiéré. . . . . +... 


Longucur du tronçon de la queue, . 


pieds 


# 
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Circonférence de Ia queue à l’origine 
OUPANCON, Aie à sul Fe mn REY 


Longueur de l'avant bras depuis le 
coude jufqu'an poignet, . ..,.,4. 4 


Largeur de lavant:bras au:coude. . . 
Épriffeur au même endroit, ..... 
Circonférence du poignet. .....,, 
Circonférence du métacarpe. . . . .. 
Pate a RE 


EÉongucur de la jambe depuis le genou 
jufqu'au talon. ....,., 0.8 04 


Largeur du haut de fa jambe. . . .. 
Épaifleun 5108 «se 8 NIET ORDRES 
Largeur à l'endroit du talon. . .,..,. # 
Circonférence du métatarfe. . .... y 
Longueur depuis le talon jufqu’au 
bout des ong'es, .. ... +... 
Largeur du pied de devant, ..... # 
Éxupcur du pied de derriére. . ..., 7 
Eongueur des plus grands ongles. . . . ” 
Largeur à la baie. ui 2e si TPE 


& + = + 
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Cet animal pefoit deux onces. L'épiploon 
étoit fort mince, & ne pafloit pas au-delà 
du milieu de l’abdomen; fe foie & l’eftomac- 


s’étendoient autant à gauche qu’à droite 


Le duodenum alloit prefque jufque dans 
Je flanc droit où il fe replioit en dedans avant- 
de fe joindre au jejunum ; les circonvolutions 
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de cet inteflin étoient dans Ja région ombi- 
licale, & celles de l’ileum fe trouvoient dans 
le côté droit dans la région hypogattrique & 
dans le côté gauche. Le cœcum s’étendoit 
en avant dans ce même côte ; le colon paffoit 
obliquement de devant en arrière & de 
ui a droite, il formoit dans le câté droit 
deux boucles flottantes , dont l’une étoit un 

eu plus longue que l’autre ; chacune de ces 
jh avoit dans le milieu un mefccolon 
d'environ une ligne de largeur : enfuite le 
colon {e prolongeoit de droite à gauche der- 
rière l’eftomac avant de fe joindre au reétum. 
Les deux boucles flottantes di colon indi- 
quent, d’une manière très-marquée, que le 
polatouche à plus de rapport avec l'écureuil 
qu'avec les rats, parce que le colon de l’é- 
cureuil a auff des boucles flottantes qui ne 
font pas dans les rats *. 

L’eftomac reflembloit à celui de l’écureuil, 
car il n’avoit qu’une légère courbure, & la 
” partie gauche étoit beaucoup plus groffe que 
la partie droite. | 

Les membranes de l’efltomac & des intef- 
tins étoient fort minces; les inteftins grêles 
avoient à peu près la même groffeur dans 
toute leur étendue ; le cæœcum étoit un peu 
plus petit à fon extrémité qu’à fon origine; 
le colon n’etoit guère plus gros que les in- 
teftins grêles, mais le rectum avoit un peu 
plus de groffeur près de l'anus. 

. € Voyez le rome XV de ect Ouvrage, page #5e 
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Le foie avoit cinq lobes, le plus grand 
étoit dans le milieu , il avoit deux fciffures; 
le ligament fufpenfoire pafloit dans l’une, 
& la véficule du fiel étoit dans l’autre. I. 
y avoit un lobe à gauche qui étoit un peu 
moins grand que celui du milieu, & trois 
petits à droite; le fecond embrafloit le rein, 
& le troifième étoit le plus petit de tous. Le 
foie avoit au dehors & au dedans une cou- 
Jeur rouge-pâle : il pefoit quarante grains. 

La rate avoit trois faces, & fon extré- 
imité inférieure étoit plus large que l’extré- 
mité fupérieure : elle pefoît trois grains, & 
elle avoit une couleur femblable à celle du 
foie. 

Le pancréas formoit deux branches, dont 
June étôit beaucoup plus groffe que lautre, 
& s’étendoit le long de l’eftomiac jufqu’a 1a 
rate ; l’autre branche étoit très-mince & fw- 
voit une portion du duodenum. 

Le rein droit étoit plus avancé que Île 
gauche de la moitié de fa longueur ; ils 
avoient peu d’enfoncement ; le baffinet étoit 
étroit & n’avoit qu'un mamelon fort alongé. 

La partie charnue du diaphragme étoit 
fort mince & à demi tranfparente : le céntre 
nerveux avoit beaucoup plus de longueur que 
de largeur. Le cœur avoit la pointe tournée 
à gauche. Ah 

Le poumon gauche n’avoit qu’un lobe 
comme. dans l’écareuil ; le droit en avoit 
trois comme dans la plupart des animaux, 
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mais Je quatrième fembloit être divifé jufqu’à 
la racine en deux portions. 

La langue & Pépiglotte reffembloient à Ia 

Jangue &'a l’épiglotte de l’écureuit. 1] 
avoit dix fillons tranfverfaux fur le palais ; 
les premiers étoient les plus larges , & les 
autres étoient interrompus dans le milieu de 
leur longueur : ils formoiïent tous une con- 
yexité en avant. 
… y avoit point d'anfratuofité fur le 
cerveau , non plus que fur celui de l’écureuil ; 
mais le cervelet reflembloït à celui de la plu- 
part des autres quadrupèdes. Le cerveau 
peloit vingt-un grains, & le cervelet fept 
grains & demi. 

.Le polatouche a huit mamelons, quatre de 
chaque côté; placés à une grande diftance les 
uns des autres, trois fur le ventre & un fur 
PER NTM A Ses | 

Le fcrotum étoit très-grand, & la verge 
foïtoit de Pabdomen de la longueur de trois 
dignes & demie. | l 
"I y a dans le gland un os très-délié & 
pointu à l'extrémité antérieure qui forme le 
bout du gland. Les canaux déférens ont peu 
de longueur ; les véficules féminales étoient 
petites & en forme de crêtes minces; Îles 
_proftates paroïfloient avoir à proportion plus 

d'étendue , mais toutes ces parties étoient 
déformées par-l'impreffion de l’efprit-de-vin. 

Le gland du clitoris n'étoit marqué que 
| par une petite Éminence qui fe trouvoit aq 


L # 
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milieu d’une cavité. Il y avoit quelqtes ap: 
parences de rides fur les parois du vagin qui 
étoient fort épaifles ; les cornes de la matrice 
tenoient à des panneaux graifleux , elles 
étoient longues & formoient des finuofités ; 
les tefticules étoient éloignés de l’extrémité 
des cornes de la matrice, cependant les trompes 
étoient pelotonnées près des tefticules après 
avoir parcouru en ligne droite l’efpace qui fe 
trouvoit entre les cornes & les tefticules. 
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Longueur des inteftins grêles depuis le 
pylore jufqu'au cæœcum. . ..... 2, 1, # 
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Mt je pieds, pouc. ligne 
Circonférence dans les endroits les plus | 
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MNDER IURMR 4 Lee, N #24 
Longueur depuis l'œfophage jufqu’au 
fond du grand cul-de-fac....... # 4 12 
Circonférence de l'œfophage...... 1 nm 4. 
Circonférence du pylore........ # 1 6. 
Eorgueur dusfpig. il, ste. «he Mi de. 2e 
TEEN SMART TOCNRET PRESENT ESS ET ERNE D 
Sa plusigrande.épaifleur. ....,..4.. 1e Hi 2e, 
Longueur de la véficule du fiel.... #”. 4 
Son plus grand diamètre... 1. 4 
Longueur de Ia raté... ....,.2.. 1 4 
Largeur de l'extrémité inférieure, .. 1» n: 3. 
. Largeur de l'extrémité fupérieure. .. #1. # 
Épaiffeur dans-le-milieu. . ........ 1, 4 
Épaifleur‘du pancréas, ..,......., M 43 
Longrreur des: reins" + « so élelelets: HW: Hi Soi 


144 | Befcription 


Largeur hrs set Lise 


Épateuee à LL LULRS Sen 


Longueur du centre nerveux depuis 
la veine-cave jufqu’à la pointe... 


LAPTEUR 2 EUR Le tab e date 


Largeur de la partie charnue entre Îe 
centre nerveux & le fternum.... 


Largeur de chaque côté du centre 
HOL VELUX RS VETE TS INT ETC PRER 


Circonférence de la bafe du cœur. . 
. Hauteur depuis la pointe jufqu’à Ja 
naïiflance de lartère pulmonaire. 


Hauteur depuis Ia pointe jufqu'au fac 
pulmonaire ts SRE 


Diamètre de l'aorte pris de dehors 
én dehors +: if: 2e 
Longueur de l1 langue. : 2... 
Longueur de {1 partie’ antérieure 
depuis le filet jufqu’à l'extrémité. . 
Largeur dela angue.. .., 54... 
Longueur du cerveau. :.....4:4, 
déroeuts Je MICRO LEUR RES 
Épaiffeur. IN PHRRNDTOETTMETS 
Longueur du cervelet...,,..,,4, 
Largeur... VRP Le 'R 
Épaiffeur. RE EN TETE 
Diffance entre l'anus & le fcrotum, 
Hauteur dui farotum.…., ,, sue, 


pl 


y 


(A 


fl 


[4 


pieds. pouc, 


lion, 
RARES À 
102 
ff 4. 
f 2—e 
V1 &e 
# $ 
RES S 
AA 
Had 
#! 4e 
# fs 
# 3»! 
L Nr 
{ 66: 
bi Te 
t 
Her &ge 
Hu 3%e 
hr #08 2 
/4 4 H 
1, 4m 
1rig-ke À 
Longucur 


du Polatouche, 


e 


Longueur du gland... .,... ... # 


Circonférence 7 .% 4 « v+." 00 
Longueur de la verge depuis la bifur- 
cation du corps caverneux jufqu'à 
l'infertion du prépuce. ...... 


- Circonférence . se ve ee v 


Longueur des canaux déférens . . . 
Diflance entre l'anus & la vulve.. 
Longueur de la vulve.......,... 
Longueur du vagin, ........,.. 
Circonférence à endroit le plus gros. 
Circonférence à l'endroitle plus mince, 
Grande circonférence de Ia veffie, . 
Petite circonférence.......,.... 
Longueur! de l'urètre..,... 4.4 
Cranérenis ris us 


Longueur du col & du corps de la 


MAR L'ENCRE MALE 
Cnicontérencest ani, 7e 


Longueur des cornes de f matrice... : 


Circonférence.. ee 0. 0 
Diflance en ligne droite entre les 
tefticules & l'extrémité de la corne. 
Longueur de Îa ligne courbe que 
parcourt la trompe... ..,..,., 


… Longueur des tefticules.. ,,...., 


Ce PUS NP CON LA A REC" ARE 
* Épaifleur......,,,,,.,444., 


< 


Tome XX, 


# 


#! 


H 


pieds, pouc. ligu. 


145 
#“ 6. 
CRE TS 
CRE 
70 3. 
HT 
CARE 
nn Ys 
HO 10. 
AUS 
h 4, 
PSY 
ER 
NOR A 
CEE ES 
# — 
H 4 
T, 14 
n 3. 
LE 0 
LAS BUT À 
douar 
air, 
HE y 7 


146. Defcription :. 

: Quoique: le fquelette /pl XX1V) du 
polatouche ait plus de rapport à celui. de: 
l'écureuil qu’à aucun de ceux que j’ai obfer-, 
vés, il y a cependant des différences entre. 
les fquelettes de ces deux animaux. Le pola- 
touche a le mufeau plus court , l'os frontal 
beaucoup plus étroit & Îes orbites plus. 
graudes. | 

Les dents ne diffèrent de celles de lécu- 
reuil que par la couleur de là face antérieure 
des dents incifives qui eft d’un orangé plus 
pâle dans le polatouche. Cer animal a vingt- 
deux dents femblabies à celles de l'écureuil, 
même la petite qui ,elt placée de chaque, 
côté de la mâchoire fupérieure au devant de 
la première des mâcheïères. 

Le polatouche à douze vertèbres dorfales 
& douze côtes de chaque. côté, fept vraies & 
cinq faufles: Le fternum n'eft compolé que. 
de fix os ; les premières côtes, uncde chaque: 
côté, s'articulent avec la partie antérieure 
du premier os,du fternum ; l'articulation des, 


jufqu’aux fixièmes & feptièmes côtes dont: 
l'articulation eff entre le cinquième & le 
fixième os du fternum. Comme le polatouche: 
a unos de moins dans le fternum avec le 
même nombre de côtes qué dans’ l'écureuil, ! 
il a une vraie côte. de moins &. une faufñle : 
cte de plus. Les vertèbres dorfales, les côtes, ; 
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le fternum, les vertèbres lombaires, les os du 
baffin & les faufles vertèbres de la queue ne 
différent fenfiblement de ces mêmes os, vus 
dans l’écureuil, qu’en ce que la gouttière, for- 
mée par la réunion des os pubis & ifchions,. 
eft beaucoup plus courte. 

Les os du bras, de l’avant-bras, de la cuifle 
& de la jambe du polatouche diffèrent de ceux 
de l’écureuil en ce que Fos du coude eft fort 
écarté de los du rayon par fa partie moyenne 
fupérieure, que fa partie inférieure eft très- 
petite & adhere à ce même os, & que le 
péroné eft de même adhérent au tibia par fa 
partie inférieure. 


à — Les os du carpe, du métacarpe, dutarfe, 


du métatarfe & des doigts des quatre pieds 
réflemblent à ceux de l'écureuil pour le 
nombre, la figure @& la fituation; il y a de 


î plus dans le polatouche un os / 4 A) long 


de cinq lignes, en forme d’arêre ou d’épe- 
ron, qui tient au quatrième os du premier 
rang du carpe & qui s'étend obliquement cn 


” arriére & en haut le long du bord de la 


membrane qui forme les ailes de cet animal. 
Longueur de la téte depuis le bout 
des os du nez jufqu'à loccipur.. .. # 1. 3. 


pieds. pouc. lige, 
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Longueur de la mâchoire inférieure 
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Longueur de la gouttière, .…, .,. 
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LE PETIT-GRIS *. 


N trouve dans les parties fepten- 
trionales de Pun & de l’autre con- 
tinent l'animal que nous donnons ici 
fous le nom de Petit-gris, il reflemble 
beaucoup à l'Ecureuil, & n’en diffère à 


 _ l'extérieur que par les caractères fuivans: 


il ef plus grand que l'écureuil ; if n’a 
pas le poil roux, mais d’un gris plus ou 
moins foncé; les oreilles font dénuées 
de ces longs poils qui furmontent l'ex- 
trémité de celles de l'écureuil. Ces diffé- 
rences qui font conftantes, paroiflent 
fuffifutes pour conftituer une efpèce 
particulière à laquelle nous avons donné 


* Perit-gris, nom que nous avons donné à cet 
animal qu'on appelle Ecureuil gris, grand écureuil 
gris, écureuil de Canada, écureuil de Virginie, 

Scinvus Virginianus cinereus major, Ray, Synopf, 
Quadrup, pag. 215. 9 
Grand écureuil gris. Catefhy , if. rar, de 1 
Caroline, rome 11, page 74. 


… Sciurus cinereus, auriculis ex albo flavicantibus si 
Sciurus V. irginianns. L'écurenil de Virginie. Briflon; 
Regns anihal, pags 153: 


.. 
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le nom de petit-gris, parce que lon 
connoît fous ce même nom la fourrure 
de cet animal. Plufieurs Auteurs pré- 
tendent que les petits-gris d'Europe font 
difiérens de ceux d'Amérique; que ces 
petits-gris Europe {ont des écureuils 
de l’eipèce commune, dont la faifon 
change feulement {a couleur dans le 
climat de notre nord. Sans vouloir nier 
abfolument ce dernier fait, qui cependant. 
ne nous paroiît pas aflez conftaté; nous 
regurdons le petit-gris d'Europe & celui 
d'Amérique comme le même animal , & 
comme une efpèce diflinéte & féparée 
de celle de lécureuil commun; car on 
trouve dans FA mérique feptentrionale & 
dans le nord de l’Europe nos écureuils ; 
ils y font de la même groffeur & de la 
même couleur, c'eft-à-dire , d’un rouge 
ou roux plus ou.moins vif, felon fatem- 
pérature du pays; & en même teinps on 
y voit d'autres écureuils qui {ont plus 
grands , & dont le poil eft gris ou noi 
ratre dans toutes les faifons. D'ailleurs 
là fourrure de ces petits-oris eft beaucoup 
plus fine & plus douce que celle de nos 
écureuils; aifi nous croyons pouvoir 


“ dù Poñt-gris hs 
affurer que ce font des animaux, dont Îes 
différences étant conftantes, les efpèces , 
quoique voifines , ne fe font pas mélces, 
& doivent par conféquent avoir chacune 
leur nom. M. Regnard * dit affirmati- 

* Ces petits-gris font ce que nous appelons Æcureuils 
en France, qui changent leur couleur rouffe lorfque - 
Fhiver & ies neiges ieur en font prendre une grifc ; 
plus ils font avarit vers le Nord , & plus ils font eris : 


les Lapons leur font beaucoup la guerre pendant 
l'hiver, & feurs chiens font f1 bien faits à cette 


_chafle, qu'ils n'en faiffent pañer aucuns fans les. 


apercevoir, fur les arbres les plus élevés, & avertir - 
ar leur aboïement les Lapons qui étoient avec nous, . 
Re en tuames quelques-uns à coup de fufil, car - 
Îes Lapons n'avoient pas pour lors leurs fièches rondes . 
avec leiquelles ils les affomment, & nous eumes le . 
plaifir de les-voir écorcher avec une viteffe furpre- 
mante. [ls commencent à faire la chaffe aux petits. 
gris vers la Saint-Michel, & tous les Lapons géné- 
ralement s'occupent à cet emploi, ce qui fait qu’ils 
font à grand marché, & qu'on en donne un timbre : 
pour un écu; çe timbre eft compoié de quarante : 
peaux. Mais ä n’y a point de marchandifes où l’on 
foit plus trompé qu'à ces petits-gris & aux hérmines, . 
parce que vous achctez la marchandife fansda voir 
& que la-peau eft retournée , en forte que la fourrure 
eft en dedans. Il n’y a point de.diftin@ion à faire , 
toutes font de même prix, .& il: faut-prendre les : 
méchartes comme les bellc®, qui ne coûtent pas + 
plus les unes que les autres. Nous 1pprimes avec nos + 
Lapons une particularité furprenante touchant les : 
peuts-gris, & qui nous a été bis par-notre. : 
FAT 
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venent que les petits-oris de Laponie 
font les memes animaux que nos écureuils 
de France ; ce témoignage eft fr pofnif 
qu'il feroit fufhfant , s’il n'étoit pas con- 
tredit par d’autres témoignages; mais 


expérience : on ne rencontre pas toujours de ces 
animaux dans une même quantité , ils changent 
bien fouvent de pays, & l’on n’en trouvera pas un 
dans tout un hiver où l’année précédente. on en 
aura trouvé des milliers. Ces animaux changent de 
contrée ; lorfqw’ils veulent aller en un autre endroit, 
& qu'il faut paffer quelque Inc on quelque rivière, 
qui fe rencontre à chaque pas dans la Laponie, 
ces petits animaux prennent une écorce de pin ou 
de bouleau qu'ils tirent fur le bord de l'eau, fur 
laquelle ils fe mettent & s’abandonnent ainfi au gré 
du vent, élevant leurs queues en forme de voiles, 
jufqu’à ce que le vent fe faïfant un peu fort & la 
vague élevée, elle renverfe en même temps & le 
vaiffeau & le pilote. Ce nau'rage, qui eff bien 
fouvent de trois où quatre mille voiles, enrichit 
ordinairement quelques Lapons qui trouvent ces 
débris fur le rivage, & les font femir à leur ufage 
ordinaire , pourvu que ces petits animaux n’aien£ 
pas été trop long-temps fur le fable; 1 y en 
quantité qui font une navigation heureufe & qui 
. arrivent à bon port, pourvu que le vent leur aït 
été favorable & qu'il n'ait point caufé de tempêtes 
fur l'eau, qui ne doi pas être bien violente pour 
engloutir tous ces petits bâtimens. Cette particularité 
pourroit pafler pour un conte fi je ne là tenois par 

ma propre expérience. Œuvres de M. HEURE 
Paris , 1 742; tome 1, page 163. 
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M. Regnard, qui nous a donné d’ex- 
cellentes pièces de théure, ne s'étoit 
pas fort occupé d’hifloire naturelle ; & 
ina pas demeuré affez long-temps en 
Laponie pour avoir vu de (es yeux les 
écureuils changer de couleur. Il eft vrai 
que des Naturaliftes, entr'autres M. Lin- 
næus , ont écrit que dansle Nord le poil 
de lécureuil change decouleurenhiver*,. 
Cela peut être vrai, car les lièvres , les 
loups, les he écies: ch: angent aff, de 
couleur dans ce climat; mais c’eft du 
fauve ou du roux au blanc que fe fait 
ce changement, & non pas du fiu-e ou 
du roux au gris-cendré : & pour ne parler 
que. de l'écu-euil, M. Linnæus; dans le 
Fauna Suecica, dit, æflate ruber, hyeme 
incanus, i Change donc du rouge au 
bianc, ou plutôt du roux au blanchätre : 
& nous ne croyons pas que cet auteur 
ait eu de fortes raifons pour fubftituer,. 
comme il la fait, à ce mot #ncanus celui 
de cinereus, qui fe trouve dans {a dernière 


27 * Scies vulgaris, , ;, habitat in ru frequens, 
sæflate ruber , hyeme incanus , Tauna Succica. Srockoh, 
L7AO , pag ge — Soiurus vulgaris». ., Æflaie 
mbe r , hycme cinereus, Syft. nat. edit, X,, page 63.1 
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aflure au contraire que les écureuils au 


our de Dantzic font rouges en hiver 


comme en été, &-: qu'il y en-a com- 
munément en Pologne de gris.&:de 
noiratres qui ne: changert pas plus de 
couleur que les roux ;.ces écureuils gris 
& noirâtres fe retrouvent'en Canada” & 
dans toutes les parties feptentrionales de 


PAmérique : ainf nous-nous croyons 


fondés à regarderle pett-gris, ou, fr lon 


+ 


LÀ Soiurns vulgaris vubicundus, …; ,.. Noftrates tar 


in filuis quam : it caveis vulgares à hyeme à. æjlate 


rubri, ss. ln. Poloniä nrique vulgares cinerei non 
mutantes pellém ; haut rari quoque vuloares nigri- 
canres, ère. Klein, de. quadrup. pag. $ 3: — fn 
Ukraini, inter fcxres caloris ruuli, migricantes, fpec- 
rantur, Rzaczynski, aué. Hifi. nar. Polon. p. 321. 

b Les efcurieux de Virginie approchent fort dela 
grandeur de nos comnils; ils font noirs ou mêlés 
de noi & de blanc. Toutelois ki plus grande partie 
font cendrés. Defcriprion des. Indes-occidensales, par 
Jean de Laët, page #8, — La plus fine pelletcrie 
du pays des Iroquois eff fa peau des écurcuils noirs. 
Cet animal eft gros comme un chat de trois mois, 
d'unc grande vivacité , fort doux & trés-facile à 
apprivoifér. Les roquois'en. font des robes qu'ils 


vendent jufqu'à fept où huit piftoles, Hhffoire dela 


uouvelle France, par le Père Charlevoix, Paris, 1744» 
tome 1, PSE 273% | f à 


édition du Syfèma nature : M. Klein* 
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veut, l’écureuil gris comme 7m animal 
commun aux deux continens, & d’une 
efpèce différente de. celle de l’écureuil 
ordinaire. 
D'ailleurs nous ne:voyons pas que les 
écureuils, qui font enaflez grandnombre: 
dans nos forêts ; fe réuniflent entroupes; 
nous ne voyons pas qu'ils voyagent de 
compagnie, qu'ils s'approchent des eaux, 
ni qu'ils fe hafardent à traverfor les rivières. 
fur: des écorces d'’arbtes:; ils diffèrent. 
donc des petits-gris, non-feulement par. 
la grandeur & la couleur, mais aufli par 
les habitudes naturelles; car quoique ces : 
navigations des petits-gris paroiflent peu 
croyables:, ellés font aueflées par un fr 
grand nombre de témoins * que nous ne 
pouvons les nier. 
. * Re venrate nititux, quod Géfnerus ex Vincentio . 
Beluacenfi ér Olao M, referr : fciuros , quando aquamr . 
tranfire cupiunr , hgusm leviffimum aqueæ imponere eiqie 
infidentes 7 caudi non tamen ur vult , ereél& fed conrinuo. 
mota, velificantes ; neque- flanre venro , [ed rranquillo 
aquore tranfrehi ; quod fide dignus fidufque meus emif- 
Jarius ad infulas Gothlandiæ. plus fimplci sice obfer- 
varit, dr cum fpolis, in, liroritus : ibitem colles 
.Tédux , mirabundus. mihi reulir, Piffertatio de {ciuro 
volante. Tranfaét. Anol. n.° 427, pag. 38. Kicip. 
de quadrup, pag. 53 — Corice imerdum  fcjurus: 
nasigar, Limæi, Jyff, nat, edit, X, pag. 63. 
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Au refle, de tous les animaux quadru- 
pèdes non domeftiques, l’écureuil eft 
peut-être celui quieft le plus fujet aux 
variétés, ou du moins celui dont l’efpèce 
a le plus d’efpèces voifines, L’écureuif 
blanc de Sibérie * ne paroit être qu’une 
variété de notre écureuil commun. L'é- 
cureuil noir ? & l'écureuil gris-foncé ”, 
tous deux de l’Amérique , pourroient 
‘bien n'être auffi que des variétés de 
Y'efpèce du petit- gris. L’écureuil de 
‘Barbarie , le palinifte & l’écureuil Suifle, 
dont nous parlerons dans l’article fuivant, 
font trois efpèces fort voifines l'une de 
Fautre. 

On a peu d’autres fins fur l'hiftoire 
‘des petits- gris; Fernandès Ÿ dit que l’é- 
cureuil gris ou noirâtre d'Amérique fe 


Res albus Sibericus, L’écureuil blanc de Si- 
bérie Briflon, Regn. animal. pag. 151. 


b Sciurus Mexicanus, Hernandès , Hi if.  Mexic, 
Page 582. — Sciurus niger, L'écureuïl noir. Briffon, 
Regn. animal, pag. 151. 


* L'écureuil d'Amérique. Seba , 04 1, pag. 28, 
ph XLVIII, fig. $.— Sciurus dbfeure CINÉTEUS. à. se 
“Scinras Americamus. L'écureuil d' Amérique. SL n 
Regn. animal. pag. 152. 

4 Francici Fernand, Æiff, animal, noy, orbis, p. 8. 
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tient ordinairement fur les arbres & par- 
ticulièrement fur les pins , qu’il fe nourri 
de fruits & de graines, qu'il en fait pro: 
vifion pour l'hiver, qu’il les dépofe dan 
le creux d’un &bre où il fe reuire lui. 
même pour paflèr la nauvaife faifon 
qu'il y fait aufli fes pets, &c. Ce 
habitudes du peut-gris font encore difé- 
rentes de celles de l’écureuil , lequel fe 
conftruit un nid au-deflus des arbres 
comime font les oifeaux : cependant nous 
ne prétendons pas aflurer pofnivement 
que cet écureuil noirâtre de Fernandès 
{oit le même que l'écureuil gris de Vir- 
ginie, & que tous deux foient auffi les 
inêmes que le petit- gris du nord de 
l'Europe ; nous le difons feulement 
comme une chofe qui nous paroit être 
trés-vraifemblable , parce que ces trois 
animaux font à peu près de la même 
grandeur, de la même couleur & du 
même climat froïd, qu'ils font préci- 
fément de la même forme, & qu'on 
emploie également leurs peaux dans les 
fourrures qu'on appelle Patit-gris, 
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LES. C RL AP TTON 
DU PETIT-GRIS. 
I. E Petit-gris / pl. «x x v) reflemble à. 


léeureuil par la forme du corps, mais 
il en différe beaucoup par les couleurs du: 
poil. Celui qui a fervi de fujet pour cette: 
defcription n’avoit point:de bouquets de poils 
au-deffus des orcilles; il étoit:plus gros que 
l'écureuil ;-fon poil n’avoit que de très-légères 
teintes de roux {ur le mufeau , fur le fommet: 
& les côtés de la tête, fur les oreilles, fur 
Je dos & fur la queue; il y avoit une tache. 
de couleur roufle très-foncée fur fa face: 
füpérieure du métatarfe. Le deflus du mu- 
feau , le-front-, le fommet:de la tête & l'oc-. 
ciput avoient des:teintes de gris & de noir. 
mêlées avec le fauve ; les mêmes teintes for- - 
moient une. large bande qui s’étendoit depuis . 
lentre- deux des épaules jufqu’au milieu du. 
dos. Le tour des yeux étoit d'un blanc 
jaunâtre, & autour de ce-blanc il y avoit du 
jaune ; la lèvre inférieure. & les joues étoient 
mèlées de blanc-fale & de gris; la bafe des 
oreilles & la partie inférieure de leur face: 
interne étoient blanche$. Le deffus & les côtés 
du cou, l'épaule, fx face extérieure du bras 
& de l’avant-bras, le deffus des pieds de : 
“devant, les côtés de la poitrine &-du corps, . 


du Petit-pris, 16: 


Ja partie poftérieure du dos, la croupe, la 
face extérieure de la cuiffle & de la jambe 
_avoient des teintes de blanc, de noir & de 
fauve. Le poil de toutes ces parties étoit de 
couleur cendrée, noirâtre près de fa racine ; 
plus haut if étoit alternativement de couleur 
fauve , ou blanchâtre, ou blanche , & de 
couleur noirâtre ou noire. Ea mâchoire infé- 
rieure, la gorge, le deffous du cou, les aïf- 
felles, la face intérieure du bras & de l’avant- 
bras, la poitrine, le ventre, les aines & la face 
intérieure de la cuiffe & de la jambe étoient 
d'un blanc mêlé de quelques teintes de cen- 
dré & de jaunâtre; cette dernière couleur 
dcminoit aux alentours des parties de la géné- 
ration & de l’anus. La queue étant étendue 
en panache avoit du blanc fur fes bords, le 
milieu étoit mêlé de blanc, de noir & de 
fauve, parce que les poils avoient fuccef- 
fivement du noir & du fauve & la pointe 
blanche. Le poil du corps avoit jufqu’à neuf 
ou dix lignes de longueur , & celui de la 
queue plus de deux pouces, 
pieds. pouc. ligne 

Longueur du corps entier, mefuré en 

tigne droite depuis le bout du mu- 

feau jufqu'a Panus.........., # 10. 6. 
Longueur de fa tête, depuis le bout 

du mufeau jufqu'à locciput.., » 2., 8 
Circonférence du bout du mufeau., # 3. 
Cigonférence du mufeau, prife au- 

deffous des YEUX sresupeuuse 4 3e Ds 
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- Contour de l'ouverture de la bouche. 
Diftancc'entre les deux nafeaux. .. 


Diffance entre le bout du mufeau & 
l'angle antérieur de l'œil. ,..... 


Diflance entre l'angle poftérieur & 

l'oneienl à ÉPENSL AE Tr d 4e An 
Longueur de l'œil d'un angle à l’autre. 
Ouverture de Fœih het, ue vus 


"Diftance entre les angles antérieurs 
des yeux, en fuivant la courbure 
duchanfrein site $ anne 


‘La même diftance en ligne droite. . 


 Circonférence de la têre, prife entre 
les yeux & les oreilles. ., ,.,,, 


“Longueur des oreilles, ,,,,,,,,,, 


Largeur de la bale, mefirée fur la 
courbureextérieure, .,,,,,,.,.., 


Diftance entre les deux orcilles, prifé 

donsib hat RO TR ARRET 
Longueur ducou...,.,,,,.... 
Circonférence du cou,,,,,,....,. 


Circonférence du corps, prife der 


xière les jambes de devant... .., 


# 
1! 


4 


1 


. Circonférence à l'endroit le plus gros, » 


: Circonférence prife devant les jambes 
de derrière, ..., FPE AUS Se « 
Longueur du tronçon de la queue. . 

_ Circonférence de la queue à l'origine 


= 


1, 
Li 


# 


4 du tronçon, n PO | 4 ons rtrseé , mia 


| pieds. poue, ligns 


4 
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. Vs pieds, pouc. ligna 
… Longueur de l'avant-bras depuis le 
coude jufqu'au poignet....... # 1,11. 
Largeur del'avant-bras près du coude. » #” 10. 


… Épaiffeur de l'avant- bras au même 
CD ANRT MEME TIRE "PET TRS PRE 2 


Circonférence du poignet...,.., m 1, 2 
Circonférence du métacarpe,..,.., ” 1, fe 
Longue depuis le poignet jufqu’au 

3 .sboutidesongles; 4%... # To 9e 


Longueur de la jambe depuis le genou 
D MIGUAUEAON en empnus 3e TO 


Largeur du haut de la jambe. ,,,,. ” #” 10, 
DAT AN NT Dies dos Le Se 
Largeur à l'endroit du talon,,,,, ” #1 4% 
Circonférence du métatarfe, .,,,, # 1, 4 


* Longueur depuis le talon jufqu'au 
bout dles-onglés. .,.,,%.,4m W  - 2o 6, 


Largeur du pied de devant, .,,,,, 1 # 4 
Largeur du pied de derrière, ..,., ” on 6, 
 Longucur des plus grands ongles, # #” 4» 
D'un la baie, SN. mA Us 
_ Le fquelette du petit-gris reffemble parfai- 
tement à celui de l’écureuil par le nombre , la 
figure & la fituation des dents & des os. 
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SR D 2 Ac E 


LE P'A PNETSNPEE 
le BARBARESQUE ** & le Suisse ***, | 


E Palnifte eft dela groffeur d’un Rat 
- ou d’un petit écureuil ; ilpafle fa vie 
fur les palmiers , & c'eft de-la qu’il a tiré 


* Le Pahnifle, Rat palmifle, Écureuil des palmiers, 

Miflela Africana, Clufi, Exoric, pag. 112. 

Mhiflela Libyca, Nicremberg, Hiff, nat, Antuerp: 
F63S» page 172. : 

Jciurus coloris ex rufo 7 nigro mixri, tentisin 
dorfo flavicantibus, , .,,,, Siurus pahnarum vulgo, 
L'écureuil palmifie , vulgairement rat palnifie, 
Briflon, Regn, animal, pag. 156. - 

nv Le Barbarefque ou Ecureuil de Barbarie. 

Sciurus Getulus, Caïus apud Gefnerum , Æfl, 
guadrup. pag. 847.—Gcfner. Jcon. quadrup. pe. v12e 

Jciurus Getnlus, Aldrov. de quadÿup. digir, vivipe 
pig. 105 & 106, - 

Gerulus, Sciurus fufeus, ffris quatuor-albidis lngi- 
mdinalibus, Linn. Syfé nat, edit, X pag. 64. 

The Barhary, Squirel , Edwards of Birds, p. 198, 

Sciurus coloris ex rafo 7 nigro mixti, rœuiis im 
lareribus alternarim albis, à fufcis ant nigris,,,,,, 
Sciurus Getulus, Écureuil de Barbarie, Briflon,. 
Kg, animal, pag. 157» 

*** Le Suife, L'Écureuil fuifle, l'Écureuil de 

re Olihoin chez les Hurons, 


du Palmiffe, duBarbarefque, rc. 165 


fon nom ; les uns l’appellent Rat-palmifle, 


La feconde efpèce d'écureuils que fes Hurons 
appellent Ohihoin, & nous Suife, à caufe de la 
beauté & diverfité de leur poil, font ceux qui font 
rayés & barrés depuis le devant jufqu'au derrière 
d'une barre ou raic blanche, plus, d’une rouffe-grile 
& noirâtre , &c. Voyage du pays des Hurons, par 
Sagard T hcodar, ‘Paris, + 6 32 , pages 3 05 à 3 06% 

ÆEcureuil fuiffe, Les écureuils Suiffes {ont de petits 
animaux comme de petits rats. On les appelle Sxiffes 
parce qu'ils ont fur le corps un poil rayé de noir & 
de blanc qui refflemble à un pourpoint de Suifle, 

Voyage de la Hlontan, tome 1, page 47. 


H y a une efpèce d'écureuil dans l'Amérique. 
feptentrionale qui eft un peu plus petite que notre 
écureuil commun. On nomme Suiffe ce petit écu- 
reuil , parce qu'il eft rayé de la tête à fa queue par 
raies blanches , roufles & noires, toutes d'une même 
lengueur d'environ la moitié d’un travers de doigt. 
Défcriprion de l'Amérique feptentrionale , par Denys. 
Paris, 1632, rome Î], pages 3 3 1 à 332, 

Siurus Lifleri, Ray , Synopf. quadrup. pag. 2 16. 

Écureuil de rerre, Catdlby , Hifl de la Caroline, 

tome Îl, page 75. | 

Petit écureuil de la Caroline, qu'on appélle auffi 
éureuil de rerre, parce qu'il ne vit pas di les arbres 
comme les autres écureuils, mais qu'il gratte la 

‘terre comme les lapins & qu'il s'y terre. Edwards, 
Fifl, des oifeaux, page 181, 

Sciurus rufus, ræmis in dorfe nigris, tæniis ex 

albo flavicanribus intermixris,, , , Sciurus Carolinenfis. 


Ecureuildela Caroline, Briflon, Reg anim, p. 1 55. 
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& les autres P'Écureuil des palmiers ; & 
comme il n’eft ni écureuil, ni rat, nous 
lappellerons fimplement Pabmifle, I à 
ha tête à peu près de la même forme 
que celle du campagnof, & couverte 
de même de poils hériflés; fa longue 
queue n’eft pas traînante comme celle, 
des rats, il k porte droite relevée ver- 
ticalement, fans cependant la renverfer 
fur fon corps comme fait lécureuil ; 
elle eft couverte d’un poil plus long que. 
celui du corps, mais bien plus court que 
le poil de fa queue de l’écureuil ; il a fur 
Je milieu du dos, tout le long de l'é- 
pine depuis le cou jufqu’à la queue, une 
bande blanchâtre accompagnée de chaque 
côté d’une bande brune, & enfuite d’une 
autre bande blanchätre. Ce caractère fi 
marqué, par lequel if paroît qu’on pour- 
roit diftimguer le palmifte de tous les. 
autres animaux , fe trouve à peu prèsie 
mênie dans l'écureuil de Barbarie & dans 
l'écureuil Suifle, qu'on a aufli appelé 
Ecureuil de terre. Ces trois animaux fe 
refflemblent à tant d'égards que M. Ray * 
% Soiurus Getulus Cai, mu ela. Africana Clufii, 
_eadem nobis viderur. «+ Pro muflele Africane 


du Palmifle, du Barbarejque, c TC. 167. 


a : penfé qu'ils ne faifoient tous trois 
qu'une feule & même efpèce, mais fi 
- l'on fait auention que les deux premiers, 
. c’eft-à-dire, le palnifte & l’écureuil de 
. Barbarie que nous appelons Barbarefque, 
ne fe trouvent que dans les climats chauds 
_ de l’ancien continent; qu'au contraire le 
_ fuifle ou l'écureuil Suifle décrit par 
N Lifter, Garefby * & Edwards ? ne fe 
trouve que dans les régions PEN & 
tempérées du nouveau monde; on ju- 
gera que ce’ font des efpèces différentes ; 
& en effcy, en.les examinant de plus près, | 
on voit que Îles bandes brunes & blanches 

du fuifle font difpolées da:s un autre 
ordre que celles du palmifte; la bande 
blanche qui s'étend dans le palmifle, le 

long de l’épine du dos , eft noire ou 
- brune dans le fuifle , les bandes blanches 
font à côté de la oi comme les noires 
cum foiuri Geruli de efcriprione faris. Lee convenit , ut 


non dubitem animal effe : huic fimilis efl fciurus 4 cla- 
riffinmo Dom. Lifier, obfervatus 7 defcriptus, Ray, 
Syr0p, fe quadrup, pag: 216. 
* Catefby, Æifloire nat, de la Caroline, rome 11, 
JE 7" . 
b Edwards, Na, hi, of Birds. London, 1741, 
pat. IV, pag 191. 
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font à côté de la blanche dans le palmifte ; 
& d'ailleurs il n'y a que trois bandes 
bianches fur le palmifte , au lieu quil y 
ena quure {ur le fuifle, celui-ci renverfe 
fa queue fur fon corps , le paliifte ne 
la renverfe pas, il n'habite que fur les 
arbres, le fuiffe fe tient à terre, & celte 
cette différence qui l'a fait appeler Écu- 
reuil de terre; enfin il eft plus petit que 
le palmifte , ainfi lon ne peut douter que 
ce ne foient deux animaux différens. 

A l’égard du baïbarefque , comme il 
eft du même continent, du même climat, 
de la même groffeur & à peu près de la 
même figure que le palmifte, on Aou 
roit croire qu’ils feroient tous deux de la 
même efpèce & qu'ils feroient feulement 
Variété dans cette efpèce. Cependant en 
comparant la delcription & la figure du 
barbarefque on écureuil de Barbarie, don- 
née par Caïus * &copiée par Aldrovande? 
& Jonfton‘, avec l1 defcription & la 
figure que nous donnons ici du paliniftes 


E STiurus Gerilus, Caï apud Gefnerum. Hi life, 
‘quadrup,. pag. 847. 
‘B Aldrov. de quadrup. di p ag. 40$e 


5 Jonft. de quadrup. pag. 14 3 
& en 


du Palnifle, duBarbarefque, rc. x 69 


& en comparant enfuite {a figure & la 
defcription de ce même écureuil de Bar- 
barie, donnée par Edwards, on y trou- 
vera des différences très-remarquables & 
qui indiquent aflez que ce font des ani- 
maux différens : nous les avons tous deux 
au Cabinet du Roi aufli-bien que le 
fuifle. Le barbarefque à la tête & le 
chanfrein plus arqué, les oreilles plus 
grandes , la queue garnie de poils plus 
touflus & plus longs que le palmifle ; il 
et plus écureuil que rat, & le palmifte 
eft plus rat qu'écureuil par fa forme du 
corps & de la tête. Le barbarefque à 
quatre bandes blanches, au lieu que le 
palmifte n’en a que trois; la bande blanche 
du milieu fe trouve dans le palmifte fur 
J'épine du dos, tandis que dans le bar- 
barefque il fe trouve fur la même partie 
une bande noire mêlée de roux , &c. Au 
refte, ces animaux ont à peu près les 
mêmes habitudes & le même naturel que 
l'écureuil commun; comme lui le pal- 
imifte & le barbarefque vivent de fruits, 
& fe fervent de leurs pieds de devant pour 
les faifir & les porter à leur gueule ; ils 
ont la même voix, le même cri, le même 


Tome XX, H 
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inftinct , la même agilité; ils font très- 
vifs & tres-doux, ils s'apprivoifent fort 

ailément & au point de s'atacher à leur 


demeure, de n’en forür que pour fe pro- 


mener, d'y revenir enfuite d'eux-mêmes 
fans être appelés ni contraints; ils font 
tous deux d’une très-jolie Hi leur 
robe , rayée de blanc, eft plus belle que 
celle de lécureuil , ler taille eft plus 
petite, leur corps eft plus léger & leurs 
mouvemens font aufli preftes. Le pal- 
mifte & Île barbarelque fe tiennent, 
comme l'écureuil , a u-deffus des arbres, 
mais le fuifle fe tient à terre & sy pra- 
tique, comme le mulot, une retraite 
impénétrable à l'eau : il eft auffi moins 
docile & moins doux que les deux 
autres: il mord fans ménagement LUE 
moins qu’il ne [oit entièrement appri- 
voifé. H reffemble donc plus aux rats ou 
aux mulots qu'aux écureuils, par le na- 


turel & par les MOTS. 
* Voyage du pays des «Hurons, par Sagard 
Theo Paris, 1632, phge 306 
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DESCRIPTION 


DU PALMISTE. 
L : Pole (rl Exp ul aqu a fervi de 


fujet pour cette defcription, n’étoit pas 
adulte ; il avoit beaucoup de rappoit au 
campagnol par la forme de la tête qui étoit 
couverte par un poil hériflé : les oreïlies 
étoient courtes , larges & garnies de poil 
principalement fur leur face interne. La 
queue avoit au moins autant de longueur 
que le corps & la tête de l'animal en entier ; 


elle étoit revêtue de poils plus longs que 


ceux du corps, car ils avoient quatre lignes 
de longueur ; tandis que celle du poil du 
corps n'étoit que de trois lignes. [Il y avoit 
cinq doigts aux pieds de derrière , & feu- 
lement quatre à ceux de devant; on n’aper- 
cevoit à l'endroit du pouce qu'un trés - petit 
tubercule. | 


Le poil du deflus de la tête, depuisle 


“bout du mufeau jufqu’à locciput, étoit de 


eme mêlée de rouflâtre & de brun; le 


deffus du cou, les côtés de la tête & du cou, 


Ja partie antérieure du dos, l'épaule & a face 


externe de l’avant-bras avoient des teintes de 
brun & de gris, ou de blanc-fale. If y avoit 
fept bandes, quatre brunes & trois de cou- 


 Jeur de blanc-fale qui s'étendoient für le dos 
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& fur les lombes jufqu’a l’origine de la queue: 
lune des bandes blanchâtres fe trouvoit placée 
le long du milieu du dos & des lombes, elle 
étoit fort étroite : on voyoit de chaque côté 
de cette bande blanchâtre une large bande 
brune , enfuite une bande blanchâtre un peu 
plus large que celle du milieu , & enfin une 
bande brune à peu près de la même largeur 
que la bande blanchâtre qui la précédoit. 
Toute la face inférieure du corps de l’animal, 
depuis le bout du mufeau jufqu’à l’origine 
de la queue, avoit une couleur blanchâtre 
prefque grife. La couleur du poil de la queue 
étoit mêlée de gris & de brun-noirâtre qui 
fembloit former des anneaux fort étroits; 
chaque poil avoit du noir près de la racine, 
du gris au - deflus du noir, & enfin du noir 
à la pointe. | 

J'ai obfervé un autre palmifte qui étoit 
empaillé , & qui m'a paru de même efpèce 
que le précédent ; il avoit fur le dos trois 
bandes blanchâtres légèrement teintes de 
jaune & longitudinales, mais il étoit plus 
grand que Îe jeune palmifte, aufli il en dif- 
féroit par les couleurs du poil. La face fupé- 
rieure du corps, à l'exception des trois bandes 
dont il vient d’être fait mention, avoit*üne 
couleur mêlée de rouffâtre , de gris & de 
brun-noirâtre : la face inférieure étoit de 
couleur blanche avec quelques teintes de 
jaune, Les poiïls de la queue formoient un 
panache, ils avoient jufqu'à onze lignes de 


* VE 


du Palmifle. 173 
Jongueur, chaque poil étoit de couleur rouf- 
fatre à fon origine ; il avoit enfuite du noir, 
du rouffâtre, du noir, & enfin l'extrémité 
étoit blanche, de forte qu’en regardant la 
queuc par-deffous on voyoit de chaque côté 
du tronçon une large bande rouffatre parallèle 
au tronçon, & enfuite une bande étroite & 
noire , une bande étroite & rouflätre., une 
“large bande noïre, & enfin une large bande 
blanche. | 
Les dimenfions de la table fuivante ont 
été prifes fur le jeune palmifte ; Ia defcription 
des parties intérieures a été faite fur le même 
fujet, parce qu'il étoit mieux confervé que 
l’autre. 
pieds. pouc. Jign> 
Longueur du corps entier, mefuré 
en ligne droite depuis le bout du 
* mufeau jufqu'à l'anus. ........ ” 2. 10. 
Longueur de la tête depuis le bout 
du mufeau jufqu’a l'occiput..... # 1. 1 
Circonférence du bout du mufeau.. ” 1, 1, 
Circonférence du mufeau , prife au- 
deflous des yo 5.122 eh pers 
Contour de l'ouverture de Ia bouche. » » 7. 
Diftance entre les deux nafeaux. . . # # 1 
Diftance entre le bout du mufeau & 
l'angle antérieur de l'œil. . .,.: ” on 4 
Difance entre Pangle poftéricur & 


Er 1e OO POPNAC EE DORE DIEU DT POULE PARU 
%. 
Longueur de Focil d'un angle à l'autre. » 1 2. 
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Ouverture de Poil, 24303408 
Diftance entre les angles antérieurs 


des yeux, mefurée en fuivant la 


courbure du chanfrein.. …. :.... 


La même diflance melurée en ligne 
droite (ii gl ut téée 


Circonférence de la tête, prifc entre 


les 'veuxtér les oréillesi. 2% Jia 


Longueur des oreilles. . . ..,.... 
‘Largeur de Ia bafe, mefurée fur Îa 
courbure extérieure. . .,....... 
Diftance entre les deux orcilles, prife 
OUR TON DAS Ne ruine ati 
Longueur du co 26 AND S e 
Circonférence du cou. .....,. 
Circonférence du corps, prife derrière 
les jambes de devant. .... .. 
La même circonférence à l'endroit 
le plus gros. , este à 4 clef e 
La mème circonférence devant: les 
jambes de derrière: . ,°., 4% 
Longueur du tronçon de fa queue.. 


Circonférence de fa queue à Forigme 


(ArDnÇON SURPRISE 
Longueur de Yavant-bras depuis le 
coude jufqu’au poignet... ,...... 
Largeur de l’avant.bras au coude, ;. 
Épaiffeur au même endroit... . .. 


Cirçonférence du poignet, 444... 


# 
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H 
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FAT piéds, pouc. ligne 
Circonférence du inétacarpe.…,.,. # nn 6. 
Longueur depuis le poignet jufqu'au 

Donbics Hagiee td, ARR ILE 7 


: Longueur de la jambe depuis le genou 


péipmque talon 1:54 0 elite ln L'omi da 
Largeur du haut de la jambe... ,., # 9 
Epaitient. LA an PT Pas A 
Lergeur à l'endroit du talon....... #” » 
Circonférence du métatarle. ., ..., n 1 7 
Longueur depuis le talon jufqu’au 

Houk des Onglest 2. 22 8), RM: FA 
Largéut du, pied de devant, ,,.... 1 on 24, 
Largeur du pied de derrière, 44,4 444 7 nm, 3e 
Longueur des plus grands ongles 4. 1 7 2 
Largeur à la A NAN neo UE 

- À l'ouverture de l'abdomen l'épiploon s'eft 
trouvé fort court & raccorni fr, lefprit-de- 
vin, où le petit animal dont il s'agit; avoit 
été gaïdé pendant iong-temps; le foie étoit 
placé prefque, entièrement à droite. 

| A eue s'étendoit jufqu’à Ja région 
iliaque ,:.H:{e replioit en dedans & fe bro- 


Jongeoit en, avant. Les circonvolutions du 
jejunum étoient dans les régions hypogaf- 
 trique & illaques, & celles de Pileum dans 


le côté gauche & dans la région ombilicale. 
Le cœcurn .étoit dirigé en arrière dans le 
côté droit. Le colon formoit un arc en s’é- 


tendant de droîte à gauche derrière l’eftemac , 
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enfuite il fe prolongeoit un peu dans le côté 
gauche avant de fe joindre au rectum. 

La partie droite de l’eftomac ne rot 
point d'angle Comme dans la plupart des ani- 
maux ; le grand cul-de- fac étoit profond, 
mais il avoit pea de diamètre. Les inteftins 
avoient tous à peu près la même groffeur ; le 
cæcum étoit fort court. 

Le foie avoit trois grands lobes ; le plus 
grand étoit placé dan: fe: milieu À & divifé 
en trois parties par deux fciffures; le liga- 
ment fuf penlôire pafoit dans Pate 4 & la 
véficule du fiel fe trouvoit dans l’autre qui 
étoit peu profonde. [l'y avoit un lobe à 
gauche & un à droite ; le gauche étoit moins 
grand que le moyen, & plus grand que le 
droit ; celui-ci avoit à fa racine deux pro- 
longemens qui étoient peut-être deux petits 
lobes, » mais que l’on ne pouvoit pas bien 
diftinguer à caufe du raccorniffement de tous 
ces vifcères. | 

La rate étoit alongée, & a paru reRoubles à 
à la rate de la plupart des animaux qua- 
drupèdes. 

Le rein droit étoit plus avancé que le. 
gauche d’un tiers de fa longueur; ils avoient 
peu d'enfoncement , , mais le affiner étoit 
grand. ik 
Le centre nerveux avoit bexucoup! dé ! 
tendue. 1} m'a paru qu'il ne fortoit que: deux : 
UNS de la croffe de l'aorte, s nr À 

I y avoit quatre mamelles ventes: \ 


( 
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deux de chaque côté. Je n’ai pas pu recon- 
noître fi l’urètre s'étendoit jufqu’au bord de 
la vulve comme dans le rat. Les trompes 
n’étoient pas pelotonnées comme dans l’écu- 
reuil , maïs elles formoiïient des finuofités 
très-apparentes fur le pavillon. 

Le palmifte a vingt-deux dents qui ne 
différent de celles de l’écureuil qu’en ce que 
da dent qui eft placée au-devant des mâche- 
lières eft à proportion plus grofe. 


æ 
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DESCRIPTION’ 
DE LA PARTIE DU CABINET 
qui a rapport à l’Hifloire Naturelle 


‘pu POLATOUCHE, pu PETIT-GRIS, 
du PALMISTE, du BARBARESQUE 
& du SUISSE. | 


N° DCDXIII. 
Un Polatouche, 
@ E polatouche eft dans l'efprit-de-vin ; 


il a quatre pouces deux lignes de lon- 
gueur depuis le bout du ntufeau jufqu’à Pa- 
nus. Les prolongemens de la peau qui fervent 
d'ailes font étendus. Cet animal nous a été 
envoyé vivant de la Louifiane par M. de 
Fontenette, Médecin ‘du Roï dans cette 
colonie. 


N2:/D:CiD NTM 
La peau d'un polatouche. 


Cette peau eft defféchée ; elle vient d’un 
polatouche femblable à celui qui eft rapporté 
fous le numéro précédent, 
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N° DCDX V. 
Le Jquelette d'un polatouche. 


C'eft le fquelette qui a fervi de fujet pour 
la defcription & les dimenfions des os du 
polatouche ; fa tête a deux pouces une ligne 
de circonférence à l'endroit le plus gros. 

N° DCDXVIL 
 L'0o$ hjoide d'un polatouche, 

Cet os eft compolfé de cinq pièces; celle 
du milieu a la forme d'un croifiant ; il y à 
un.offelet articulé contre le côté inférieur dé 
chacune des extrémités du croiffant, & une 
corne ou un'os très-long articulé par un bout 


avec le petit offelet, & par l’autre bout avec 
? À ’ 
l'os temporal. 


N#DTCDXYVII. 
L'os du, gland d'un polatouche. 
: ta | | j {1 : Fe < , en ° 
La”forme de Cet os eft fort irréguliere; if. 
éft très-mince ; il a cinq lignes de longueur ; 
il eft un peu courbe, cannelé, & terminé 
à fon extrémité antérieure par deux petits 
tubercules. | | | 
huNé "DC D,X;V LET,::. 
Une prau'dé polatouche. 
Cette peau eft beaucoup plus grande que 
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celle qui eft rapportée fous le N.° DCDXrtr : 
on l’a enlevée, fans la fendre dans fa lon- 
gueur, de forte que la partie qui couvroit le 
ventre touche à celle qui couvroit le dos ; 
dans cet état elle a cinq pouces & demi de 
Jongueur depuis le devant des épaules jufqu’à 
Porigine de la queue, & une largeur égale à 
Îa longueur. Cette largeur fr grande ne peut 
fe trouver que fur un animal de l’efpèce, ou - 
au moins du genre du polatouche dont la peau 
a des prolongemens qui la rendent plus large 
que dans les autres animaux; d’ailleurs celle 
dont il s’agit ici reffemble auffr à la peau du 
polatouche par la qualité du poil. Il eft de 
couleur cendrée - noïrâtre fur la plus grande 
partie de fa longueur depuis la racine; Î& 
pointe a une couleur grife fur la face fupé- 
rieure du corps de Panimal, & une couleur 
blanchâtre fur la face inférieure, maïs on ne 
voit le cendré qu’en écartant les poils les uns 
_ des autres : ils ont environ neuf lignes de: 
longueur ; ceux de la queue ont jufqu’àtreize. 
: Sgnes ; leur couleur eft mêlée de blanchâtre. 
 & de cendré-brun. La longueur du tronçon 
de la queue eft de trois pouces ; le poil lui. 
donne un pouce de plus, mais peut - être: 
n'eit-elle pas entière. Cette peau a été en- 
voyée de Rufie ; elle eft du double plus 
dongue & plus large que celle du polatouche 
qui a été décrit dans.ce Volume. 
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NAS CLODPXUX, 
Un petit-oris defféché, 


C’eft celui qui a fervi de fujet pour Îa 
defcription de cet animal. 


N° DCDXX. 
Le Jquelette d'un petit - QTIS 


La longueur de cé fquelette eft de huit 
pouces neuf lignes depuis le bout des mä- 
choires jufqu’à l'extrémité poftérieure de Pos 
facrum; la tête a deux pouces trois lignes 
. & demie de longueur, un pouce trois lignes 
& demie de largeur , & trois pouces neuf 
lignes de circonférence, prife à l'endroit le 
plus gros. Ce fquelette a été tiré de l’animal 
rapporté fous le numéro précédent. 


N° DCDXXL 
L'os de la verge d'un petit - gris. 


Cet os reflemble à celui de la verge de 
_ Pécureuil. Voyez La pl. XXX1V, Je. 4. 
zome XV de cer Ouvrage, qui repréfente l'os 
de la verge de l’écureuil. 


N° DCDXXIL 
Une peau de petit - gris du Groenland. 
. Cette peau vient d’un animal à peu près 
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de la même grandeur que celui qui eft rap- 
porté fous le N.° DCDXIX, mais elle en 
diffère par la qualité du poil qui eft plus 
doux & par les couleurs. Le deflus & les 
côtés du cou & du corps paroïffent entière- 
ment gris au premier coup d'œil, mais en ré- 
gardant de plus près on aperçoit un mélange 
de fauve &: de‘noiïrâtre; en effet , chaque 
poil eft de couleur cendrée-noirâtre fur la 
moitié de fa longueur depuis la racine, il y 
a une couleur blanchâtre ou quelqu’appa- 
rence de fauve au-deffus du cendré, & le 
refte du poil eft alternativement noir & blanc 
ou blanchätre : le deflous du cou ; la poitrine 
& le ventre font blancs avec des teintes de 
jaunâtre : les poils de la queue font de cou- 
leur cendrée près de la racine, au-deflus du 
cendré ïl y a du blanchätre, & enfuite du 
noirâtre & encore du blanchâtre & du noiï- 
râtre, & enfin du fauve & du noir; ces 
poils n’ont guère plus d’uh pouce & demi 
de longueur : le poil du corps eft aufli long 
que celui du pétit-gris dont il a été fait 
mention fous le N.° DCDXxIxX. On apporte 
de Sibérie des peaux de petit-gris femblables : 
à celles dont il s’agit : on donne le nom de 
petit-gris blanc à ces peaux de Sibérie & à 
celles du Groenland. D HAT. 


N° DCDXXIILI. 
Une peau de petit-gris d'Yrlek. 
Le poil de cette peau eft encore plus doux ; 
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& 1 a plus de longueur que celui du petit- 
gris du Groenland & de Sibérie; il eft d’un 
gris plus pâle; ila moins de mélange de noir, 
mais le fauve y eft plus apparent. 


ND EDXX I V: 
Une peau de petit- oris de Cafan. 


Cette peau m'a paru ne différer de celle 
du petit-gris du Groenland & de Sibérie, 
qu'en ce que le gris eft moins clair, & qu'il 


y a du fauve le long du dos. 


NS :D:G:D7'X XV. 
Autre peau de petit-gris de Cafan. 


Elle diffère de la précédente par la teinte 
de la couleur fauve du milieu du dos, qui 
eft plus foncée & prefque roufle. Il vient 
de pareilles peaux de petit-gris de Tartarie, 
de Livonie & de Novogorod : on les nomme 
dans le commerce gris-commun, 


N° DCDXXVI. 
Une peau de petit-gri$ de Norvége. 


_ Cette peau a le poil d’un gris plus foncé 
que celui du petit-gris du Groenland & de 
Sibérie, rapporté fous le N.° DCDXXII, 
parce que le poil du petit-gris de Norvége à 
moins de blanchâtre, & que fa couleur cen- 
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drée eft foncée & bleuâtre ; auffi donne-t-on 
à cette fourrure dans le commerce le nom de 
gris-bleu : il y a des teintes de fauve le long 
du milieu du dos. Au refte cette peau ref- 
femble à celle du petit-gris du Groenland & 


de Sibérie : on en trouve de pareilles dans 
l’Iflande. 


N° DCDXXVII. 
Peau de petit-gris de Sibérie, 


La principale différence qui fe trouve 
entre cette peau & celle du petit-gris de 
Norvége eft dans les couleurs du poil ; elle 
a un peu moins de fauve fur le dos & beau- 
coup plus de noir fur la queue, dont le poik 
a plus de deux pouces de longueur; le poif 
du corps eft auffi plus long que celui des 
peaux rapportées fous les numéros précédens : 
cette fourrure eft dans le commerce fous le 
nom de gris-noir. | 


N° D CDXX VII 
Une peau de petit- gris du Nordcap. 


Les Foie donnent à cette peau, 
‘onnne à celle du numéro précédent, le nonx 
de gris-noir, & cette dénomination eft mieux 
fondée, car le poil n’a que très-peu de gris; 
il eit prefqu'’entièrement de couleur cendrée- 
brune, qui domine fur le gris &. fur une: 


du Cabinets : 185 


teinte de fauve qui fe trouve principalement 
le long du dos. Il y a fur la queue autant 
de noir que fur celle du petit-gris de Sibérie; 
& le poil du corps & de la queue a autant 
de longueur que celui de cet animal. 


NÉYDICD:XX IX: 
Un barbarejque empaillé, 


La longueur de cet animal /p/. X XV 11) 
eft d'environ cinq pouces depuis le bout du 
mufeau jufqu'à la queue. Le deflus de la 
tête & du cou, & le dos font de couleur 
rouffätre mêlée de cendré : il y a de plus 
fur le dos quatre bandes longitudinales jau- 
nâtres & deux bandes noires ; Îles bandes 
jaunâtres ont environ une ligne de largeur, 
elles s'étendent jufqu’à l’origine de la queue; 
cependant elles ne font pas toutes d’égale 
longueur , l'extérieure de chaque côté eft 
_ plus longue que lintérieure, parce qu’elle 
‘ commence au-deflus de l’épaule, tandis que 
l’autre ne commence qu’au-delà du garrot. 
. Les deux bandes noires fe trouvent entre les 
deux bandes jaunâtres internes, & y tou- 
chent ; elles ne font féparées l’une de l’autre 
que par un efpace d’une ligne de largeur. 
Les côtés de la tête & du cou, & la face 
externe des quatre jambes ont une couleur 
cendrée teinte de rouflâtre; le deflous de la 
tête & du cou, la poitrine, le ventre & la 
face interne des quatre jambes font de couleur 
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blanchâtre-avec une teinte de jaunâtre : la: 

Jorgueur du poil n’eft que de trois lignes. 

Chaque pied a cinq doigts, maïs le pouce 
* des pieds de devant eft très- court, commé 

dans l’écureuil & le rat. 


N° DCDXXX. 
Un écureuil fuiffe empaillé, 


Cet animal / pl Xxv111) elt un péu plus 
petit que le barbarefque ; il n’a qu'environ 
quatre pouces & demi de longueur depuis le 
bout du mufeau jufqu’a l'origine de la queue. 
Ses oreilles font très- courtes; le tronçon de 
Ja queue eft long de deux pouces & demi; 
Je poil qui eft au bout donne un pouce de 
plus pour la longueur totale de la queue ;. 1e: 
poil du deffus & des côtés de la tête eft de: 
couleur mêlée de noir, de gris & de roux : 
il y a neuf bandes, larges chacune d'environ 
deux lignes ; qui s'étendent depuis la tête, 
le long du Lou du dos jufqu’à la croupe; 
mais elles font peu apparentes fur le cou ;! 
la bande du milieu eft noire, & il fe trouve 
de chaque côté une bande rouffâtre , une 
noire, une blanchâtre teinte de rouflâtre, &. 
enfin une noire; les côtés du cou , du corps, 
& de la face externe des jambes font de cou- 
Jeur rouffâtre ; le deffous de la tête & du 
cou, la poitrine, le ventre & la face interne 
des jambes ont une couleur blanchâtre. Le: 
poil du corps a environ trois lignes de 
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longueur, & le poil de la queue huit lignes; 
celui-cieft rouffâätre près de la racine , noir 
dans le milieu & blanchâtre à la pointe, 
Les pieds & les doigts refflemblent à ceux du 
barbarefque & de Pécureuil. L’animal dont 
il s’agit ici , a été apporté de Rufle par 
M. de l’Ifle, de l'Académie des Sciences. 


N°DCDXXXIH. 
La peau d'un écureuil fuiffe, 


Cette peau a fept pouces & demi de Ton= 
gueur depuis le bout du mufeau MEL l’o- 
rigine de la queue : quoiqu’elle foit de beau- 
coup plus longue que celle de l'animal em- 
_ paillé qui eib rapporté (ous le numéro précé- 
dent, on ne peut pas douter que ces deux 

edux ne viennent d'animaux de même efpèce, 
tant elles fe reflemblent l’une à l’autre pour 
les couleurs & la qualité du poil, & par 
la longueur des oreilles & de la queue. Je 
p'éfume que la peau dont il s’agit ici, n'eft 
{1 longue que pour avoir été atiachée par les 
deux bouts pendant le temps qu’elle s’eft def- 
.féchée , de forte qu'elle n’aura pu fe rac- 
courcir que fur fa largeur, auffi les bandes 
du dos font moins larges que fur l’écureuil 
fuifle empaillé ; au contraire l’autre peau 
n'ayant pas été attachée fe fera raccourcie 
fur fa longueur comme fur fa largeur. Je 
ne fais cette remarque que pour en conclure 
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qu’il y a liéu de croire que la vraïe longueur 
de l'animal vivant eft d'environ fixgpouces, 
parce que cette longueur eft moyenne entre 
celle dès deux peaux dont il s’agit. Celle 
qui eft rapportée fous le préfent numéro, 


a été envoyée de Ruflie par M. Tefdorf. 
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LE TAMANOIR *, 


LE TAMANDUA ** & le FOURMILLER * **, 


L exifte dans PA mérique méridionale 
trois efpèces d'animaux à fong mu- 
feaur, à gueule étroite & fans aucunes 


* Le Tamanoïr, le Fourmiller-tamanoir , k 
manoc-fourmis, le gros mangeur de fourmis. Les 
Brafiliens appellent cet animal Tamandua-guacu , les 
Naturels de da Guiance l'appellent Ouariri, Le nom 
Tamauoir que lui ont donné les François, habitués 
en Amérique, paroït dériver de T'amandna, 


Tamandua-guacu five major. Plon, Hif, Brafil. 
p2g- 320. 

Tamandua-guacu Brafilienfibus, Marcgrav. Hif. 
nan, Brajil, pag. 225. 

Mange-fourmis ou Renard Américain. Voyage de 
Defmarchais, tome 11], page 3 0 7, 

Tamandua major caudä panniculatä, Barrère, Hifi, 
Franc, équin. pag, 1 62, 


… Myrmecophaga manibus tridaétylis, plantis penta- 
daëtylis. Linn. Sfe nat, edit. IV, pag. 63.— Myr- 
mecophaga palmis trida@lylis , plantis penradactylis , 
edit. VI, pag. 8.—Tridaëlyla, Myrmecophaga palmis 
cridaëlylis, planris pentadaclylis, edit. X, pag. 35. 
Nora. Qu'il y a erreur dans toutes ces phrafes, cet 
animal ayant quatre dojots ou plutôt quatre ongles, 
& non pas trois aux pieds de devant : cette erreur 
vient originairement de Seba ; M. Linnæus s'en ef 
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denis, à langue ronde & {longue qu'ils 
infmuent dans Îles fourmillères & qu'ils 


apparemment rapporté aux defcriprions imparfaites 
de cet Auteur, & il a cru que les animaux dont îl 
donne les figures {pl XXXVII, n°2; à pl. XL, 
mr, vol. 1) étoient le ramandua-guacu ; À fufifoit - 
cependant de confulter Marcgrave, Pifon, Def 
marchais, &c. pour s'aflurer du contraire. 


Tamandua-guacu , il eff, myrmtcophaga omnium 
maxima, Klein, de quadrum pag. 45, Tab.s, 
fig. n° 1. Nora. M. Briflon remarque avec raïfon 
que. cette figure, donnée par M. Klein , eft défec- 
tueufc en ce que la tête, le cou & le mufeau de 
Panimal font trop longs , & que l'extrémité du mu- 
feau en.eft informe. js | 

Ayrmecoyhaga ‘roffro longiffimo , pedibus anticis 
terradaétylis , poflicis penradaëlylis | cauda longiffimis 
guis vera... .,,, Myrmecoyhaga tamanoir diéta 
Le fourmiller-tamanoir. Briflon, Regn. animal 
pag. 24. FARM 

** Le Tamandu, nom de cct animal au Brefil, 
& que nous avons adopté. 

Tamandua-t Brafilienfibus. Piton, Fife Prafil 
pag. 321.—Marcorav. Æ4f4 nat, Brafil, pag. 225. 

Myrmecophaga manibus retradaélylis ; planris per= 
tadadtylis, Lin. Sy. nar, edit. VI, pag. 8.— Te- 
zradut}yla. Myrmecophaga palmis terradaclylis, plantis 
pénradactylis, edit. X, pag. 35: | 76 

Myrmecophaga roflre longiffimo, pedibus anticis 
setradaétylis , poflicis pentadactylis ; caudä fère nudä... 
Mprmecophaga, Le fourmiler. Briffen, Regn. anim 


Pr£- 26. | 


du Tamañoir, Tamandua, °c 1 Che 


retirent pour avaler les fourmis dontils font 
leur principale nourriture. Le premier de 


*** Le Fourmiller , le plus petit fourmiller , le 
es mangeur de fourmis , animal À méricain que 
s Naturels de 11 Guiane appellent Ouaririouaou, 


Tamandua minor flavefcens, Barvere,  Hif!. franc, 
équin, pag. 163. 

Tamandua feu conti Amwricana alba altera, Seba, 
vol. [, pag. 60 , Tab. 37, fig. n.° 3. 


. Myrmecophaga manibus monodaétylis, plantis terra- 
dadlylis. Linnæi, Syfe nat. edit. IV, pag. 63. 
Nota. Qu'il y a erreur dans cette phrale, cet 
ani: al ayant deux doigts ou plutôt deux ongles, 
& non pas un feul doist ou un feul ongle aux 
pieds dé devant; feulement le fecond, qui eft 
Finterne , eft: beaucoup plus petit que le premier 
qui eft l'éxterne: M. Lnræus avoit probablement 
conftruit cette phrafe indicative comme celle du 
tamapoir fur les figures données par Seba, qui dit 
en sm » page Co de fon Thefaurus ; que animal 
dont ileft ici queftion n'a qu'un doigt à chaque 
pied de devant; ce #éfor. de Seba eft un magafin 
mal rangé & rempli de pareïiles fautes ; M. Linnæus 
a reconnu & corrigé celle-ci dans les éditions fui- 
vantes de fon Ouvrage. Myrmecophaga manibüs 
dida@ylis, plants retradaétylis, Linnæi, Syf nar. 
edit. V1, pag. 8; & edit. X, pag. 35. 
 Mprmecophaga rofiro brevt , pedibus anticis didac- 
is, pofhcrs terradadylis..,,., Myrmecophaga, 
F petit fourmiller. Briffon, Regn, animal, p. 28. 


5 The lice ant-enter, Edyvards Gianures, London, 
| 2756, pag. 20. 
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ces mangeurs de fourmis eft celui que les 
Brafiliens appellent 7amandua - guacu, 
c'eft-à-dire, grand T'amandua , & auquel 
les François habitués en Amérique, ont 
donné le nom de Täamanoir, c’eft un 
animal qui a environ quatre pieds de 
longueur depuis l’extrémité du mufeau 
jufqu'à l’origine de la queue, la tête 
longue de quatorze à quinze pouces, le 
muleau très -alongé, la queue longue 
de deux pieds & demi, couverte de poils 
rudes & longs de plus d’un pied ; le cou 
court, la tête étroite, les yeux petits & 
noirs, les oreilles arrondies, [a langue 
menue , longue de plus de deux pieds, 
qu'il replie dans fa gueule lorfqu'il la 
retire toute entière. Ses jambes n’ont 
qu'un pied de hauteur; celles de devant 
font un peu plus hautes & plus menues 
que celles de derrière : il a les pieds 
ronds; ceux de devant font armés de 
quatre ongles, dont les deux du'milieu 
font les plus grands; ceux de derrière 
ont cinq ongles. Les poils de la queue, 
comme ceux du corps, font mélés de 
noir & de blanchâtre; fur là queue ils 


font difpolés en forme: de panache: 
l'animal 


du Tamanoir, Tamarndua, c. x 93 
Tanimalla retourne fur le dos, s’en couvre 
tout le corps lorfqu'il veut dormir ou 
fe mettre à l'abri de la pluie & de l'ar- 
deur du foleil ; les Iongs poils de la 
queue & du corps ne font pas ronds 
dans toute leur étendue , ils font plats 
à l'extrémité & fecs au toucher comme 
de l'herbe defléchée ; l'animal agite fré- 
quemment & brufquement fa queue lorf- 
qu'il eft irrité, mais il la laiffe traîner 
-en marchant quand il eft tranquille, & 
il balaie le chemin par où il pafle : les 
poils des parties antérieures de fon corps 
font moins longs que ceux des parties 
poftérieures ; ceux-ci font tournés en 
arrière & les autres en avant; il y a plus 
de blanc fur les parties antérieures, & plus 
de noir fur les parties poftérieures : il ya 
auffi une bande noire fur le poitrail qui 
fe prolonge fur les côtés du corps & fe 
termine fur Île dos pres des lombes : les 
jambes de derrière font prefque noires, 
celles de devant prefque blanches avec 
une grande tache noire vers leur milieu. Le 
tamanoir marche lentement , un homme 
peut aifément latteindre à la courte; fes 
pieds paroiïffent moins faits pour marcher 


Tome XX. I 
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que pour grimper & pour faifir des 
corps arrondis , aufii ferre-t-il avec une 
fr s'rande forcé une branche ou un bâton 
qu'il n’eft pas poflible de les lui arracher. 
Le fecond de ces animaux eft celui 
que les À méricains appellent fmplement 
T'amandua, & auquel nous conferverons 
ce nom; il eft beiucoup plus petit que le 
tmanoir, il n'a qu'environ dix - huit 
pouces depuis lextrémité du imufeau 
juiqu’à l’origine de la queue : fa tête eft 
Zongue de cinq pouces, fon mufeau eft 
alongé & courbé en AUTRE il a la 
“queue longue de dix pouces & dénuée 
de poils à l'extrémité, les oreilles droîïtes, 
longues d’un pouce; la fngue ronde, 


longue de huit pouces, placée dans une 


‘efpèce de gouttiéré ou de canal creux au 
dedans de la mâchoire inférieure ; fes 
“jambes n'ont guère que quatre pouces de 
hauteur, fes pieds font de 11 même forme 
& ont le même nombre d’on ges que ceux 
du tamanoir , c’eft-à-dire , quatre ong'es 
à ceux de devant & cinq à ceux de der- 
“rière. Il grimpe & ferre auffi-bien que 
le tamanoir, & ne marche pas mieux ; 
ilne {e couvre pas de fa queue qui ne 


du T'amanoir, Tamandua, rc. 195 


pourroit lui fervir d’abri étant en partie 
dénuée de poil, lequel d’ailleurs eft beau- 
coup plus court que celui de là queue du 
tamanoir : lorfqu’il dort il cache fa tête 
fous fon cou & fous fes jambes de devant. 

Le troifième de ces animaux eft celui 
que les Naturels de à Guiane appellent 
Ouatiriouaou, Nous luidonnons le nom de 
Fourmiller pour le diftinguer du tamanoir 
& du tamandua. Il eft encore beaucoup 
plus petit que le tamandua , puifqu’il n’a 
que fix ou fept pouces de longueur depuis 
l'extrémité du mufeau jufqu’à Porigine 
de Ja que : ila la tête longue de deux 
pouces; le mufeau proportionnellement, 
beaucoup moins aldongé que celui du ta- 
manoir ou du tunandua; fa queue, longue 
de fept pouces, eft recourbée en deflous 
par l'extrémité qui eft dégarnie de poils; 
fa langue eft étroite, un peu aplatie & 
aflez longue ; le cou eft prefque nul, la 
tête eft aflez grofle à proportion du 
corps, les yeux font placés bas & peu 
éloignés des coins de là gueule, les 
oreilles font petites & cachées dans le 
poil , les jambes n’ont que trois pouces 
de hauteur, les pieds de devant n’ont 

1ÿ 
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que deux ongles, dont l’externe eft bien 
plus gros & bien plus long que l'imerne ; 
les pieds de derrière en ont quatre, le 
poil du corps eft long d'environ neuf 
lignes, il eft doux au toucher & d'une 
couleur brillante, d’un roux mêlé de 
jaune - vif; les pieds ne font pas faits 
pour marcher, mais pour grimper & 

our faifir ; il monte fur les arbres & fe 
se aux branches par lextrémité de 
fa queue. | 

Nous ne conmoiflons dans ce genre 

d'animaux que les trois efpèces defquelles 
nous venons de donner les fhdications. 
M. Briflon fait mention, d'après Seba , 
d'une quatrième efpèce fous le nom de 
Fourmiller aux longues oreilles , maïs nous 
regardons cette efpèce comme douteufe, 
parce que dans Pénumération que fait 
Seba des animaux de ce genre , il nous 
a paru qu'il y avoit plus d’une erreur: 
il dit expreflément, nous confervons dans 
notre Cabinet fix efpèces de ces ‘animaux 
mangeurs de fourmis, cependant il ne 
donne là defcription que de cinq ; & 

parmi ces cinq animaux il place PF/- 
quiepatl où Mouffeite qui eft un animal 


du Tamanoir, Tamandua, &c. 197 


hon-feulement d’une efpèce, mais d’un 
geure tres- éloigné de celui des man- 
geurs de fourmis, puiiqu'il a des dents’, 
& la langue plate & courte comme celle 
des autres quidrupèdes, & qu'ilapproche 
beaucoup du genre des belettes ou des 
martes. De ces fix efpèces prétendues & 
confervées dans le cabinet de Seba , il 
n’en refte donc déjà que quatre , puiique 
l'ylquiepatl qui fafoit la cinquième n'eft 
La du tout un mangeur de fourmis, 
& qu'il neit queftion nulle part de la 
fixième , à moins que l’Auteur n'ait fous- 
entendu,comprendre parmi ces animaux 
le Pangolin?, ce qu'il ne dit pas dans la 
defcription qu’il donne uilleurs de cet 
animal. Le pangolin te nourrit de four- 
mis; il a le mufeau alongé, la gueule 
étroite & fans aucune dent apparente , la 
à Vapulavit aliquando optinius autor de nominibus 
provris, fi pfquieparl feu  vulreculam Mexicanam » 
ramanduum dixit , pag. 66. Quafi aliquant omnino 
fpeciem , canis feptenrionalis fère aœnulam, : maxillà 
inferiore craffa à rorudt, binis infignibus dentibus 


arnmatf , Sim ranen\ de Jex” diverfis fpeciebus fir vro- 
fe fus , quod omnes denribus caream. Klein, a 


pag: 43. 
. Pb C’eft le nom que nous donnerons au Lézd 


écailleux. 
J üj 
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langue ronde ; caractères qui lui {ont 
communs avec les mangeurs de fourmis; 
mais il en diffère, ainfr que de tous les 
autres quadrupèdes , par un caractère 
unique qui eft d’avoir le corps couvert 
de grofles écaïlles au lieu de poil : d’ail- 
Jeurs c’eft un animal des climats les plus 
chauds de l’ancien continent , au lieu que 
les mangeurs de fourmis dont le corps 
eft couvert de poil, ne fe trouvent que 
dans les parties méridionales du nouveau 
monde; il ne refte donc plus que quatre 
efpèces au lieu des fix annoncées par 
Seba , & de ces quatre efpèces, jf n’y en 
a qu’une de reconnoiflible par fes def- 
_criptions : c’eft la troifième de celles que 
nous décrivons ici, c'eft-à-dire , celle 
du fourmiller auquel, à la vérité Seba ne 
donne qu’un doiot à chaque pied de 
devant *, quoiqu'il en ait deux, mais 


*N.° 3. Tamandua où Coari d’ Amérique blanche 
différenre, Cet animal eft tout-à-fait différent du 
précédent / il entend celui de la planche XXXVIT, 
fig. n° 2. Voyez la note fuivante), La tête en ef 
beaucoup plus courte & les oreilles beaucoup plus 
petites, Îles yeux un peu plus grands & la partie 
inférieure du mufeau tant foit peu plus longue. 
Leurs langues font plus reflemblantes; lune & 


du T'amanoir, Tamandua, rc. 1 99 


qui maloré ce caractère manchot, ne 
peut être que notre fourmiller. Les trois 
autres font fr mal décrits qu'il n’eft pas 
poflible de.les rapporter à leur véritable 
éfpèce. Jai cru devoir citer ici ces def- 
criprions en entier, non-feulement pour 
prouver ce que je viens d'avancer, mais 
pour donner une idée de ce gros ouvrage 
de Seba, & pour qu’on juge de la con- 
fiance qu’on peutaccorder à cet Écrivain. 
L'animal quil défigne par le nom de 
T'amandua murmecophage d'Amérique , 
tome I, page 60, & dont il donne la 
figure, pL XXXVI1, n° 2, ne peut 
fe rapporter à aucun des trois dont il 
eft ici queftion; il ne faut pour en être 
convaincu ; que lire la defcription de 


l'autre eft longue & étroite, & propre à prendre 
& à avaler des fourmis. Les te font larges, le 
corps court & épais, les pieds de devant préfentent 
un doigt armé d’un ongle large èr courbe, Les jambes 
& les pieds de derrière imitent ceux d'un finge. 
Son poil bianchâtre & laineux eft plus court que 
celui du précédent ; ilen eft de même de fa queue 
crépue, cet animal eft compté parmi un des plus 
rares de fon efpèce. Les Ethiopiens de Surinam les 
appellent Coari, & racontent que quand ils fe 
fentent pris ils fe mettent tellement en rond , ayant 
Ieurs pieds fi fermement attachés l'un coatre l'autre, 
; | Linj 


200  ÆHifhire Narurelle 


Auteur *, Le fecond qu'il indique fous 


qu'à moins qu'ils ne fe redreflent d'eux-mêmes, 
il ne feroit pas poffible d’en venir à bout de force.: 
Ils meurent dans un moment dés qu'on les trempe 
dans lefprit-de-vin ou dans la liqueur 4i/duivel, Seba, 
vol, Î, pages 6o Ÿ' 61, ph XXXVII, fan" 3. 


* N° 2. Tamandua murmecophage d’ Amérique, 
Cet animal eff extrérnement commun dans les 
Indes occidentales , maïs nous n’en avons jamais 
vu qu'on eût tranfporté des Indes orientales , ni 
entendu dire qu'il s’en trouvât. Quelques Savans 
fe font des idées toutes merveilleufes dé cet animal; 
les uns le prennent pour le lion formicarius , les 
autres pour le formica-leo, ceux-ci pour le formica= 
vulpes, & les autres pour le formica-lupus, M. Poupart, 
page 235$ des Mémoires de l’Académie royale des 
Sciences, année 1704, a remarqué que cet animal 
étoit gris, femblable à une araignée, & qu'il tendoit, 
même des embüches aux fourmis, Cette comparaifon, 
ne nous paroit pas fort jufte. Baftamantanus qui a 
fait un livre entier fur les reptiles, dont il eft fait 
mention dans les Livres faints, regarde. le #urmece- 
leo, nom que quelques perfonnes fui donnent, pour 
une efpèce d’elcarbot qu’on appelle E/carbot cornu , 


& que les Allemands nomment Cerf-rolanr ( tour : 


ceci él, comme l’on voit, fort imporrant è7 fort urile 
pour la defcription d'un animal quadrupède ) ; mais 
continuc l’Auteur, toutes ces delcriptions & pluficurs. 
autres n'expriment point la nature de cer animal k 
dont nous donnons la figure prife fur l'original :° 
celui que l’on voit ici eft incarnat, couvert d’un, 
poil doux & comme la laine, au cou court, aux, 
épaules larges, à la tête & au mufcau fong & étroit, 


du Tamanoir, Tamandua, rc. 20 x 
le nom de Zamandua-guacu du Brefil, ou 


d’où fort une longue langue propre à prendre & à 
avaler les fourmis qui lui fervent de nourriture. La 
fagefle du Créateur a donné à ces animaux les or- 
ganes qui? leur étoient néceffaires pour qu’ils puffent 
fe pourvoir de leur nqgurriture à leur goût & à leur 
volonté. Les pattes de devant , ainfi que celles d’un 
ours, ont chacune, ouvre ks doigts ordinaires, trois 
autres doigrs qui ont crû par-deflus les autres &c 
qui font armés d’un ongle crochu , lequel eft prin- 
cipalement très- grand dans le doigt du milieu, 
C'eft là avec auoi ils grattent la terre & en tirent 
les nids des fourmis. Les narines, placées très-proche 
de 11 gueule, font étroites, rudes & garnies de 
poils, dont ils {e fervent pour flairer où eft leur 
mancer. Les oreilles font oblongues où pendantes; 
les pieds de derrière, dans cette efpèce de tamandua 
comme dans les ours, font partagés en cinq doigts, 
garnis d'ongles longs & crochus, & font contenus 
outre cela fur des talons très larges. La queue longue. 
& velue finit en pointe, & ïls s’en tervent, ainf 
que {es finges, à fe tenir fortement attachés aux 
a bres : la partie propre à la génération dans les 
mâles eft remarquable ; ils portent leurs tefticules 
cachés fous la peau & en dedans. Les fourmis, tant 
grandes que petites, deviennent la proie de ces 
animaux, qui à leur tour fervent aux hommes, 
fur-tout dans la Médecine Seba, 04 1, page Co, 
pl XXXVIT, fig n°2. N faut être bien aveuglément 
confiant pour établir quelque chole fur une pareïile def- 
eription , è7 pour la rapporter au tamanoïr ou taman- 
dua-guacu , comme l'a fair M, Linnaus, à de ne 
donver en même temps à Cer animal que trois drigts 
aux pieds de devant, randis que. par di À PUS 
:V 
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: T'Ours qui mange les fourmis *, pages € $ 


même, il en a trois outre les doigts ordinaires, trois, 
* . A - : 

dit-on, qui ont crû par-deffus les autres, chofe abfurde 

© qui auroit di faire donter de tout le refle. € 


* N° 2. Tamandua-guacu du Brefil, où FOurs qmi 
mange les fourmis. C’eft ici la plus grande de toutes 
Jes efpèces d'animaux que nous ayons vu. Marcgrave 
kR nomme Tamamdur-guacu , & Cardan Urfus for- 
micarius, Ceft-àdire, l'Ours qui mange les fourmis. 
Cet animal a le corps long , les épaules hautes &c 
larces, ln tête fort étendue, le mufeau diminuant 
infenfiblement, & les narines amples & ouvertes. Sa 
longue langue qu'il peut tirer en avant d’un Awriéme 
de coudeée , ce qui lui eft très-avantageux pour attraper 
les fourmis, fmit en une pointe dont le bout forme 
ün petit rond; fes orcilles font longues & percantes, 
fes ycux affez grands font défendus par d'épaiffes 
paupières, fon mufeau eft Jong , tout ride, garni 
de peu depoil; fa tête qui eft plate & petite eft 
couverte de poils affez preflés; tout le refte du 
corps de cet animal eft velu de poils longs &“épais 
aflez femblables à des foïes de cochon, maïs qui 
cependant près de la peau deviennent cotonneux & 
plus fins ; leur couleur eft d’un chätain-clir, & 
fous le ventre d’un brun plus foncé ; le deffus de la. 
queue, qui eft longue & finiffant en pointe, eft d'un 
fauve-clhiir; fa femelle, ici dépeinte, a huit tettes 
qui fortent hors du ventre , à favoir, trois de chaque 
côté , & deux entre les pieds de devant. Des témoins 
dignes de foi rapportent qu'elle met bas à chaque 
‘portée autant de petits qu’elle a de tettes , en quoi 
elle auroit conformité avec les truies qui ne mertent 


4 


bas beaucoup de petits d'une ventrée , que lrfqu'elles 


duT amanoir, Tamandua, érc. 20 > 
© 66, pl XL, fig. n° 1, eft indiqué 


ont plufieurs tettes. Les pieds de devant & de derrière 
ne diffèrent de ceux qu'on a décrits au n.° 2 dela 
planche précédente /i/ auroir dé dire delapl. XXxv11; 
car la planche précédente à celle-ci efl la planche 
XXXIX où 1l n'éfl pas queflion des mangeurs de 
fourmis), qu'en ce qu'ils font plus grands; les plus 
grofles fourmis lui fervent de nourriture. 

Nous confervons dans notre cabinet fix efpêces de 
ces animaux mangeurs de fourmis , qui différent entre 
eux ou par une forme particulière , ou par la tête, 
les pieds & les ongles. La tamandua , repréfentée au 
2,° 2, qui fuit /NOTA, Qu'il s'agir ici de l’yfquiepatl 
qui eff plus différente d'un tamandua qu'un chat ne left 
d'un chien }, eft d’un quart plus petite que celle-ci, 
& a auffi la tête, les oreilles & les yeux plus petits : 
fon pied de devant a un feul ongle, fort & crochu ; 
& celui de derrière a trois doigts & trois ongles , au 
lieu que les quatre autres cfpèces ont cinq doigts 
armés d'autant d'ongles. Leur poil eft doux, coton- 
neux, de la couleur de celui d’un jeune lièvre. La 
cinquième efpèce de tamandua eft de la même figure, 
d’un poil rouge-pale qui eft fur le dos d'un blanc- 
argenté , & deffous d’un cendré-jaunatre; cette ef- 

èce a quatre tcttes & quatre mamclons, deux fous 
es jambes de devant & deux fous celles de derrière 
(cetre cinquième efpèce , qui efl de la même figure que 
celle qui la précède , eft donc encore une cfpère d'yfquiepatl 
7 non pas de tamandua ), La fixième efpèce a le 
mufeau plus long & les oreilles dreffées comme 
celles d’un renard ; toutes ces efpèces n'ont point de 
dents. Seba', r0/ 1, pag, 65 à 66 , ab. 40 5 
fig. n° 1, Onne fair ce que veut dire ici l’Auteur, 
pi ce que ce peur être que certe fixiéme efpéce ;, on vois. 


Y} 
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d’une manière vague & équivoque ; ce= 
pendant je penferois , avec M." Klein * 
& Linnæus, que ce pourroit être le vraÿ 
tamandua-guacu où tamanoir, mais fk 
mal décrit & fr mal reprélenté que M. 
L'nnœus? à réuni {ous une feule efpèce 
le premier & le fecond de ces animaux 
de Seba, c’eft - à-dire, celui de fa 
planche XX XVII, fig. n° 2, & celui de 
k planche XL, fig. n° 1, M. Briflon 
a regirdé ce dernier comme une efpèce 
particulière , mais je ne crois pas que l’é- 
tbliffement de cette elpèce foit fondé, 
non plus que le reproche qu'il fait à 
M. Klein de lavoir confondue avec 


Seulement qu'il fe contredit d'une manière manififle 
brfqu'il avance que toutes cs efpèces n'ont point de 
dents, puifque lyfqu'epatl, qui efl nommément compris 
dans les fix, a des dents, ©’ même en grand nombre, 
ÆEn voila plus qu'il n’en faut pour juger 7 l'ouvrage 
Fauteur. I eff fécheux que la plupart des gens qui font 
des cabiners d’Hiftoin Natwelle, ne foient pas affeg 
énffruits , 7 que pour fauisfaire leur perite vanité dr faire 
valoir leur colkétion, ils enrreprennent d'en publier des 
defcriprions toujours remplies d’exagérations , d'erreurs 
7 de hévues qui demanlnt plus de temps pour être 
réformées qu'il n'en a fallu pour les écrire, 

Klein, & quadrup, pag. 45. 

» Lion. Sy4 mu. edit, X , pagee3$e 
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celle du iamanoir : il paroît que le {eul 
reproche qu'on puifle faire à M. Klein, 
eft d’avoir jo nt à la bonne defcription 
qu'il nous donne de cet animal, dont la 
peau bourrée eft contervée dans le cabinet 
de Drefde, les indications fautives de 
Seba” Enfin le troifième de ces animaux, 
dont on trouve la figure dans cet ou- 
vrage , vol. 11, page 48, pl. XLVIr, 
n." 2,.€ft {1 mal décrit que je ne puis me 
perfuader, malgré la confiance que j'ai 
à M." Linnæus & B: fon, qu’on puifle 
fur la detcription & la figure de l'Auteur, 
rapporter, comme ils l'ont fait, cetanimäl 
au ramandua-i, que j'appelle fimplement 
tamandua : je demande feulemernt qu'on 
life enevre cétte defcription *, & qu’on 
juge. Quelque défigréables, quelqu’en- 


* Tamandua d'Amérique perir, ou le mangeur de 
fourmis cépeint arec un nid de ces ifetes, Voïà 
comme il cmbrafle avec les ongles de {es pieds de 
devant le nid de fourmis, d' {quelles il fait unique- 
ment {es repas. Voyez fa tête oblongue, mince, 
étroite, fes courtes orcilles, fon mufeau pointu qui 
eache fa langue, g'ande & menue, avec laquelle if 
attrappe les fourmis & les avale, ainfr que nous 
nous propofons de le montrer à l'œil dans les planches 
qui juivront / i/ ne monrre rien dans les planches fui- 
vantes ).: fa tête, (es jamhes, fes pieds, fa quete 
& lc devant de, fon corps font jaunes - paillés , le 
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nuieufes que foient des difcuflions de 
ceue efpèce, on ne peut les éviter dans 
les détails de l'Hiftoire Naturelle : il faut, 


avant d'écrire fur un fujet, fouvent très- 


peu connu , en écarter autant qu'il eft 
poflible toutes les obfcurités, marquer 
en paffant les crreurs qui ne manquent 
jamais de fe trouver en nombre fur le 
chemin de la vérité à laquelle il.eft fou- 
vent très- difficile d'arriver , moins par la 
faute de la Nature que par celle des 
Naturaliftes. 

Ce qui réfulte de plus certain de cette 
critique; c’eft qu’il exifte réellementtrois 
efpèces d'animaux auxquels on a donné 
le nom commun de mangeurs de fourmis ; 
que ces trois efpèces font le tamanoir , le 
tamandua & le fourmiller ; que la qua- 
trième efpèce , donnée fous le nom de 
Jourmiller aux longues oreilles par M. 


derrière du corps eft d’un roux-brun ; il porte en 


bandoulière, fur la poitrine ; un baudrier de poils 
foyeux qui fe perdent vers le milieu du dos avec les 
autres foies qui commencent des-lors à le couvrir; 
fa queue eft courte, prefque rafe & recourbée en 
dedans. Seba, vol. 11, pag, 48, Tab.47, fig. n° 2, 
INOTA. Les derniers caratlères de cette. defcription 
cônviennent affey au tamandua , mais en général elle &f£ 


grop peu exale pour qu’on puiffe l'affurer, 
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Briflon , eft douteufe auffi-bien que les 
autres efpèces indiquées par Seba. Nous 
avons vu Île tamanoir & le fourmiller, 
nous en avons les dépouilles au Cabinet 
du Roi: ces efpèces font certainement 
très- différentes l’une de lautre & telles 
que nous les avons décrites, mais nous 
n'avons pas vu le tamandua, & nous 
n'en parlons que d’après Pifon & Marc- 
grave qui font les feuls Auteurs qu’on 
puifle confulter fur cet animal, puifque 
tous les autres n’ont fait que les copier. 
Le tamandua fait, pour ainfi dire , la 
moyenne proportionnelle entre le tama- 
noir & le. fourmiller pour la grandeur. 
du corps; ila, comme le tamanoir , le 
mufeau fort alongé & quatre doigts aux 
pieds de devant ; mais ila, comme le 
fourmiller , la queue dégarnie de poil à 
Vextrémité, par laquelle il fe fufpend aux 
branches des arbres. Le fourmiller a auffi 
Ja même habitude : dans cette fituation ils 
balancent leur corps, approchent leur 
mufeau des trous & des creux d’arbres, 
ils y infinuent leur longue langue & la 
retirent enfuite brufquement pour avaler 
les infcétes qu’elle a ramaflés. | 
Au refte ces trois animaux, qui dif- 


208  Æifloire Naturelle 


fèrent fr fort par la grandeur & par les 
proportions du corps, ont néanmoins 
beaucoup de chofes communes , tant 
pour la conformation que pour les ha- 
bitudes naturelles : tous trois {e nour- 
riflent de fourmis, & plongent auffi leur 
langue dans le imiel & dans les'autres 
fubitances liquides ou vitqueufes ; ils 
ramaflent aflez promptement les miettes 
de pain & les petits morceaux de viande 
hachée ; on les apprivoife & on les élève 
ailément; ils foutiennent long-temps lapri- 
vation de tnuie nourriture; 1ls n’avalent pas 
toute la liqueur qu’ils prennent en buvant, 
il en retombe une partie qui pafle par les 
nirines ; ils dorment ordinairement pen- 
dant le jour , & ch ingent de lieu pendant 
la nuit ; ils marchent fr mal qu’un hoinme 
peut les atteindre facilement à la courfe 
dans un lieu découvert. Les Sauvages 
mangent leur chair qui cependant eft 
d'un très- mauvais goût. 

On prendroit de loin letamanoir pour 
un grand renard, -& c’elt par cette raifon 
que quelques Voyageurs l'ont appelé 
Rina d américain : Tell aff fort pour 
fe défendre d'un gros chien & même 
d'un jaguar; lorfqu’il en eft atriqué il 
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fe bat d'abord debout, & , comme 
l'ours, il fe défend uvec les mains dont 
les ongles font meuririers; enfuite il fe 
couche fur le dos pour fe fervir des 
pieds conne des mains, & dans cette 
fruation il eft prelque invincible & com- 
bat opiniätren ent jufqu'a la dernière ex- 
trémité, & même loriqu’il a mis à mort 
fon ennemi , il ne le lâche que très- 
long-temps après ; il réfifte plus qu'un 
autre au combat , parce qu’il eft couvert 
d’un grand poil ouffu , d'un cuir fort 
épais , & qu'il a la RE peu fenfible & 
a vie très - dure. 
… Le tamanoir , le tamandua & Île four- 
miller font des animaux naturels aux 
climats les plus chauds de l’Amérique, 
c'eft-à-dire, au’ Brefil , à là Guiane, aux 
pays des Amazones , &c. On ne les 
trouve point en Canada ni dans les autres 
contrées froides du Nouveau monde , on 
ne doit donc pas les retrouver dans | 
cien continent ; cependant Kolke * 
efinarchais © ont écrit qu’il y avoit dé 
ces animaux en Afrique, mais il me 


‘# Defcription du cap de Bonne-efpérance ; »! par 
Kolbe » 0rie 111, page 43. 
» Voyage de Defmarchais , tome 11], page 3 o 7e 
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paroît qu'ils ont confondu le pangolin 
ou lézard écaileux avec nos fourrnillers. 
C'eft peut-être d'après un pallage de. 
Marcgrave où il eft dit : 7'amandua- 
guacu Brafilienfibus, Congenfibus { ubi èr 
frequens eft ) umbulu diéus, que Kolbe 
& Definarchais font tombés dans cette 
erreur; & en effet fi Marcgrave entend 

par Congenfibus les Naturels de Congo, 
1 aura dit le premier que le tamanoir fe. 
wouvoit en Afrique, ce qui Cépéndant 
n’a été confirmé par aucun autre témoin 
digne de foi; Marcgrave lui- -mêine na- 
voit certainement pas vu cet animal en 
Afrique ; puifqu’il avoue qu’en Amé- 
rique mêine il n’en a vu que les #dé- 
pouilles. Defimarchais en, parle aflez 
vaguement, il dit fimplement qu'on 
trouve cet animal en Afrique comme en 
Amérique, mais il n’ajoute aucune cir- 
conftance qui puifle prouver le fait; & 
à l'égard de Kolbe nous comptons pour 
rien {on témoignage , car un homme qui 
a.vu au cap de Bonne - efpérance des 
élans & des loups-cerviers tous femblables 
à ceux de Prufle, peut bien auffiy avoir 
vu des tamandua. Aucun des Auteurs qui 
ont écrit fur les productions de Afrique 
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& del’Afie, n’ont parlé des tamandua, 
& au contraire tous les Voyageurs & 
prefque tous les Hiftoriens del” Amérique 
en font mention précile; de La , de 
Laët”, le P. d’Abbeville ?, Maffé*, Faber, 
Nieremberg ‘ & M. de la Condamine ‘ 
s'accordent à direavec Pifon, Barrère,&c. 
que ce font des animaux naturels aux pays 
chauds dé VA mérique , ainfinous ne dou- 
tons pas que Defmarchais & Kolbe ne fe 
foient trompés, & nous croyons pouvoir : 
. aflurer de nouveau que ces trois efpèces 
d'animaux n'exiflent pas dans l’ancien 
continent. 

* Defcription des Indes occidentales, de Jean de 
Laët, pages 485 & 556. 

b Miflion en l'ile de Maragnon, par le Père 
d’Abbeville, Paris, 1614 , page 248. 

* Hifloire des Indes, par Maffé, traduite par 

de Pure. Paris, 1 66s, Page 7 Ie 

4 Eufeb. Nieremberg, Hif. nat. Antuerpiæ, 
1635 , pag. 190 & 191% 

° Voyage de la rivière des Amazones, par M 
de la Condamine, page 167 
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DESCRIPTION 
AD LA MAN OUR 


E crâne du Tamanoir /pl Xx1Xx) eft 

fort petit, mais fon muleau eft f: long 
que la tête entière fait plus du tiers de la 
longueur de l'animal depuis le bout des [èvres 
jufqu’à l'origine de la queue ; la longueur 
du mufeau elt à peu près les deux tiers de 
celle de la tête & p'etque le quart de celle 
du corp; entier, y compris le crâne & le . 
mufeau. C'eit comme fi le mufeau d’un cheval 
de taille médiocre avoit deux pieds de lon- 
gueur., tandis qu'il n'a que treize ou qua- 
torze pouces, quoique parmi les animaux de 
notre climat le cheval foit un de ceux qui 
ont le mufeau le plus long, c’elt-à-dire qui 
ont Îles yeux Île plus éloignés du bout des 
lèvres. Le mufeau du tamanoir eft prefque 
cylindrique , il a peu de diamètre , il n’eft 
guère plus gros près#les yeux qu’à fon extré- 
mité ; la bouche eft petite ; les ouvertures 
des narines fe trouvent fort près l’une de 
l’autre au-devant du mufeau, à deux lignes 
au-deffus du bord de la lèvre; les yeux font 
petits à proportion de la long'ieur du mufeau, 
& placés fur les côtés de la tête ; les oreilles 
font courtes , arrondies & fort éloignées des 
yeux ; elles étoient nues: le crâne a une 
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forme alongée & prefque cylindrique depuis 
les oreilles jufqu’aux yeux. Le tamanoir a le 
cou court, le corps alongé & efflanqué, la 
queue longue & les jambes courtes. Les pieds 
de derrière ont cinq doigts, & ceux de de- 
vant feulement quatre; les deux du milieu 
font plus gros & portent des ongles beaucoup 
plus grands que les deux autres doigts des 
pieds de. devant & que ceux des pieds de 
derrière , le doigt intérieur des pieds de devant 
eft placé plus haut que le fecond , comme 
dans la plupart des autres animaux. La der- 
nière phalange des doigts a une gouttière 
Jongitudinale fur fa face fupérieure depuis le 
milieu de fa longueur jufqu’à l'extrémité. 

Le poil du mufeau eft court, incliné en 
avant, délié , ferme, & néanmoiïins doux 
fous la main lorfqu'elle fuit fa direction. IT 
étoit de couleur mêlée de gris, de brun & 
de noirâtre : le poil de fa tête ne différoit 
de celui du mufeau qu'en ce qu'il étoit un 
peu plus long. II y avoit depuis Pocciput le 
Iong du cou, du dos & des iombes , jufqu’à 
la queue un poil long en forme de crinière ; 
il étoit de plus en plus long à mefure qu’il 
fe trouvoit plus près de la queue; fa plus 
grande longueur étoit de treize ou quatorze 
pouces : la crinière étoit difpofée en épi ou 
molette * fur le garrot, de forte que le poil 

* Voyez le volume VII, partie TT de cet Ouvrage, 


page 3298, où ces termes d’‘pi ou molette font expliqués 
dans la defcription du Cheval, 
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de la portion de la crinière, qui s’étendoit 
depuis le garrot jufqu’à l’occiput, étoit dirigé 
en avant , & celui du refte de la crinière, 
depuis le garrot jufqu’à [a queue, étoit dirigé 
en arrière : chaque poil avoit une couleur 
blanchätre teinte de jaunâtre très-pâle fur Ja 
plus grande partie de fa longueur depuis Ia 
racine ; le refte étoit noir, excepté la pointe 
qui avoit auffi une couleur jaunâtre très-pâle 
& prelque blanchâtre : ce mélange de noir 
& de blanchâtre s’étendoit de chaque côté 
de la crinière, le long du dos jufqu’à une 
Jarge bande entièrement noire qui couvroit 
le defilous du cou & qui s’étendoit fur les 
épaules & le long des côtés de la poitrine 
jufqu’au commencement des lombes. Les 
jambes de devant & le bas des côtés de la 

poitrine étoient de couleur blanchätre teinte 

de jaunâtre, excepté la face externe du bras 

ui avoit un mélange de noir, & Îles pieds 

qui étoient noirs ; il y avoit aufli une grande 

tache noire fur le haut de la face externe 
de l’avant-bras. Le deflous de la poitrine, 

le ventre, les flancs, les jambes de derrière 

& la queue étoient noirs avec quelque mé- 
Jange de blanchâtre , principalement fur les 

pieds de derrière. Les poils de la queue avoient 

environ un pied de longueur ; ceux du corps 

n’avoient au plus qu'un demi-pied : les poils 

du haut des côtés du corps, ceux de la poi- 

trine & du ventre étoient beaucoup moins 

longs, & ceux de la face externe des jambes 
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de devant étoient encore plus courts. Les 
grands poils du tamanoir n'étoient cylin- 
driques que fur une partie de leur longueur 
depuis la racine, le refte étoit plat, & il y 
avoit fur ie milieu de chaque face une petite 
gouttiére longitudinale: la partie cylindrique 
étoit creufe d’un bout à l’autre & aflez ferme, 
quoique les parois du tuyau qu'elle. formoit 
fuflent minces ; la partie aplatie avoit peu de 
confiftance , elle étoit. flexible comme de 
l’herbe sèche ; elle avoit environ fix fois plus 
de largeur que d’épaifleur , prife fur les bords 
qui avoient le double de lépaiffeur du milieu 
où étoient les gouttières ; l'extrémité du poil 
étoit fourchue. En tirant chacune des bran- 
ches de cette bifurcation on fendoit très- 
aïfément le poil dans fon épaiffeur tout le 
long de la partie plate, mais Jorfqu’on arri- 
voit à la partie cylindrique on ne pouvoit 
plus là divifer aïfément ; il fembloit que l’a- 
platiflement de l’autre partie y eût fait deux 
plis qui l’avoient difpolée à fe déchirer comme 
du papier qui a été plié. Cette partie plate 
paroifloit étre defléchée , peut-être qu’elle 
eft cylindrique fur l’animal vivant, & que 
le vide de l'intérieur du poil eft rempli de 
quelque humeur. à 
pieds. pouc, lign. 
Longueur du corps entier, depuis le 
bout du mufeau juiqu’a l'origme de 
AU... CORAN 3.60 (1e 
Longueur de la tête depuis le bout 
du mufeau jufqu'à l'occiput,..,, 1. 3+ # 
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pieds. pouc. ligne 

Circonférence du bout du mufeau... #2: 9. 
Ci:conférence du mufeau , prife au- 

deflous des yeux... 4.4 My Seite 

Contour de l’éuverture de la bouche. 2, 4 

Diflance entre les deux-nafeaux. ... nn 22 


Diflance entre le bout du mufeau & 
l'angle antérieur de l'œil. . ...,4, 1 9. 9», 


Diftance entre l'angle poftérieur & 
lorerhle ss 2608 es LS MMM 

Longueur de l'œil d’un angle à l’autre, # #6. 

Ouverture de l'œil . LL... 1! # 4e 


Diftance entre les angles antérieurs des 
yeux, mefurée en fuivant la cour- 
bure du chanfrein......,..... #1 #2, 89 


La même diftance mefurée en ligne 
PONS) ci CU Us 0 80 2 CESR Le FE 


Circonférence de la tête, prife entre 
les yeux & les oreilles . .......: [! 6. 7e 


Longueur des oreilles. ... ...,,:..# 1 11, 


Largeur de la bafe, mefurée fur la 
courbure éxtérieure;2 ii ie AO 


Diftance entre les deux oreilles , prife 
dans le bas... Lies duo Lu Veaet (pe 


Longueur du tronçon de la queue.. 2. # # 
Longueur des plus grands ongles... #” 2. 3. 
Laroeur à da bafe... .:. Le... ee [/4 # Sz° 
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DESCRIPTION 
DU FOURMILLER. 


À figure du Fourmiller /pl XXX) eft 

fort différente de celle des autres ani- 
“maux quadrupèdes; il a le mufeau & les pieds 
conformés d'une manière très- particulière. 
La tête eft affez bien proportionnée au refte 
du corps pour fa grofleur, mais le mufeau 
eft fort efhilé & un peu recourbé en bas; les 
yeux font placés près des coins de la bouche, 
& les oreilles fe trouvent fur la partie infé- 
rieure des côtés de la tête, à peu près à égale 
diftance du bout du mule & de l'occiput; 
elles font très-petites , minces , arrondies & 
enticrenient cachées dans le poil : le cou de 
l'animal eft prefque nul. La queue a autant 
de longueur que le corps & la tête; elle eft 
pointue & recourbée en deffous par l'extre- 
mité ; fa face inférieure a, fur la longueur 
de deux pouces & demi depuis la pointe, 
une peau dénuée de poil & femblable à celle 
de Ja plante des pieds. On voit par cette 
conformation que le fourmiller fe fert de fa 
queue comme d’une main pour faïfir diflérens 
corps, & pour s’accrocher & fe fufpendre à 
. divers points d'appui. Les pieds reflemblent 
.aufli à des mains & paroïflent être plus pro- 
pres pour embrafler des corps cylindriques, 
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comme des branches d'arbres, que pour 
marcher à plate-terre : les pieds de devant 
ont, comme les pieds de derrière, une forte 
de talon qui, à la vérité, n’eft pas aufli large 
ni auffi faillant, mais qui forme une con- 
vexité en arrière comme le talon de l'ours, 
du coati, &c. La plante des quatre pieds 
s'étend jufqu’aux ongles. En rigueur on ne 
devroit pas mettre cet animal dans la clafle 
des fiffipèdes, car on n’y voit point à l’exté- 
rieur de doigts féparés les uns des autres; on 
né peut juger de leur nombre que par celui 
des ongles ; il y en a deux à chaque pied 
de devant, & quatre à chaque pied de der- 
rière : tous ces ongles font courbes, pointus 
& pliés en gouttière très-ferrée ; ils ont une 
couleur jaunâtre & ïls prolongent la conca- 
vité de la plante des pieds qui eft très-pro- 
fonde & aflez régulière , principalement dans 
les pieds de derrière ; Fongle externe des pieds 
de devant eft fort grand ;. l’interne eft beau- 
coup plus petit & à peu près de la même 
grandeur que ceux des pieds de derrière , qui 
ont tous les quatre femblables les uns aux 
autres. Ke 
Le poil eft touffu & doux comme de Îs 
foie ; fa longueur s’étendoit jufqu’à neuf 
lignes für le fourmiller qui a fervi de fujet 
Jour cette defcription , & qui étoit femelle : 
fs poil avoit une couleur jaunâtre mêlée 
de teintes rouflâtres , & même d’un très- 
beau roux dans quelques endroits; ces teintes 
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étotent à Ja pointe des poils, c’eft ce qui 
formoit fur le dos de l'animal, depuis l’oc- 
ciput jufqu'à d'origine de la queue, une 
bande large d'environ un demi-pouce, d’un 
très-beau roux , & des teintes de cette même 
couleur fur les côtés du corps. Le poil eft 
très-luifant , & par conféquent. fes couleurs 
font fort brillantes. 

Sur un'autre individu , aufli femelle, Ia 
bande rouffe du dos étoit très-peu apparente, 
& il y avoit du brun dans les endroits où on 
voyoit des.teintes roufles fur le fujet de cette 
defcription. Un autre fourmiller avoit une 
banderoufle le long de Ia poitrine & du ventre, 
mais il n’en paroifloit point fur Je dos. 

sr NY FE pieds. pouc. fig: 
Longueur du corps entier , mefüuré en 

digne droite depuis le bout du mu- 
feau jufqu'à l'anus. ........ ra 4) 0e 7. 
Longüeur de 1 tête depuis le bout 

-du mufeau jufqu’à l'occiput. . . .. # 1. 114 
Circonférence du bout du mufeau.. # 1. # 
Circonférence du mufcau, @rife au- 

MON CT RP MANINNNEANERT nl ex 5 
Contour de l'ouverture de fa bouche. # 1. 2. 
Diftance entre Les deux nafeaux... # # 1. 


Diflance entre le bout du mufeau & 
l'angle antérieur de l'œil....,... # # 8. 


Diftance entre l'angle poftérieur & | 
oreille ti sein 24 DOME SE 4 [4 & 6. 


| Eohgueur dél'œild'anangléàl'autre, # #3. 
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Ouverture de l'œil. ..:......... 


Diftance entre les angles antérieurs 
des yeux, mefurée en fuivant a 
courbure du chanfrein. ......, 


La même diftance mefurée en ligne 
L droites su 2 AR eu LE Li 


Circonférence de Îa tête entre les 
yeux GE les'orcilles HAE MESI 


Longueur des oreilles. . ...,.,... 


Largeur de la bafe, mefurée fur la 
courbure extérieure. ......:.. 


Diftance entre les deux oreilles, prife 
PE dans 1e Das: 1:19 7e CPR EPRUINS TN ENS 


Longueur, 'du'coû 21/5410 .éuusr 
Crrconférence du cou.. ........ 


Circonférence du corps, prif - derrière 
les jambes de devant. ........., 


La même circonférence à l'endroit 
dé plus gros. LA) s'iide dla s Di REe 


La même circonférence prife devant 
les jambes de derrière. ..,..... 
Longueur du tronçon de la queue. : 


Circonférence de la queue à l'origine 
du tronçon . … » 00 ete AËE . 


Longueur de l'avant-bras depuis le 

coude juiqu'au poignet. ....... 
Largeur de l'avant - bras au coude... 
Épaiffeur au, même endroit. .,..:.. 
Circonférence du poignet. , sos 


4 


4 


" 


: à En 


pieds. pouc. 


# 


En CYR 
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no de La ‘ pieds: pouc, ligne 
Circonférence du métacarpe...,..4 4 1.7 
“Longueur depuis le poignet juiqu'au 

Doucide tngiestinit et, ane lc 1, EX 
Longueur de la jaibe depuis le genou 
ApuQqu'auftalon te som 1e, mr, R/9u 
Largeur du haut de da jambe. ..,., » on 7. 
MAR el Tarn D en ut 
Largeur à l'endroit du talon. . ... » 1” 4. 
Circonférence du métatarfe. . , . 4. #1. 3e 
Longueur depuis le talon jufqu'au 

Ho bnples 54e 247 eh titi he 12, 
Largeur du pied de devant. ...,, ” 1» 4, 
Largeur du pied de derrière. . . ... 1 » 6. 


Longueur des plus grands ongles. . . # #7. 


Fr 


Largeur à la bafe.. .......... 1 » 2 


L'épiploon n’avoit que très-peu d’étendue, 
& étoit caché derrière l’eftomac. 

Le foie s’étendoit autant à gauche qu’à 
droite ; l’eftomac étoit placé entièrement à 
gauche. Le duodenum formoit un arc der- 
rière la partie droite du foie; le refte du canal 
inteftinal faifoit fes circonvolutions dans le 
côté & dans la région iliaque droiïre, dans la 
région ompilieale, dans la région iliaque & 
dans le côté gauche, enfin il fe replioit en 
dedans avant de former le rectum. Il n'y 


avoit point de cæœcum. | 4 


L'eflomac / A B, pl XXX1, fig. 1, où 
l’eftonac 7 les inteftins font de grandeur 
K iij 


4 
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aaturelle) avoit uné figure fort extraordi- 
naire; il reffembloit à un œuf dont le petit 
bout fe trouvoit au fond du grand cul-de- 
fac (B); l'orifice fupérieur étoit placé bien 
plus prés de l'extrémité droite que de la 
gauche ; de forte que le grand cul-de-fac 
renfermoit au moins les deux tiers de la cæ 
pacité de leftomac; Îa partie qui étoit entre 
Jœfophage /C) & le pylore {D ), au lieu 
de former un angle rentrant comme dans 
Rh plüpart des quadrupèdes ; formoit une 
convexité. 
La plus grande partie (E FG HI) du 
canal inteftinal, fur la longueur d’un pied 
fept pouces trois lignes à commencer depuis 
Je pylore / D), varioit beaucoup de groffeur; 
elle avoit neuf lignes ou un pouce de circon- 
férence dans les endroits les plus gros : if fe 
trouvoit des étranglemens à de petites dif- 
tances les uns des autres, de petits coudes 
& des finuofités , de forte que les endroits 
les plus gros étoient de figure fort irrégulière 
& courbés en différens fens ; aufff n’a-t-il 
pas été poflible de mettre ce'canal inteftinal 
en ligne droite pour le; mefurer, quoique le 
méfantére eùt été coupé près des inteflins, 
& que le bord du méfantère qui yreftoit füt 
bien étendu. Cette première portion du canal 
inteftinal étoit terminée par un étrangle- 
ment //) qui n'avoit guère plus d’une ligne 
de diamètre fur deux lignes de longueur. 
Au-delà de cet étranglement conunençoit la 
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dernière portion [ Z Æ) du canal inteftinal, 
qui étoit três-grofle en comparaifon de la 
première , car elle avoit un pouce quatre 
lignes de, circonférence fur trois pouces de 
Jongueur jufqu’à l'anus /ZL), De chaque côté 
de l’infertion de l'étranglement, dans cette 
grofle portion du canal inteftinal , il fe trou- 
voit deux appendices {1 N) plats & oblongs 
qui avoient environ deux lignes de longueur 
fur une ligne de largeur ; ils étoient aplatis, 
& l’un avoit un peu plus de largeur que 
Pautre. Le canal inteftinal ayant été rempli 
d’air, le plus grand des deux appendices s’eft 
un peu gonflé; on lauroit donc pu prendre 
pour un cœcum femblable à celui des autres 
quadrupèdes, s’il avoit été feul , mais il y 
en avoit deux comme dans Îles oifeaux, & 
d’ailleurs il ne reffembloit pas au cœcum des 
quadrupèdes relativement aux portions du 
-canal inteftinal , qui auroïient correfpondu 
dans le fourmiller à l’ileum & au colon, car 
ce cœcum auroit été exceflivement petit en 
comparaifon du colon, & même de F ileum. 
Aprés avoir ouvert le canal inteftinal, j’aï 
vu diftinétement l’orifice de lappendice qui 
s’étoit gonflé ; je n’ai trouvé orifice de l’autre 
appendice qu'avec la pointe du flilet ; cet 
orifice étoit fort petit & paroifloit, au pre- 
mier coup d'œil, être fermé , mais il fufiloit 
pour donner entrée aux matières contenues 
dans le canal inteftinal : j'en ai vu quelques 
parcelles dans chacun des ni de Ces 

lif 
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matières étoient le détriment des fourmis que 
l'animal avoit avalées , & qui étoient ré- 
duites en très-petites parcelles sèches , noires, 
Juifantes, &c. Le canal inteitinal en étoit 
rempli depuis les appendices jufqu’à l'anus. 
Dans un autre individu de la même efpèce, 
les deux appendices fe font trouvés exaéte- 
ment femblables à ceux qui viennent d’être 
décrits : ils étoient placés dans le côté gauche, 
Jun en avant & l’autre en arrière, mais le 
canal inteftinal n’avoit guère plus de dia- 
mètre au-deffous de ces appendices qu’au- 
defflus. é, 

Le foie avoit trois lobes, un dans le mi- 
leu, un à droite & un à gauche; le lobe 
moyen m'a paru un peu moins grand que 
le gauche & plus grand que le droit : ce lobe 
moyen étoit divifé en deux parties égales, 
par une fciffure ; la partie droite étoit un. 
peu plus grande que la gauche, le Jigament 
fufpenfoire pañloit dans la fciffure, & la 
véficule du fiel étoit auffi placée dans la 
même fciflure, & tenoit au côté droit du 
ligament. re 

La rate étoit longue, plate, mince, poin- 
tue par l'extrémité fupérieure & arrondie par 
T'inférieure. 

Les reins étoient placés Fun vis-à-vis de 
l'autre; ils avoient une figure fort irrégu- 
lière ; leur enfoncement & leur baflinet étoient 
fort petits, mais l'impreflion de l’efprit-de- 
via avoit peut-être déformé ces vifcères.. , 


2 
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. Le poumon gauche étoit compofé de deux 
lobes , & le droit de quatre, dont trois étoient 
rangés de ‘file, & le quatrième fe trouvoit 
placé près de la bafe du cœur entre les deux 
lobes poflérieurs qui étoient les plus grands 
de tous + le fecond lobe / A, pl XxxX7r, 
fig. 2) du côté droit n’avoit guère plus de 
volume que le quatrième, parce qu'il ne s’é- 
tendoit pas jufqu’à la racine du poumon ; les 
deux fciflures / BC) qui le féparoient du 
lobe antérieur / D) & du poftérieur {£) 
fe croifotent au-delà du fecond lobe, & péné- 
troient chacune de la longueur d’une ligne 
& demie dans le poumon au-deffus du fecond 
lobe ; & formoient un petit bec dont la 
baie /F) réuniffoitile lobe antérieur au lobe 
poftérieur. Îl fortoit trois branches de la 
crofle de l'aorte; la partie charnue du dia- 
phragme étoit fort épaifle. 0:16 
_La-langue étoit trèes-longue, fort étroite 
& peu aplatie en deffus & en deflous, 
autant que j'ai pu reconnoître fa forme qui 
avoit été: altérée par Pimpreffion de lefprit- 
de-vip : il y avoit un fillon. longitudinal fur 
le milieu de la face fupérieure. Ea racine de 
la langue tenoit à deux longs mufcles qui 
s'étendoient: en arrière ; ua: de chaque côté 
de la pièce du milieu de los. hyoïde, & de 
chaque côté du cartilage tyroïde & de la 
trachée -artère , & qui fe prolongeoient. Île- 
long de la: face interne du fternunr. jufqu'à 
la bafe du cartilage xiphoïde ; ces:mufcles. 
y 
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_étoient grôs:@& fervoient fans doute à retirer 
la langue en arrière: LR ne 
Le voile du palais étoit plus long que dans: 
Jes autres animaux. L’épiglotte étoit oblongue: 
& profondément échancrée à fon extrémité 
qui formoit deux pointes. ACTOR 
: n'y avoit point d’anfratuoftés fur le 
cerveau ; on y voyoït feulement quelques 
inégalités. Le cervelet étoit cannelé: comme 
dans la plupart des autres quadrupèdes. 

Je n'ai pu trouver que quatre mamelons, 
deux de chaque côté, un fur la partie anté- 
rieure de la poitrine & un far la partie pofté- 
rieure du ventre: les deux mamelons de l& 
poitrine étoient trés-gros, & ceux du ventre ; 
quoique plus petits , étoient très-fenfibles 
au doigt. DTA Lis | 

En ouvrant la vulve O0) j'ai été furpris 
de trouver lurètre au lieu du vagin, car 
Furètre s’étendoit jufqu’au bord de la vulve, 
& le vagin aboutiffoit à l’urètre, au lieu que 
dans la plupart des autres quadrupèdes ; c'efb 
Furètre qui aboutit au vagin. Dans la fe- 
melle, dont il s’agit, l'entrée de la vulve 
étoit commune au vagin & à l’urètre, & à 
trois lignes de diftance des bords de la vulve 
il fe trouvoit une cloifon qui féparoit le vagine 
& lurètre. I m'a paru que le clitoris étoit 
placé far le bord de la vulve, mais je n’ai 
pu m'en aflurer , parce que ces parties étoient 
racornies. La veflie /P) étoit grande; la ma- 


trice (Q ) n'avoit-point de cornes, fes trompes 


: 
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(RS) formoient des finuofités fur les pa- 
villons qui tenoient aux teflicules {T7 Y ) 
comme dans les autres quadrupèdes. 


pieds. pouc. lignj 
Longueur du canal inteftinal, depuis 
le pylore jufqu'à l'anus. .,...,. 1. 10. 3. 
 Circonférence dans les endroits les 
RE M Nr fes AR 


Circonférence dans Îles endroits lc 
À plus ri es cf MAN REY RER 5 # L/4 4e 
Grande circonférence de l'eflomac.. 7 3. 3. 
Petitercirconférence .,,,. .: .. .. # 2, 6, 
Longueur du centre nerveux depuis 
la veine-cave jufqu'à la pointe.. ” # 5 
Li 4 LS SRE LE TA NN [/4 # I Qc 
Largeur de la partie charnue entre 
le centre nerveux & le flernum.. # # 6: 
7 Largeur de chaque côté du centre 
MICRO REN an lent eletere; vielulers 3 9 Se à # # T° 
Circonférence de la bafe du cœur... # 1. 2. 
Diflance entre l'anus & la vulve,.… # 
Longueur de la vulve. .......,.. 4 
Grande £irconférence de la veflie. . # 1. 10. 
’ 


Petite circonférence. . .. ... 


La tête du fquelette / pl XXXr1) du four- 
miller eft larve & aplatie par le fommet. Les 
os propres du nez tiennent toute la longueur 

. & toute Ja largeur du mufeau gt étroit; 
| vj 
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alongé & un peu recourbé en bas. Les orbites 
des yeux, étant décharnées, n’ont de bord 
offeux que le long de los frontal & de l'os 
de la pomette qui eft très-petit , aufli elles 
ne font, terminées que par le côté interne. If 
n’y a point d’arcades zygomatiques. Les mà- 
choires n’ont ni dents ni veftiges d’alvéoles : 
la mâchoire inférieure a très-peu d’épaiffeur; 
elle ne forme point de contours , ainfr elle 
n’a point de hranches ; l’apophyfe coronoïde 
eft très-petire, pointue & dirigée en dehors: 
les deux pièces de cette mâchoire font termi- 
nées par une apophyle dirigée en arrière. 

Les apophyfes tran{verfes de la première 
vertèbre cervicale font très-peu apparentes; 
lapophyfe épineufe de la feconde vertèbre a 
la forme d’un tubercule; celles des trois ver- 
tèbres fuivantes font longues , pointues ; celles 
des deux dernières vertèbres font aufli longues 
& plus larges; la branche inférieure de l’apo- 
phyfe oblique de la fixième vertèbre eft fort 
large, & l’apophyfe oblique de la feptième 
vertèbre eft fort longue. | 

Il y a quinze vertèbres dorfales & quinze 
côtes de chaque côté, huit vraies & fept. 
faufles. Les apophyles épineufes des vertèbres 
dorfales font toutes larges & inclinée$ en ar- 
rière. Le fternum eft compofé de huit os, 
dont le premier ett très-large par fa partie pof- 
térieure ; l’antérieure, quoique moins large, 
J'eft encore beaucoup plus que les autres os; 
les clavicules s’articulens de chaque côté de 
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cette partie du premier; le dernier eft étroit 
& ‘alongé ; les autres font très- petits. Les 
premieres côtes, une de chaque côté , s’arti- 
culent avec la partie poflérieure du premier 
os du flernum ; l'articulation des fecondes 
côtes eft entre le prerier & le fecond os; 
celies des troifièmes côtes entre le fecond. & 
Je troifième os, & ainfi de fuite jufqu'aux 
huiñièmes côtes qui s’articulent entre le fep- 
tième & le huitième os du. flernum. Les 
côtes font très-larges & anticipent les unes 
fur les autres. 

Les vertèbres lombaires ne font qu’au 
nombre de trois, & même la troifième eft 
engagée entre les apophyles de la première. 
faufie vertébre de l’os facrum, & entre les 
os de la hanche : les apophyles épineufes & 
tran{verles des, vertèbres lombaires {ont larges 
comme les apophyfes épineufes des vertèbres 
dorfales & les côtes. 

L'os facrum eft compofé de quatre fauffes 
vertèbres , dont les apuphyfes épineules font 
au moirs aufli larges que celles des vertèbres 
Jombaires & dorfales : il y a quarante-deux 
faufles vertébres dans la queue. La partie 
artéreure de l'os de la hanche a trois faces, 
une intérieure , une inférieure, & une fupé- 
rieure ; celle-ci eft concave. Les os pubis 
fonc éloionés l’un de lautre d'environ une 
ligne & demie. 

L'omoplare eft grand ; il n’a qu'un angle, 
c’eft le pofiérieur, la partie de fes bords qui 
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correfpond à la bafe & au côté antérieur de lo: 
moplate de la plupart des animaux , forme à peu 
près un arc de cercle comme dans le char. 

L’os du bras / A, pl. XXXIFT, fig. 7, 2 
ÊT >, ou les os du bras, de l’avant-bras, 
de la jainbe 7 des pieds de devant font vus 
plus grands que nature) eit gros & court; 
il a, fur le milieu de la longueur du côté 
“extérieur, une apophyfe en forme de tuber- 
cule /A, fig. 1 ÊT 7, qui repréfente la jambe 
gauche de devant ; 7 fig. 2, qui repréfente 
da jambe droite), L’extrémité inférieure eft 
très-large : il y a fur le côté interne de cette 
extrémité une grofle apophyfe /B, fig. 7, 2 
ë7 >) arrondie par le bout, & de l’autre 
côté une apophyfe large & plate /C). 

L’os du rayon /D) & l'os du coude /Æ) 
n’ont pas plus de longueur que celui du bras, 
ils font aplatis en deflus & en deffous. 

L'’os de la cuïfle eft aufli aplati en devant 
& en arrière, & il y a auffi un aplatifie- 
ment fur, les os de la jambe, mais il fe trouve 
fur les côtés de ces os; le péroné [4 , fig. 4) 
eft gros à proportion du tibia /B). 

Le premier rang du carpe eft compolé de 
quatre os # les deux premiers (FG, fig. r 
êT >) fe trouvent au-deflous de l’os du rayon, 
le troifième / 47, fig, r, 2 à7 >) au-deffous 
de l'os du coude, & le quatrième [Z, fig. 2) 
hors de rang ; il eft fort alongé, aplati en 
deffus & en deflous, & plus large à fes deux 
extrémités que dans le milieu, Hne fe trouve 
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que deux os dans le fecond räng du carpe : 
le premier { À, fig. :, 2 d7 > ) eft le plus 
petit ; il eft au-defious du premier os du pre- 
mier rang} & il s'étend un peu fous le fecond 
os du fecond rang par fa partie inférieure : le 
fecond os /£) du fecond rang eft en partie 
au-deflous du fecond os, & en partie au- 
 deffous du troifième os du premier rang. 

H n'y a que trois os / MNO, fig. }) 
bien diféncts dans le métacarpe, mais il fe 
trouve un offelet {P) oblong & pointu par 
le bas, placé en petite partie au côté externe 
du premier os du fecond rang du carpe, & 
en grande partie au côté externe de la partie 
fupérieure du premier os du métacarpe , & 
un autre offélet /Q) très- petit qui s’étend um 
peu ‘en! haut contre le fecond os du fecond 
rang du carpe. 

J'ai dit qu'il y a trois os dans Je méta- 
carpe ; un très- gros { {V, fig, r, 2 àT >) 
dans le milieu & un petit de chaque côté, 
mais le gros os du milieu étant un os du mé- 
tacarpe ;' il ne refte plus que deux phalanges 
(RS, fig. 2 à7 7) pour le doigt qui tient 
à cet os; cependant je penfe qu'il appartient 
au métacarpe, parce que l'os { M, fig. r 
ëT 7) qui eft placé à fon côté interne eft 
un véritable os du métacarpe , car le doigt 
qui y tient, a fes trois phalanges {7 FX, 
fig. 1} complètes : au contraire il n'y a qu'une 

-phalange [ F, fig: 2) au bout de l'os externe 
(0) du métacarpe. L 
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Les deux phalanges du doigt qui tient au 
gros os du métacarpe lui font proportionnées 
pour la groffeur, & l’ongle. /S, fig: 1) eft 
encore à proportion plus grand, car il a un 
pouce de longueur, prife fur fa courbure ex- 
térieure. Le doigt & l’ongle / X) qui fe 
trouvent au-deffous de l’os interne du méta- 
carpe font beaucoup plus petits + l’ongle n’a 
que huit lignes de longueur: 

Le tarfe eft compofé de huit os, dont fept 
correfpondent au calcaneun», à: laftragale; 
au fcaphoïde, au cuboïde & aux trois cunéi- 
formes de la plupart des animaux; le hui- 
tième os {C', fig. 4 } s'articule par fon extré- 
mité antérieure entre le fcaphoïde & le fecond 
cunéiforme, & avec le premier cunéiforme. 
Ce huitième os eft aplati en deffus & en def- 
fous, il a cinq lignes de longueur & une ligne 
de largeur dans le milieu ; {es deux bouts font 
un peu plus larges ; if eft dirigé en arrière-en 
fuppofant le pied étendu : les tégumens qui 
revêtent cet os font partie dela plante du pied 
& la rendent très-concave fur fà longueur. 

Le métatarfe /D_Æ} eft compofé de cinq 
os qui. font tous à peu près de même. lon- 
gueur ; il n'y: a. qu’une phalange. { F) au 
bout du premier os {Æ), auflr l'animal n’a 
aucuns veftiges du: pouce apparens à l’exté- 
rieur de la peau. Les quatre doigts font tous 
a peu près de la même longueur; Îles ongles 
des: trois premiers font longs de. fept lignes; 
celui du quatrième eft un.peu plus cours 
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Longueur de la tête depuis le bout 
de f mâchoire fupérieure jufquw’à 
DDR NE Es ele nc ts bdd 


La plus grande largeur de la tête... 


Longueur de la mâchoire inféricure 
depuis fon extrémité antérieure 
jufqu'au bord poltéricur de lapo- 
phyfe condyloïde............ 

Largeur 1 l'extrémité. . ."......,. 


Largeur de l'extrémité de la mâchoire 
0, ROSES 


Diftance entre les orbites & lou- 
verture des narines...,....... 


Longueur de cette-ouverture, ..... 
EI, SR ENORME OR 
Longueur des os propres du nez... 
Largeur de l'extrémité {upéricure qui 

CRU AD Me RE RE, 


Longueur de chacune des deux pièces 
qui compofent l'os hyoïde..... 


Longueur: des cornes, . : . . :.., . 


Largeur du trou de la première ver- 
tébre de haut en bas: .,.7.% 


Longueur d’un côté à lautre..... 


Longueur du corps de la dernière ver- 
he dorfale, qui eft la plus longue. 


Longueur des premières côtes... 
Diftance entre les premières côtes à 


_'endroit le plus large. .,,..,,.,, 


e 
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Longueur de la dixième , qui eft 


la plus longue. . ............ “ 


COS PL OR EM" EE 
Largeur de la côte la plus large... 
Longueur du fternum.......... 


Longueur du huitième os, qui eft le 
Di On US NS AE 


Longueur du corps de la fixième 
vertébre lombaire, qui eft la plus 
OnpRe rs MS VAN ets d'Etats 

Longueur de l'os facrum........ 

Largeur de f1 partie antérieure... 


Longueur des. plus longues faufles 
vertèbres de la queue. ...,.... 


Largeur de la partie antérieure de 
l'os de la hanche. ...,.04.1.,16 


Hauteur de l'os, depuis le milieu de 
la cavité cotyloïde, ..,..,.., 


Longueur des trous ovalaires.. , .., 
Eatgeur, 50m eu te HSE 
Longueur de l'omoplate. ...,.,., 
Largeur à l'endroit le plus large... 


-Longueur de la dernière des faufles 


Largeur à l'endroit le plus étroit. . , » 


Fjauteur de l'épine à l'endroit le 


plus Clevé. duitéhislihilte es 
+ 


Largeur des clavicule..,.,,,,,,,.. 
Longueur de lhumérus,. ,,.,... 


Circonférence à l'endroit le plus petit, # 
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[/4 
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# 
# 
# 
U 
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W 


pieds, pouc. ligm: 


1” 


du Fourmiller. 235 
pieds, pouc. lign, 
Diamètre de la tête... ,.,.,.. nn 2% 
Largeur de la partie inférieure, .... » on $2 
Longueur de l'os du coude......, # on 1. 
Hauteur de l'olécrane.....,.,.. n or 1% 
Longueur de l'os du rayon....... # oo» 9. 
. Longueur du fémur. ,....,...." 1. 22 
Dimenrmdenntec..,... # pa 
Circonférence du milieu de Vos..." s + 
Largeur de l'extrémité inférieure... »  r 
Longueur des rotules,,,,...,..,. # 
AÉTECS LE TOR YEE CNT H HW 1% 
PRET REINE AR ERUREREATRE 
Éongüeur Qtibia.. he sonné» 8 : - #6) 4 
Largeur de’ Ja tête, ..........4. # on 34 
£irconférence du milieu de Vos... # #» 4. 
Largeur de l'extrémité infénieure du 


DR ANR ebrnio et 0 MNT. 12 te 
Longucur du péroné.,.,.:,.,., #7 1, 32e 
Circonférenceàl’endroitleplusmince. » n 2. 
Haurteuridiicarpe, se 4. 26545 00 8 DE © 1e 
Longueur du calcaneum..,....,, # "3 


Longueur des os du métacarpe.… PCR UNE + 


Largeur de l'os du milieu , prife dans 
le milieu de fa longueur. ..,..,, # # 2, 


Largeur des deux autres o5::...,,, # 4 y 


Longueur de 1a première phalange 
du premier doigt..,.,..,.,,, 4 # 3% 


236. Défiriptin, dt. 


pieds. pouc. Hans 


Larpeur ie NS R S ENERS 
Lonçueur de la feconde phalange. . 
Longueur de la troïfième, .,....,. 
Éongueur de la première phalange 


du fecond doigt. ...,.,..... 


TR SPORE AERARES ET EE à 


Lon'ueur de la feconde & dernière 
phalange . esse sn etes ee « © 


Longueur du quatrième os du méta- 
tarle, qui eft le plus long... ... 


Largeur. tt... 0 +. se 


Longueur de la première phalange du 
troifième doigt des pieds de derrière. 


Larpeur:,. 2... san tapan TETE 


Longueur de la feconde phalange.. . :| 


Longueur de la troifième, ,....... 


Fin du vingtième Volume, 
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